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Londres, 3 (S.S . C<AI Misrill). - Le C<Daily Mail)) a publié une de· 
pèche envoyée de la frontière allemande disant que le maréchal Goe­
ring a demande aide et secours à l'Italie. 

La dépêche ajoute que 5.000 aviateurs italiens et d'autres effectifs 
de l'armée de l'Air sont partis en train pour l'Allemagne. 

De nombreuses escadrilles d'appareils italiens, type Caproni, ont 
été aperçues volant à d:~stination de l'Allemagne. 

Londres, 3 (Reuter) . -- La puissante aviation militaire allemande 
\ court le risque sérieux de devenir démodée, m'l.nae le correspondant a(« 

ronautique de Reuter écrivant depuis une station de recherches de la 
Royal Air- Force, où les experts constatent journell ~ ment ce tait à la 
suite de l'examen des avions militaires allemands enaommagés. Le 
correspondant ajoute en outre qu'au lieu de mettre rapidement en 
service de nouveaux types d'appareils, le maréchal Goering est obligé 
d'improviser et d'avoir recours à des modèles anciens dans un effort 
d'assurer leur fonctionnement dans la bataille de Grande-Bretagne. 

Lnnclre~. :J. (X.F..B.). - L a dé· 
ela ration faite offir il' ll c m enL à 
llrrlin aux jl}lJI'Il:lli~t"s nippons 
qne 1'.\llemngnc <1 " p1 m· isuire-
J!lent n'IJonré n à lïn,·nsinl~ dC' la 
Cranrle·Brrtngne a élé accuPillie 
ici H\'!'l' (jUPIC[11<' Sll l']'ll'iS!' . 

l)npq i. qnelqurs _iours on a' ait 
dr· nlus en plns ln ~nnvirtion :\ 
Lundres qn'Hillrr 111' riHIUerait 
ja 11 1:1 is ce q11i doit êt r e considér\; 
;\ l'lieure actu<'lle comme une ten 
t:dh'e lie Sll icüle, mais on ne s'at · 
trnd<lit j:1nv1is ù ce que l'a,·eu hu­
nlili;nlt de son impuissance à 
ILICttre ù exl'cntion ,;es ,·antardi· 
srs numit Mé fait. rar lrs porte· 
Jtô11nle mèmc rl11 Furhrer. 

On t'stimnit ici f]tJ') l 'ilwasion 
n<' ~rrait ]H1S t<'ntre 1:111<lis qli'Hit­
lcr cnntinurrait à· pr.,f~rrr ses 

mrnncrs futile~ cont.r·c la GJ·ande­
Brrtnc::nr. 

l'rrsonne nr sera Je moins dn 
mon dr i mprrssinn né pnr les rx­
rnsrs si fn ihlrs inYnr1ntlrs nar 
nrrlin il 511\'0ir qup l' \llrmng-nr 
a étr IPIIPmrnt renfnrr<'r rln chef 
<11: nnm·<'an ;Jacte ronrln a,·ec le 
.Tôlpon <JIIP l'itl\'fl~ioq pPnt Pt!P a. 
journr'p inrl l'iinimf'nt, rltlchnnt. 
l~s rnmmf'nhtPnrs hri'nnniqnr<>. 
J.a raison rèt·l!r de 1n IPnoncia­
tion ù l'inHISinn Pst •'lnire, n­
jonteJJt-ils. D'une pnrt, l'innt<>ion 
ne ~flnrait i'tre tentée- à rn oin3 
qn'Hitler n'eut obtenu, m~me 
pon r lill!' rnllJ·te pél'inr!P. la snnrtl ­
matif' clrs nirs, et rl':lllt rP p:'lrt. 
lrs trnnnf'~'< :ll lemnnrl>s ne Ran­
riliPnt rlPJU<'li i'PI' inrfPfinJnlPII( ll1f1~­
SPf'S ,Jan~'< les " ports d' i1wasion • 

I•OUR ESSLiYEB DE LVTTEll COL'f1'lll~ 
LE SENTIMEl\ .. T DE LA POPVLATIOI\~ 

--------

DAKAR EN 
ÉTAT DE SIÈGE 
Des mitrailleuses dans les rues, 
destitution de la municipalité 

L ondres, 3. - (B.O.P.). - Un 
coutmuuiqué du (_Juarli e r·Général 
du gènéral cie Gaulle déclare : 

où eliN; sont ~'<.onmi~PS, dr jo1n· ct 
de nnit. a11 nwdelage ten·itïant 
de ln R .. \ .F. 

En renon<:nllt puhlirp;c111cnt ?! 
l'in,·nsion. :111 ~njrt rie laqurll r 
h•nt c!P l11·:•it a,·ait f.trl fait dans 
le pn<~,-., llitl e r îait a11 111nnrlf' 
l'a':en rie ·nn Jli'Clllirr c'clwr, ct 
Ir~ ("t·hccs JlOill' lrs 1 iciatcnrs re· 
sont cles hornes !;ilnmétri,l \lCs sur 
la rout" de la défaite. · 

L'armée britannique 

reste sur ses gardes 

L ondres, 3. (~.E.B.). l:n of· 
firicr de l'état-mlljor britanuique 
a dit IJUe " la rléclaratin11 sui,;~nt 
i::tqncllc Hitler a t'eoJO!l('r; à J'inva­
sion ne changen1 !'l~"n ,\ 111 'igi· 
]:,nee de la Mfen:;c de la Grandc­
Bretaglte. L'arm,ie an~ l llisc !'~( 
prèle, de JOli!' et riP n11it, [t rp· 
lJ,)USscr l'en\'n hissetP', 'ii jamab i' 

r 6ussisf'nit à atteindre ltiiC partie 
'lurlconque de;:; Îl•'S 1H·i1:tlllliqw'""· 

Il était manifeste, n~t-il pour~uivi. 
qu'Hitler ne tenterait jamais l'inva~ion 
.banc.· avoir au pl'écilable acquis la su ­
pri;matie aPr1~nne. ne fut-e"' que pc ur 
un :-:.eul jour, m:ti!; en dépil de tous 
ses efforts il est plus élognê que ja­
J,1ais de ~on but. 

'lA GRANDE-BRETAGNE 

VAINCRA ... " 
pensent les Américains 

On aura à em gistter une ,·ive dé- Li~bnnne, 3. - (S. Spéc. <.\ 1 Ah· 
ception dans la grande majorité ère l'Hill, ). - Le journal "Scculo, a 
l'armée or1tanni'lue, si jamais Hitler intervii'\Yé cinrJ granrl!" j!llll'llalis­
clétide de ne pas faire courir ce ris· IPs am(•ricainR, et il (•crit : 
que à_ s~s t~·oupes. a ajo.uté . l'of:~cicr. Tous, ils croient aveuglèment à la 
Ils brulent absolum.ent d env•e. d mflt- victoire de la Granrle-Bretagne. 1'ous 
ger une lJouve!le oéfaltc à 1 Allema- les journalistes, ct surtout <·eux q·Ji 
gnN~· ... Yiennent de Lonllre~. disent f:ue l'An-

I ombrBux sont en Grande-Bretagne.~ rrleterTe a prou\·\ · 11 t ·é , à 
d ·t ·1 1 t . t ,.. c que e peu 1 s.ster 

J -l .en yonc nan ·. ceu.x qu.1 pensrn toutes Jes attaques Aériennes . 
qu~ s1 Hltle•· lenta>t l'm:·aswn, cela Les Anglais •e comporlent admira-
.1m.ènera1t à une très rapide ~m de la blement et il ne serait pas surprenant 
e;u rre, c~r ce scra>t comme s 11 s!gnatt qu'ils obtiennent bi<ntôt la •upériorité 
de ·~ mam, sa propre condam!'atlon Il aérienne. Les h<'sitations de HitlPt' à 
mor ' attaquer la Grande-Bretagne et les per-

. 1 -' tes suj,ies dans les airs oblige.nt les Al­
lemands à avoir recours à des pilotes 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 
insuffisamment entralnés et même à 
demander l'aide des aviateurs ital!e'lS. 

A QUI APPARTIENT LA SUPREMATIE 

NAVALE EN MEDITERRANEE ! 

TRAFIC INTENS E TRE 
LA GRANDE- RETAGNE 

LES BALKANS ET L'O 
L'échec des campnrrncs de l'"t\J'P" 

r·onlre la Cmntlc-Brrtaune cl l'E­
(/!JJ'''' iurilf'ro-l·il. les rlil'/nlrtlr:' à 
trnlr•r une nuire an·n/urr. mill/ru­
re t>isunt relie fois La l'ouyoslovie 
sinon La G rère ? 

Cm a r/c buunr .~ rrusons dr ç,oil'e, 
rn r {frl, que l es discussions rrou­
;rwrd'lwi 1111 F/rcuurr rruronl.JlOU_l' 
'o lijel soif rl'ubliyrr Rclymdr a. stn­
r n~ /'cx~IIIJIIC mol/tCUI'l'IIJ' rie Bu­
cm·es/. en 710ii.liqu~ inlérienre. el 
(.T:i•,·intrr, snit d'amener 1r.1 G?'ece 

IIi dvn!IP.r suite aux ?'el'r?ul!calwns 
lm/ua?rs sur l'J>gée. De tonie fa· 
çr..11' Hitler et Jlussolilli, jl!L?'fii!J· 
ses' sur les champs ile ùutaii/P, 
o~'rfforcrn/ d'ob/eHir duns le.~ F/n.l­
l:rtns de noureoux et fanles sucees 
cl i pl 0111 a tiques. 

Il 11 a JiOUTlont, cle]JUis dcu:r-
IIIOis quelqu< rilosc rie rhrmgé en 
t~uro'pe : ln Grande-Rrr,aane est 
ndn; /l'liSP rians lr-s airs ct. sur 
111Pr ! J,rs Etals lwllwniqurs, rlé­
ridr's à rl é{rnrlre leur indépendan­
ce, ne r/oit•rnt pas l'ouhlier. 

Cc tl es, ils se (!·ouPent toujours 
sou.~ la )//ennre im710Snnte des n.r­
"'<'e.~ gn 1/(ano-i/oliennrs et. ils ont 
Jllll' conséquent quelque e.rcuse rl 
vouloir é1·i/rr un choc ormé! Qu'ils 
sr r/isrnl bien, toule{ois, qu'uue 
copiiltlalion pure e{ simplr, à lrt 
manière roumaine, es/ indigne de 
JII'UJIIes pnlriolrs, d'autant plus 
<ftll' /ru!/ l' lllemrrgne f{tlC /'ltlllie 
trrloulent la crérlfion de noureau:r 
fran/s. 

C't·st d'O. ienl, rom me en t9f7, 
que pirntlm la !'icloire conlineHta­
lr Pl les fJI'Jiplcs balkaniques cloi­
I'P111 s'y préJ m·er. 

Après l'érller toini du plan d'in-
1'asirm de lr1 Granrlc-Rrefii(J1!e et 
les hésitations justifiérs de Gm­
~iani en Afrique, Cous les petits 

11euples doirent ?'eprrnd?'e coura• 
gr. Conlmirc111etJt a11.r TJJ'étentions 
ri e ln diplomrr lie ol/rnu111de, un 
""''tire J/IJIII'Ciltlu SIIJ' le ])rnmiJe ne 
pourra èt re instauré que rian s la 
11/I'.ÇU/'p ali il ,\('/'{{ apprOU.I 'é zlar L~ 
Grrmrlr-Brrlngne et srs alliés. 

/,rs Bolkcmiqul's rloi1Jent s11Ïl•ra 
de 7))·ès la luite rngr1gee en Médi· 
teJTanéc orien/air, rar c'rst rte là 
fJIIP sorliro /'ccorrlre ?JOU••eall>l, 
Or, dé.iit relie mer apportient. sana 
conteste ri la. flol/e impériale et à, 
ln Rotfrrl. Air Forre. L'l/alie y ese. " 
complet em ent i mpuissonl P. 

Et Le trmps, on le sait ne lrllJ. 
t'oille pas 11011r elle ! ' 

J. L., 

Commerce et suprématie 
navale 

Londres, 3 (S. S. "Al Ahramn)~ 
- Le ministère de la li .. Yigation 
déclare: 

La Méditerranée Orientale a été ren. 
due suffisamment sûre pa· la flotte 
et la Royal Air Force pour que la. 
Grande-Bretagne puisse maintenir un 
trafic commercial Important ~vec le 
Levant, en partiCulier l'Egypte, la Tur. 
quie, Chypre et la Grèce et avec la. 
Me- Rouge. 

La situation commerciale de la Gran. 
de-Bretagne dans le Proche-Orient est 
en train de s'améliorer parce qu'il est 
devenu possible de poursuivre des é· 
changes réguliers. 

Par contre, quand l'Italie ent-a en 
guerre, la situation était très incer­
taine à cause de la menace des avions 
et des sous-marins italiens, menace 
écartée avec su.ccès, par la suite, par 
la Grande-Bretagne. 
Il est évident que le transit dans le 

Canal de Suez a subi une torte baisse. 
Pendant quelques semaines après l'en­
t ·ée en guerre de l'Italie, la circula­
tion dans la Méditerranée fut inter­
rompue pour être détournée par la rou­
te du Cap. Pourtant les importantes 
forces italiennes du Proche·O'rient ne 
purent empêche~ la Grande-Bretagne 
de garder ouvertes la Méditerranée 
Orientale et la M·er Rouge, et depuis 
la première interruption. le commerce 
britannique s'est poursuivi suc un ryth. 
me croissant. 

Depuis juillet, la Grèce a exporté 
vers la Grande-Bretagne des dizaines 
de mliliers de tonnes de magnésite, 
pour la fabrication des bombes incen• 
diaires ainsi que de grandes quantités 
de fruits secs D e R6umanie, la Gran· 
de-B ·e:agne a obtenu du bois; de 
T urqu.ie, du tannin, des fruits secs 
et d'autres produits. Aux Balkans, ett 
général, la Grande-Bretagne achète de 
la soie et du lm. 

La Grande-Bretagne reGoit d'F:!qpte 
.d'.mporta.nts rharb<"fl'l nts· dD .'"~:.F!, d 
graines de coton et de tou ·teaux. de 
sel de phosphates, d'oignons. Les expé. 
ditions égyptiennes de coton brut pour 
le premier semestre de 1940 ont été 
supérieures au.x expéditions faites pen. 
dant la même période de 1939. En fait, 
il y a eu une augmentation de non 
moins de 65 o/o. 

De Palestine et de Chypre, la Grand~ 
Bretagne reçoit de l'amiante, des PY• 
rites des caroubes, et de Palestine en 
pa·ticulier, la Grande-Bretagne importe 
de plus en plus de produits. 

Ce commerce s•est poursuivi à un 
moment où la propagande de l'Axe, 
pr~tendait avoir arrêté toute la navi­
gation britannique dans le Moyen-0• 
rient. Les dispositions prises récem• 
ment ont permis d'augmenter le lrafio 
autour du Cap.ccpendant que la Gran· 
de-Bretagne envoyait à i'Egypte de 
plus en plus de charbon, du carburant, 
de kérosène, d'engrais. et de machines. 

Le Cap a de ~a sorte repris l'j~pnr­
tance qu'il eut pendant trois s1èc!es 
ava.nt la construction du canal de Suez. 

L es nouvelles reçues depuis l'Afrique 
occidentale française indiquent que 
malgré l'attitude des autorités locales 
d~ Dakar, le mouvement des Français 
Libres, augmente chaque jou .. en pui2-
sance. Pour s'opposer à tout mouve ­
ment de la population de Dakar, qui 
est décidée à ce que les Allemands ne 
prennent pas le port, qui est a la ·mée 
par l'at1.ilude des autorités locales, des 
mitrailleuses ont été placées tout au.· 
tour de la ville par Je gouvernement Jo. 
cal et la loi ma1tiale a été proclamée. 
Le gou ve ·neur général a destitué la 
municipalité de Dakar. 

pouvait pas accepter. d'ordres actuelle­
ment car elle s'était engagée à envo­
ye· en Allemagne 12 'millions de bou­
teilles de champagne avant la fin de 
1940. 

Goering prétenllait que le s d éfe ns es contre a vions de Berlin étalent tel les qu'aucun appareil ennemi ne pour rait jamais s 'a pprocher (le Ja capitale 
allemande. Voi ci qu elques-uns des aviateurs britanniques qui infligèrent un cinglant démenti au maréchal en born bardant plusieurs nuits cl~ suite , les Mesures de sécurité 

en Grèce Le journal de Berne le cBund>, décrit 
dans un article les conditions de vie 
dans la France non occupée, et assure 
que la confiance dans le gouvernement 
Pétain décroit chaqu.e jour, et on re­
marque de plus en plus d'aigreur con ­
tre l'Allemagne, le gouvernement de 
Vichy et spécialement cont ·e M. La­
val. 

usines de Be r l;n et des environs. (Photo BO'URSE). 

Dans Ja crainte de manifestations 
hostiles, les services funèbres pour les 
victimes des incidents de la semaine 
passée ont été célébrés non point dans 
la cathédrale, mais à bord du croiseur 
cGeorge Leygw•s». Une cour mal'liale 
a étP jnstituée et ~Ile sifo.~e en per­
manence, plusieurs arrestations ont été 
effectuées. 

Ces faits indiquent clairement que 
la population est favorable au géné­
ral de Gaulle. qui, de plus en plus, 
est con•idéré comme le seul homme ca­
pable de sauver l'empire. 

M. Laval a cependant un certain 
nombre de pa rlisans à Vichy même, et 
parmi eux MM. Flandin et Bonqel, M. 
'Laval contrôle la plus grande partie 
de la presse, malheureusement le pu­
blic perd confiance dans ce que ra­
content les jour11aux, car ils ne reflè­
tent pas dt• tout l'opinion publique. 

Les ouvrie ·s et les paysans sont 
sympat_hiques au mOU\'ement de 
Gaull<', quj continue la lulte, car ils 
pPn:-;enl qu'il a eu ro. ison. 

Quant au soldats de carriè ·e, en 
~coutant de CauJle parler à la radio, 
1ls sont touohés jusqu'au fond du coeur. 
On croit généralemel}l en Suisse que 
le mouvement de de Gaulle a devant lui 
un avenit· beaucoup plus grand que 
celui qui attend M. Pie ·re Laval. 

Le Patriarche 
maronite 

et les autorités 
françaises 
du Liban 

Bey1·oulh, 3 (Orient Arabe)'. _ Les 
autori tés franc:aises au Liban, obéis­
sant aux inst1·uct:ons du gouverne­
ment de Vichy, déploient unt• grande 
activité pour •e rapprocher davanta­
go du Palriarche Maronite et am6lio­
rer leurs t·elations avec lui. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

Le mouvement de Gaulle 
en France 

Londres, 3 (S.S. •Al Ah·am~). - Le 
correspondant du cNeuer Zuercher Zei­
tung., à Clermont-Ferrand déclare que 
même la presse strictement censurée 
re' èle l'opposition crois~ ante aux plans 
et aux explications fou 4 nu~:-. nar les 
chefs du gouvernement dC ' f hy. Il 
attribue cette attitude en par 1e à la 
tenaclté de la Grande-Brclngne. con­
tinuant la Iu.ttc , mais surtout à un ré­
veil de la conscience nationale fran­
çaise. Le correspondant déclare que la 
politique tant prônée de collaboration 
é\roite avec l'Allemagne dans un nou­
veau syst~me con\inental, excluant 
l'Angle! er• e. est de plu~ en plus dis· 
c ·éditée 

Le désert occidental, 
camp retranché 

L'armée britannique 
positions tout-à-fait 

à rendu ses 
imprenables 

Les gens demandent ouvertement LnndrPR, :J. _ (~.E.B.). _ Onns 
pourquoi leg Français doivent sc jeler 
volontairement dans l'esclavage. Les \111 lllf•ssagP l·r rit di'J>II is IP ( lllôll'· 
autorités rrançatses deviennent lnquiè- tirr.Ciin~ral drs H\'flll( pnst0s' hri· 
tes devant le problt'-mc du chômage et llll llliiJ III'S tllllls lt• i)~srrt or.·t·id~'ll· 
des lois tr~s strictes ont été publlées tai, :\1. ,\rtl111r .\!Prion, I'O ITI'SJ!Oil­
sur le travail des étrange·s. da11L spl't·ial d8 gl ll'l'l'l' dn <dhtil v 

Lorsque les Allemands occupèrent TPIP"I'tll'h" dnns Je p 1 nchr>-Oric t 
Re1m:i1 JlH R'Pmparère-nt d'une très . ,., 11 , 
grande quantité de vins de Champa- fi('<Tit. la grande JHliHsôJnCe <ln crt­
gne. La société Heldsteck a écrit il. ses le position !Jill' l'rnvnhissrlll' Ha­
clients •uisse" leu.r disant qu'elle ne liPII \·:1 biPntr.t. I'PIIC'OIIII'I'r Slll' ROll 

t\.'\1\ .'\ •\I\I'V\1\1\1\.'\1\1\1\1\1\.\ \1\.1\!\ "' \/\1\.\ \1\'\ \\.\\1\. '"'' 

VOIR EN PAGE 4: 

Revue de la presse 

r·llf•tiiÎ 11 
~F.-ttr ·~ &gwn est malntr;na.nl déqel't~e 

pal' tfJU<J 1!1:'! habitants sauf IF..; m:lt­
la!t'e<~, Pt a (;t.t! fJ :ttiquement tran~­
foru\;P "=n unP v:i~ P. torf"t'""'.!'\ e .J'ut 
t·tl· \'.\'PIIH·Jil P.tlt fJt'ik p:u I'PXIt·JlHinn d\1 
l'lan t.lt• Ol•ft·n:.t> Lor·,; dl' mu tlt·r·nU•ro 
vlgilf>, 11 y a ; IX moi:-:, il m'avnit )lUJ'U 

U \lM Hi C'OITI pl et l'i il U:-ltii JHll'fH Il dn l"ll.i 
oes détailo qu·u étall humainement 

poaslble <le le faire Mai" l'ingénlosilé 
et l'habil~té de l'homme ne connals­
•ent po in(. de J1miteR, TJeS per[ecl ion­
ncment:-; et IPs adjonrtions que je ronR-

- late malnlenatll ont rendu la po~ition 
toul à flllt imp ·cnable. Ainsi qu'un of. 
ficicr supérieur me l'a dit 4Si Graziani 
H'y attaque, li aura à faire à si forl e 
partie qu'il pourra se ca~ser le~ dents.» 

Pius que jnmaia la vic Ici est devenue 
aoutt·rralne. Le nombre des abris a. 
Me c·onul<ié ·ablom~nt uugmonl(• ct pra. 
tlqut·UJ~Ilt luultc-!-': lt-" branrh~s du l'nt•­
t1vtt{t sont tnf:'11E:'f.'s de pi.~ces se lt·ou­
van bien au -dtS 11 0U51 d~ la !'3Ul'fRf.'~ c.e 
la tN·r~ r1ott':f:3 Je tout r•nnfurt f"t où 
IP · l rnupros vl\'t•nf d11 n~ dr·~ t·ondlt ion 
d'aHlnn·i~..· complt·te f'Oncernunt leut·:-~ 
l.ie~oins. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE (j J. 
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AUJOURD'HUI 
AU BRENNER 

T HITLER 
~1\1\iV\1\1\i\1\!\1\ V\1\NV\1\ N\1\N\IVV\J\IV\1\1\lVVl 

SE RENCONTR NT 
'\ '\ I\'\I\I\J\I\.1\1\1\.1\1\1\N\1\I"\.I\I\I\.1\1\. '\I\IVVVV\1\1\.1\1\1\1\t\J\. \. ' 

:\cw-\nrk, :). (HcutPr). - ~rlnn 
ri"~ infonnations rc<,·nc!' ici. Iii'IT 
llitler rt :'IL :O,Jus«oli11i :;c rpnr·on­
trPI'OIIL d emain (Yend 1·edi) afin dr. 
C<'llfP!·r•r CIISPilli>ie. 

On r:~pportr égn i,'111Ci!l que le 
cont!C' Cin Il·) n. qu ill(• fln mc p011r 
t1nr <lcslinntinn inl'nnnue. 

1\'rw·York !, 1 11elltl'r • Se-
lO li d es inf~H·n·~:l1inc~s . r~çnes rlrJ 
Herlin, h· tr·nin de llerr !Till er ,, 
traYcr~é \lunich :i. minuit. nu 
•·apporte q11e ITen· Yon llibhrn­
tmp suh•Rit rian s un autre 1r~in. 
J .a conff.,·rnce €'ntre Il err 1Titlrr 
ri :'Il. C.InFsolini aurn !ien, rlt>cJ;~. 
re·t·IJn. au Brenner à lG hem·es 
C<:\!T. 

QuatrP jours 
et qoatr.-. nuits 
dans un canot 
de sauvetage 
Londres 3 (Reuler). - Ap ·ès avoir 

pftssé quatre jours et quatre nuits clf<ns 
un canot de S<>uvetage, 21 des 29 m~m­
bt·es de l'~qulpage du vapeur norv~­
gt(•n cVPslvar·d ont t'tt:. .it"·hnrqttés 
dan~ un pfJ t de lt\ t'ôte oue'~l ,Je 1'1!.! 1!''.1• 

Je "e~t ~·at·Ll uHl.H Pté torpillé '·!n-
<ir ed l dernier au large de• Hébr·id:!S et 
c·oul/• Pn dix m 1 nutll~. DI:'UX ttn·pll'L'c: 
uvalt·nt t't{· lnnl't'•t·~· : la pt•t•mlt\rl1 t:1t~ 4 

C'lHt IP lliivil'f~ 1 Pt lon.;qnf' J•f•qulpa·!l' ~f' 
ful t•mburqué dHill- le~ canot:i 1 • 1111 cie 
r·eux-d luL tuucllé pal' une •econde 
torpille. 

UN BRILLANT RAID DE LA R.A.F. 

W BOURG ENFEU 
1 

Londres, 3. (Reuter). - Pen· 
dant plus de deux heures, des 
IJomb<lrdiers lourds de la Royal 
A ir Filrce se relayant ont main· 
tenu un bombardement intense 
au-dessus de Ham~-:~urg. Plusieurs 
grands tncendies ont éle allumés; 
une grande raffinerie de petrole et 
des entrepôts etaient en flamm~s 
quand les derniers :.lppareils an­
glais so retirèrent . 

Le raid 

Lond1·cs, :l. IH.O.I'.;. I.e mi· 
nbtere de 1',\ir collllllll!lÎCJUC : 

L~s réservoirs de carbuntut, les ins­
talla ti ons des ports et ùes aérodromes 
occupés par l'ennemi: lais furent les 
obJedif.· d~s bombardiers de la RA.F. 
la nu1t c..lf'rnièrc. De\lx de nos avtons 
ne sont pas rentrés. 

Le Ola.t.tval:; tt~mps rêgua t sur la 
plut- granc.i<» pHrtte des rëgi'1n., survo .. 
Iole~; le ciel étn lt con f >lèlcment cou· 
vert el des nuage• s'étendant de 

.• n;,l mètres d'altitude au dessus 
dee cOtes belges ct hollandaises gênè· 
rPnt beaucoup lf's utt11quants. Ccux­
<'1 du!'Pnt :-au Rlll'plu:-. <:omptf'1· ave·c le 
ghTai~r ü. ha!';~e n1t,ltHIP. 

l.r'attaquP ln pl11~ ,~ oh'nt ... de rnnnt!e 
fui lnnn''f' c•ontre llamhoul'g- oi'1 une 
grande u:-;inr de pt•tr olr, ninfii que des 
entrPpt"lts, fur~!'lt bornbnrd6~ pendant 

Un ambassadeur japonais 
pour le Pacifique sud 

Tol:lo. 3 rReuterl. - D'après l'U&E'1re 
Dorn~L :..r 1\tntYuJnh·a, nnPhm dir~r.teur 
du BurPnu cl~~l RPc·hL·r·rhl:lS du m(qjs!~t·p 
tlt·• Al'falt·t•s Elt·nng-,"•r,~:-t. quitlP 1\oht'• 
11' 11 ,wtoht'c f'n qualll~ d'umhn~~ndt•tn· 

extr~·wnlinnin• t'Il ltH.lnd1inP, au 'l'hui, 
claus ii'H lndcl:i Nt.:cl'la..udu.I::;cs ct en 
Océanio. 

près de deux heures par des relais 
d'avions à long rayon d'action. 

L'attaque fut comn1encée peu après 
~2 h. et 1.= prenaier avion britann1que 
mit "<lS bombes en plein dans la c1ble 
et alltnna quatre Incendie);$ qui s'éten­
dirent l'UJ.~iùcm~nt et finîrcut par for­
n,er une seule ct 6Ut.nde fournaise. 
L avion uui le ~u1vait lâcha de puis­
~antes 'boÎnbcs explosives qui tombcrenL 
s ur les r6::,erv01rs. Une salve qui tOlu­
ba au milieu de la zone visée pl'ovo­
t._!.Ua ~.me violente e:xpavsion et un dé­
,gagcnlent de flauu.~1es avec d'épais 
nuag€"s ùe: fumé~ no ire. Cet inc tndi<.'. 
h'<lgnanl ~n intens1té, lut aperçu pal' 
les dcrna~rs a.r!'ivants alors qu'ils sc 
trouvaiE>nt encor.a à 80 ltms en mer 
en route vers leur objecl!f. Aidée par 
la lueur des flan1me~, la seconde va­
gue d'.lvions décharg;\a ses bombes sur 
un 1éservoi1· de p6trole et alluma un 
Gecond grand bra~;ier. Le~:; deux incell­
dJeô brillaient encore avec rage, dé­
gagea.nt d'lmn1enses 1.1uages de futnêo 
!1011'0 qu1 roulaient à travers l'Elbe 
lOl'bq u, le dernier groupe de bom bar­
cliers britanniques mit le cap sur sa 
base. 

Autres objectifs 
D'autres effectifs de bombardiers rie 

ntdl .se ~ont ol'l'U}'h~s des Llodts e-t d.:os 
pol'lP d" l'Allemagne t•l des ten.tnin,s 
<'l..~l'tlpt!s ll!-i ont t.•~t\<·uté de~ raidH ~Hl' 
JTnmbuuq::·. \V!lhemsh&v_.n, Slt,ttin. 
Amsterù:un Rotterdam, .A nvcrs, l;l"'les­
}.inguc, ùst~nde et Ymuide-n. 

A Han1bourg, des inc.~ondiCH furent 
nllurné.; pres des chantiers navals, ct 
à Anvers, on vit dCI:J rangéeH de bom­
b~ti é-clu tm· !-\Ul' un quui el le tong 
d'un bnhsin. Les arsenaux de Wilhem­
sha ,·en subirent une série d'attaques 
qui dutt~·rent enviro11 tlne heure. 

Un autre gr·oupe d'avions pénétra 
pt::ttund(•uwnt ~o"ll All~mngne- et attaqun 
·ur la cOte balte les c.unages du port 
dL• :St _tt in. 

D':u1tres avion• encore bombalcli'rent 
Jcq u· inPs tl'urnlt'liH:tll Krn1'P ù I..;t~fit>U 
oll tlt~ 'tolt•nlt'"~ l'Xplnshnls n•tPntlt'('llt.. 

Nl\11 rnrtin:: d' ~l'('Î1'.l' Ht'nldl'tlll1C .. ~ ru~ 
rrnl ltnmhnrd":i i-tU CUUl'S Lh~ti O}JCl'a· 

lhJns do cette nuit. 

Athènes 3 CS.S. «Al Misrbl. - On 
annonce que des éléments des mei~· 
Ieures troupes hellènes ont été dés1• 
gnés pour monter la g~rde le long des 
frontières g réco-albana1ses. 

Cette information a été connue à la. 
su ite de la !'éception de nouvelles si" 
gnalant un mouvement de troupes ita. 
Hennes motorisées et de l'arl!llerle 
lourde à proximité des frontières de la. 
Grèce. 

[ LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 
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UNE RECOMMANDATION 

AUX fERMIERS 

AllEMANDS 
Soyez patients pour 

les chevaux étrangers .. 

{l Lonrlres, 3. - (B.O.P.).- De 
~ nourelle.s informations pan·P­

nues rie Rf'l'lin au.T Etnls-Unis 
illustrent l'nï>loilation l'MIS rr 

1. cl fonrl el l'nppaut·rissement de.~ 
pay.~ orW/lt'.~ par lrs Alle­
mands. 

res 11ourellrs raP7lOJ'/cnt les 
. clifficullés qu'on~ /Ps tm·mic?'S 

1 \ l'' /r•s .~oLrlal.~ allrmands, de 
11 sr foil·r romJtr~ndrr ri ob.Sir 
111 7>o1· lt'-' rhrl'f/11.1' I'Oit1 .~ rJJ Prrrn- ~ 
1 1 "'· r11 T'oln qnr. 1'11 Rclgique et 
f\ t'Il lfol/onril' . 1 
Il T.n .~oriNt1 nn:ir pour la pro- 1» 
' , trr'linn dr.~ nnimau.r, - sn- 1 
~~tiNt' dont /11 rré"lion rsl r.r-~ t 
cl ]lliqurr sim fl11'111r111 par. le ) 

~ 
fni/ qu'nu rmn:s rlt'S rn:rnHère:• ) 
rmntlr.• f~ll ?'é(IIJIJI' na:a, la pl- 1 
lié dr TTitlcr s'émmu•ail {ari- )) 
/emrn/ de la souffranrr rlrs l. 

1 ouimrm:r. TJ?'Îi'és rlr parnlr>. - 1 
({ n rlnnantlr1 our roi'IJrrs r~ au:r )~ 
(1 l'nllirrs r]'usrr tlt• not"•nrr )J 
'1 i11squ'ou tnomrnt où rrs rllf'· 1 fi 1'111/.1' g'/ilt{IÎ/1/1'1/( 0/1 {IIJlflrlifl' )~ 
1( o/1 ''"' •li/Il )J 

1 
t.u~wL~•~.uw~-~~~-~1 
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~édaclion f't { 46165(511goes) 
Adminis trohon 59245 (Sl•gnes) 

Propr/t'fflfl e 

SOCIETÉ ORIENTALE DE PUBLICITÉ <S.A.E.) 
Retlm:IPUt en cliP{, J . LUOOL 

/mprtmert c tfp lez. 

SOCIÉTE ORIENTALE DE PUBLICITÉ < S.A.EJ 
(R. C C 14505) 

IL Y A 25 ANS 

L'AUTRE GUERRE ... 

On lisait dan.~ " La Rorn.~e Ef/!111· 
t11!111le '' du 4 octobre 1915 : 

: L Londres - Une note off ~• .. ne 
a été publlée à Sofra dans le but 
d"exphquer 1 attttud~ cie la B:;lgartc 
Ce.tte note e. ·plique que les mobiles 
!le la mob1ltsation bulgare es: dP 
sauvegarder 1 '-<xlstence nat.onale N 
l"umté ethmque du pays. La nole 
ajoute que la paix continue à régner 
Lans les Balkans. 

.~.- Paris. - L'artillerie ennemie a 
ttès vtol:mment bombardé nos post­
tons à rest de Souchez Nous avons 
toq .endanl sensrblement progressé de 
tr:.nci1ée en tranchée sur les hau­
le\ rs da la Folie. 

La Cour 

La ville 

Le· général S1r H M. Wtlson, com­
n.:..ndanl en chef des lrOU)JCs bt ilan­
~~ qucs en Egypte, est pat t1 lu er pour 
A!~xamlrlc en tournée d'rnspectlon. 

•!· ·=~ ·;· 
Négulh el Hrla.ll bey, ancien mt­

n ~tte, est rentré hter au Caire, ve­
J•:..nt t!"ASSIOUt. 

Mlre A bdcl lt'atl.Lh cl Taw•l, an-
De très nombreuses personnalttcs Clen ministre, .st p.ll ti htcr pour Ale­

sc sont tcndu<:s hier au palais d'Ab- xandric. 
(1 ne cl se sont 1nscntes sur le r gts- •:.• •:•. ·:• 
tre des cérémonies à t·occaswn du Le Conseil d'administration du 
prumcr JOUr ,re Ramadan Cluh royal de chasse s'est réunt hier 

sous la présidence de S.S. le Nabil 
L es ministère.<; 

1 

&·'•man Daoud. 
__ ··- ···----- Il a pris les déCISions sUivantes : 

on s attenct a ce que le Cabmct se 1.) Organts r deux séanc<'s de tir 
rl"untsl<> lunclt ptocham sous la plé- rat semaine les JCUcll cl tl.manche 
s'oence de S.E Hassan Sal>l'Y pticha. au lieu o·unc seule ; 
D~ nomJr~tises qucsttons d'ordre Z.) Restremdr~ J"entt~A' de ces 

aL.mmistratlf sont à l'ordre du Jour. S<'<I.n?cs aux membres permanents et 
pt OVtSOli'CS , 

S.E. Hassan S::r.bry pacha, présl­
èent du Consetl, va beaucoup mieux. 
llfats tl compt; gartlet encore lieux 
ou trOis JOUrs la chambre, sur le con­
Htl de ses médecms. 

De nombreuses nersonnalttés ont 

1 
1<11t prendre hter clê ses nou,·ell:s. 

Le Président a reçu le chef de son 
C:•binet qut 1 ui a soumis les atfait es 
cr>urant:s. 

S.l Accorder aux m~mbres du corps 
t!:]~lomattque et aux m1' Jlaires le 
:r1f•me tra:tement que les membres 
a<lhérents. 

Le corps diplomatique 

SE. :M" Peew, mimstre de Bulga­
rk. a t .çu Juer les membres de la 
co'on1c à l"occasw \ de la fête na.tto­
rale bulgare. 

Nouvelles religieuses 

S ' rvices du dimanche 6, octobre, 
d:ms Je temple de l'Eglise évangéll­
(tUt:: du ca1re, 39, Avenue Fouad 1er: 
10 heures 15 Ecole d u dimanche; 11 
heur,s, culte' : " Réarmement ". 

N.B. - On est prié de noter le re­
tcur aux heures traditionnelles. 

Donations 

SOCIETE DE BIENFAISANCE 
MALTAISE 

En mémoire de feu Mme A. Pal­
mier : 

Cav. H. E. Floridia, P.T. 50; M. A. 
J. Caclua, 100. 

Décè:; 

Nous apprenons avec regret le dé­
rés de Mme Hcnnette Villeforth, n{)e 
J , mm!, sUI"Venu hter après-m•dt. 

Mme Vllleforth est la mère de M. 
P1erre Villeforth, professeur aux Eco­
les de helléniques de Zagaz•g, et no­
tre corr<spondant dans cette v1lle. 

Le serv1ce rehg•eux aura heu au­
JOUrd'hUI, à 4 heures, a • Temple 
Se .sse, près de l'Assistance 1:-'.tbhque 
Le préswt avis ttent 11eu de farre­
part 

Echos ~H 
~l}-~-~ voriétês . :k2 -=-

Il a reçu une Oépêche de SA. I'E-
1'111 Na~ ef de TransJordame remer­
~tant le gouvernement égyptien pour 
l'accuetl chaleur ux dont 11 a été l'ob­
Jet durant son séJOUr en Egyptc. . 

~~--------------~------------~~---~ 

~~---==--· 
~ 

LE PHILTRE 

S.E Hussem S.rry pacha, mmistre 
des Travaux Publics et des Commu­
n.!'ations, est arrivé hier au Ga1re 
L"f;!ntrant d'Alexandrie. 

Le gouverneur du Caire, en sa 
qllalité de directeur général de la 
Défense Pass.ve, recevra mardi pro-

1 

ct.am le sous-c'Jmmandant de la Po-
Dans une a rmoire reléguée en un l'c" du Catre, les maamours des 

co.n du palais de Dolma ~aghtché, l:•sms et le person:~el technique de 
à Constantinople, on a trouvé une ia Défense Passtve pour discuter cer­
I~ ttre fot t cuneuse adressée par une tain's questiOns relatives à la protcc­
h:moum, anue de la pacha-cadme t10n du Caire contre le danger des 
<;a premrère, la plus anctenne des 1 b•1mbardements aénens 
femmes du Sultan), ;on réponse à •• , •••••• 
unP demande de celle.ct de l_ut en- Le minlslêt~ •de• la Justtce v·ent 
voyer un P~Iltre .qui lu t ~er~Iratt à j d'envoyer à la préstdencc du Consctl 
conserver 1 affectwn et 1 <st~me du l.:s détatls sur les mouvements judt­
p&dtshah. Votct cette lettre • c1arres mixte et charéts qui seront 

exammés par le Cabinet à. Ba pro­
cl:ame réumon. 

Quant au mouvcm nt judtctau·e 
Pattonal, le ministre le soumettra en 
p<rsonne à ses collègues fundt pro­

i cham. 
1 

Tewftck Ahmed bey, sous-secrétai­
' e d'Etat aux Communlcattons, est 

1 parti hier pour Suez en compagme 
<iu sous-dtrecteur des Ports et Ph"a. 
re~·. en tournée d'InspectiOn. 

•· Je vous envorc une carafe d'eau, 
des aromates et un~ amulette. cet­
te eau est embaumée. On devra en 
s.~perger les endroits que dmt tra­
verser Sa Maj.sté. L es aromates se· 
I cnt brùlés de Lemps à autre dans 
l•s appartements nnpérlaux. Vous 
pcrtcrez !"amulette au cou, à même 
i<> peau.S1 cela ne peu~ se faire, vous 
1:.1 dépos~rez dans un verre d'eau 
j'!S1U"il. cc que les tnscnptions en 
Hlent compiètement effacé.s. Pu:s 
; eus en verserez quelques gouttes 
c:~ns reau que le Sultan bOtra à ta-~ .s.E. Abdel Hamld Soliman pacha, 
b:•! , . mmlstre des Fmances, s'est entrete-

nu hl•r avec SE. Ahmed bey Abdel 
1 Gltaffar, minislte de l'Agriculture 

On ne dtt pas 
de: quelle su tane 
le phtltre opéra. 

de qu:l sultan et Le mimstre a reçu également Mtre 
1! s ag s~;ut, ni st 1 I•>rahtm Ahdel Had!, anc en mmistre 

du Commerce. 

~-!!!~::.. .. -. ~=!!!=!!!!!!=--!!!3!_.!!!!"" !! "J 
1 ~ 
t;( PERPLEXITE 
l' )) 

~ 
- lr" ne sais COIIU/Wilt fo i- LJ 

1e, rmime111, oree mon mari. li 
Le rlorfrur me t/1t que ~~ je ~ 
l!u r/OHHc o 1wirc nuire chose 
'lue de /'!'ou JHII"e, JC le tuerai. 1 

1 - A[OJS ? ~ 

~
- - 1.1 ol ie ne lui donne que t1J 

( 

rie l rou ;,ure, c·c~t lu~ qui !) , 

mc turm ! 

~-~=~ ~~---=·· ·~~-=- -~ 

S.E. Htlmy Issa p:.cha, mlnistr'.l de 
la Just ice, a r ~çu lu er Mt re Ibrahtm 
Abdel HadJ, ancien :nin stre du Com­
r.lerce. 

Miss Elizabctlt TiEey vient d'être 
nnmmée inspectnce de langue an­
golaise au ministère d~ !"Instruction 
Publique, en remplacement de Mtss 
Carter qu1 a demandé à fa1re valoir 
be.; drmts à la retra1te. Mtss T JIIey 
tst au s:rvlee du ministère depuis 
q11lnze ans Elle était l'assistante de 
M1ss Carter deputs cmq ans . 

Le Comité financier se réunira <11-
rr,a ne he prochain sous la préstclence 
cl~ S E. Abdel Hamid Soltman pacha, 
mmlstrc d s Finances, pQur exami­
r:er dl verses questions à 1 ordre du 
jour. 

SE Saltb Samr bey, m1mstrc du 
C'r.mmerce, a reçu hier : LL.EE. Ab­
del Hamid Soltman pacha, mmrstre 
d·1 Commerc. et H1lmy Issa pacha, 
n • .nlstre de la Justice. 

CH. 

LE~ DEUX MOITIÉS 
VIATOR>> 

nn sr SQIII'ÎP11[ rl'u \r•iri/Oru, 7111 
bo11 chrr al qui rouuul 1/ 11 n qucl­
qut•s rmnrlrs wus lr nom ct rou­
leurs de .l/1111' Jf. SJil"III{JII!f. 

I.e 110111 l'/ ln ·ro rriè1e d'u.lrirr­
/oru 0111 été re~ dc•1nicr s jour.~ 1111 
/II"<'IIIÎet 7dan rlr L"nrtunllfé judz­
Ciaire. Tous fi' ICJ" rtlli s'i11tércssent 
aur r/wsn rlu Il/If luonl, nous r11 
Sll/1111/cs rt rlru11s, nr·rr Jllaislr cel ­
te rlr1U111lJliC J11dlt/fl1rC : 
«Avw.tor~. ainst sc nommait un che· 

,·aJ arab(' Son propriétaire, M. Choue<~ 
Abdou ~ratt•te. l'ava1t. le 3 déctmbre 
1931, fait inscrire et clasRifler sous son 
nom au Jockey Club d'Egypte Après 
qu.oi,IJ s'avisa oe le fa1re couru· A 
cet effet, li s'aboucha a,·ec t·ent•alneur 
Christo Salomon d1s Et J'accord verbal 
suivant fut conclu Solomc:•ud•s prenait 
c.Avtator dans ses écuries, en assunv:ut 
les f•a•s d"entret•en et ct•entra!nement: 
Matllte. r.n retour, lu1 abandonna't ta 
mmtiP des pnx que remporterait Je c'he­
val C est dans ces cond1tions qu'•Avta. 
tot"' fil son entrée sur nos hippodrome~ . 
JI courut gagna quelques cou.z.·sC's dont 
le~ pr1x fu•·ent partagés entre propr(• ­
tah c et entralnc\Jr 

Or, C'Il jmn 1932 ll!at!Jte apprit, 110n 

1 

sans su1 pri:se, que So1omontclis venait 
de vendre la mo1tlé d'cAviator.> à Mme 
Spr nga~ ct qu~ celle-ci ava1t ;-~•·ts po,-

1 
s<Slon du che; al. 

Il s 'adresse à elle. ll:1 représente que 
le ehcvttl hu npparticnt (.•.1 ~a totn'Ii~ 
et qu·am>l Solomomdi> lui a vendu ce 
qui ne lui appartena t pa•. li la mr na re 
donc d'attaquer la \'cnte 

~lais bientôt, cédant "- "•rt 1 1 '.1 : , . 

fluences>.-d•t-11, - 11att1te se rend à 
rtntérét témol~né par M11.dnme Sprln­
gay au fr.nga•1t A\ ;ator . 11 lut cède 
l'autLe mmtté, dont son entra1ne\U' avait 
abustvE.•mcnt dtsposé, se content~ d'ase 
signer cc dcr;>•er devant le tribunal cl­
vtt dn Ca1re. 

Alnsi,<AVJator•, prématurément coupé 
ca deux, se trouvait-tl reconstitué,aux 
couleurs, di'sormaas, de la charn1antc 
~1rne Spnngay. 

Sur Je t•:•·• ain judlc1a re, où son tour 
étatt V(>;1U d't!tte cntratnl;!, et non plus 
ent.ra'inetu·, Solomontdis ne se laisse 
pumt démonter Là où on auratt pu 

lcl croire dépour\·u d 'arguments, 11 ;n­
Yoque l'ana,lgl~ment tntet venu ent1 e 
parties. A l'cntcndt·r . cet azrangement 
lut a llan•féré la prop11étt> de la mmt•é 
d'cAviator> et cette m01tië là, il a été, 
d 1- 11 patfaitement en dm1t ùe la ven-

; dtc. 
J ... t ù'argur:lt-nler de la sot le· en 

"t'I tu de la convcnt.10n paHsée, 11 av rut 
dl eut a la mn tt é des pr1x, qu.. renl­
JlOI"IClUit A;lltlOI Ce dro1t. li l'avlitt 
pout• üntJOUf s. Or, un chi'!Val <.le 
cvurRe n.l. d' .1.utle valeur c1ue Je pro-

!tt qu 11 rapporte. D'où la conctw·Hon, 
al.::té.c â. ttrtH'J qu~ Ju1, Sui'Jnlonu;lls. 
ayant. oroit au cinquante pour cent 
d~s p11x que rempctta. el remporterait 
~A\ Ju.t•Jr , posst>dalt en 1 éahté la nue 
protJr Jët..e ~.u cheval pour la n1o1ttc, t't, 
tle ceLle vatt d'u'ltl•rêt dan::s le cheval, 
i;ivait. le dtr .. t clc dn;po"er. Il n'av<lll 
pa~ ïa!l autle l'hm;e en vt!ndant o tt~ 
JJlOit..Je-1:?1 à .Mme Sprmgay Mutttte, 
propt h.ltallc de l'uutt ~ xnoltlé, ne 
,lJiJuvait ;). c.C"t égatd élever la InoJn­
"·.l.le pt otestatuJn. 

.En ~ommf•, Solomonidl~ - étymolo· 
gtquctnent t tls rte SolonlC .. n -- s'inspl­
' a•t de certamos H'gl~s !le pa1 t.tge 
dont la just1ce a. toutefois ces•é au­
:ûuiJ.'hu~ de d'tnsp lCI. a.us~t b1en ;-.on 
drgumcutaLt'Jll, pour pittoresque qu'elle 
fi1t, n"aut ·elle pa1 l'heur de "éduuc le 
Ulour al c~vJl du Cau e, qut, 1C 11 jan­
vier 1939, lut f•t ~on sot t naturel, 

c CL'~....t - d:rent les prenHt:!t s juges 
- e!;t Pn~ czr.:ur complete. N1 d'u.IJtl.• 
!cs r~glements du Joclcey Club tt-
gouvett.c tout ce qut ccncetnc ll:.l 
c.:.ourtJ s en Eg)11te, ni d'apt ès le sens 
connu de la unnsact.on, Je Ca•t de 
:;'arr"ll:~er avec un entratne~u·, d'en­
tret~nir ct d'enuatner un th~,at t·on­
trc 1,..ne rémuné1at 1on de la mottlé des 
pr1x à gagner·, ne comporte une V.!'n­
\e dt. la moltiil du the,·al, et à t0ut 
mOillC'l,t le cheval c .Avtatot ~st tt!Hté 

la pnp1 • .'1;• ?Xt.JUsive du Sleur M!itll­
te • 

Dé\ ~loppnnt cet ta1n constù~.:rant re­
lallf. au 1èglenwnt du Jockey Club 
puur ce qui a tu1.t aux t:pai tncr.s­
hlpst <yartlclpatlol1 "-'ln• un cheval J 
le t11buna! dccta1a enfin que st 
•ném,• Je défend~ut· anllt rlilson de se 
considére[' comme co-prop1 Jfotan e du 
C!lt~val, il lut était dt>!cndu d'apt es 
le.J reg 1 'ments (art 91 Joc'l<ey Club, 
de \ ùndie -1a part -:an~ le cons"nte­
ment de l'auttc co-p10prl<ltulre) 

C'éta1t dans ce conslllérnnt, déclara 
111; 2cmo Chambre de la Cour, ptêSI­
dee par S.E. Scandnr A:<•r bey, ùe· 
vant laquelle le procès rebondlt, que 
se trou\'nit résumé en un pr•nctpe gé­
n~tal tout te Jlt•ge. 

~~------.a.a--------------------------------------------~ 

L'a1rêt ùe contlrmallon du 18 avrtl 
1910. après avon· :elevé que les pre­
miers JUges avatent témo1gné cd une 
conna1ssnnce pas toul à fa1t profane 
des usages et r~glements concernant 
les cou• ses en Egypte et quallf1é d"o ­
rlgmale et m~me de surprenante J'al­
gumentatton de l"enlrnlneur Solomom­
dls, 1 et! nt qu"•l suff'"a1t de rem a ·quer, 
pour fau e ra1•on de la p1 étentwn. 
qu'en l'espèce Il ne "'ng1ssa1t pas de 
la cessiOn ou. de la vente ù une quolc­
part indh••se dun objet dont la p•o­
pnété Jndtvt.se c.Jes part.agcn..nts n'au­
rait pomt fa1l de doute On sc trou' a1t 
en présence, dit la Cour, d 'une conven­
tion verbale ent e mat·chand de che­
\"aux et entratneur pour leur p10f1l 
mutuel 

Solomonldls prétendait qu•en vertll 
de cette convention, il ét.alt de\·enu cu­
proprlétlure d la mo1t1é du che\ at. 

- Vou s craignez la mort, vous? Mals 
;·est la tranquillité, la pa1x, le repos .. 

- Quel dommage qu•on ne puisse pas 
en JOUir de son vivant. 

.Les conférences 
le--

DEMAIN 

Samedt, 5 octobre, à 9 heures 30 
:? m., à l'Union Démocratique (1, rue 
& kket el Fadl, dernère le Consulat 
fie Franc<'>), M. Jean Rapnoutl fera 
un. conférence sur " Les Rapports 
f.Hire la philosophte et la actence ". 

................... ······················ ... , 

.............................................. 

APPRENEZ 
LES LANGUES 

LA STENO 
LA DACTYLO 

LJl COMPTABILITE 
LE COMMERCE 

Chez: 

L~ Ci.iire· 165. rue Emnd el Dlne 
l'."r anurie : 11, BI. Zaghloul pacha 

SI ELLE POUVAIT LA CONQUERIR 

~E 
FERA 

'e\\·) nrk, :1. (.'\.E.B.\ 1'" 
plart rl;dir·u de ,·oltHII'-':Jtion do 
J'l,:g.l plc csl di ~t ulé d''"- tru ar· 
trdc puldJt• l'''' IP 111a..( JZtJJI' allll'" 
1 tL ain u.\":'"· Cl't "'tl< l•J cs( Ill li· 
fnl[• . " Le Ptoc!JC·'JJJellt l:nlllll 
l' lt.rlll' •• 

li dit La p{•ulusule Jt.liH'IIIlC ur· 
petit ltOliJJ i1 <a popul:ttiuu de I:J 
llllliwu» d'lutlltllli'S ct H, ··lwf~ 
lolll"ltCJJt '' r·s le l'r.,('t.e-1 Jr ÎPrtl 
pour ,,.~oudtP l•·tJr~ pnldenrL'~ ,. 
Cflrl>llltllj\lt'S ljlll Sflllt C\lrr•IJH'll1!'11t 
S~I'I •\IX. 

Cu111•tw l'a drt le Sl~ll11l (;;'·' d.t, 
il 1 .... t néct~~~f.J.I/'1 1 (!Il~ If ProtllP­
<Jr irut <nit cnloni<L' JIO.tl" donner 
rfe< ten Jl<Jit R> llllti•lltHit\ HU J'l'LI" 
1 de· Jin Ir Pli Q11r·l~ sont fe:> p.t' b 
~~~ pfll" aj>lPS il Jill tl Jtlr I"Cb l <"i 1 i· 
tell t'!'<: ? 

J.:t l"l~JIIlll'-'C Pst ; J' f•:g.l J!le COliS" 
tltll ~lntt la cn1nnic l.t jdlls apprn-
1 '~"""" f>Ollr 1'1! lire Il • ~t \1.11 <Jit~ 
l'::g\pfp {'~t fur{ ('Plfll/•,•. lii:IÎ ~ ]H 
j n]J(i< 11l1• Ïtflii 1'11Jif' '1 loiiiOII/"~ (•(t; 
de t'Il'!" il's incflui•nf>s s r lllJ 
f,:l\i' !'<\ fJO]J Jli'liJd{• fiOI .Il" J"p• 

, •H•ir .]po, ,.,,Jon' itnlr•'ns. S'Ils 11 
.nnt pns fne~. il rn11t <·n fe>n11• , 
rlnn .. fl(•s {'#llliPr. r'fl t f'(' qui a 
f·li• f!Jrl <·n T.rli\P l't ç,. q11i r•t rrt 
trn111 d'tl11• 1. rf Pli l "tlunp ir. 

f.'l •n!ir> n'~t pn~ d'"x•·,\dc·nfo: dt> 
t"ll[lit:.tt\ pOli\'. 11' 'lit inn• li rbr,• 
]P~ <'OinJIÎ("J:, lrlliÎ~ ri np!' h• ~, 
ft'qn • f.r ... · tf"' c:;'rl f'\\i {t1 ti'lll, 1111 

J•a\ d 1 111 1Ï11·d'•H·1, rP c•t •lt 
Pr,fll'lf'q l'l{'llit1 Jft; 1 .. 1:1pll·rl 
11 1 

• .,.f Il')~ llf•t'l' run. I.'F 1\ pln 

P'' ddt d1 ~ 11 ,,· llfls qr1i l.:tlfd 11-<--

1" d•·cs iL l'll.diU cl l:.r l"'!"' la-

E 
tinu so·•·11t obligée cie trnYnrllcr 
,.:1 :If nit• IIIC'IIt. 

L" 11· tt! d11 llllll ld P, ·Ill le nraga· 
z 111· :JIII,-'11('.1111, u'a J'li si' 1!'1\clt r 
c<>ltlfl(t• •l'Lill<' façon ~>llt•el t\!' rle ­
llllr•ntl!IIIS •·t dP" lonts .fns dicta­
I• 11/"S JHilC<· qu'JI ne JIPnt s':Ji,,\is· 
'-' r· H 1111 (,•J drgrl' pour eomp •Pn­
d•·r ll'llls idr'•<•s lnnmf~s. L'EL\\ p!P 
fHllll"l :dl ,,~'totH ir l' l" Psqnc "tous 
lrs 111 oldr'llH'. f.ctlllf •IIIIIJII!•s pj sn­
' 11111\ ,J,. 1 !t.dtl'. 1·:111' SI" :lit l!.lll'" 
foJ ,ru'•p t'Il lill Jltlllll'!l"f" carlin dr• 

'"'""''lilrn!roll 011 dl's lllli 'I IOII'-' 
d'JJJIIi'! 'IIC'S, SOt!~ Ja .ilrPc-fiOil dr 
f, <"hlltr·iPII~ ILJ)if>lls, Jli "<•JHI I PI"H If' Ill 
fa \llll' :111\ cnlons it:tlirns 

L P l'nwJ,,·Qri •nt s',.st rrntln 
r·ontpl•· d<· <·r·~ )d""" '"li~trl's, c'P~t 
pnlllllltoJJ. rf st· dr p~~r· ,.,·,tc :\ .·ù(e 
;1\flf' l.t Cr:utdc~Br·f'l.t,l4ttt'. 

Au Victoria College 
-La hl n nrhc elu raire du V•ctor ia 

Ccl:<•gc qui est s1tuée aux anciennes 
(o nies Italiennes !le Choubmh ouvri­
r u s,s pol les fe 7 octoln e pour les 
< xanJCns des nou,•eaux élt'vps 

Lt>s i'tudPH l"Ommenceront le 8 oe­
tohll•, à 8 hP ut''" :w. L<'s ho1 :tll"l'S 
~!1 ont d. 8 h<.>ureH :!0 a 111. à ml dt l'L 
,:,, 2 hr111 es à. a lwurPs 40 p. m. 

T 'n Hl'J """ d 'orunilHIH RJ't :t rn Re J. 
vic" tnnt tle b ville rpre den tnvl· 
Jens. 

j 
Le h ':ldtoH'"l<'t ou son 1 !'pt ésnntant 

Hl ta à l'é'cole et vc1ra tous lc·s JOUr~ 
'" · par nts d< 10 hc111 "" a Ill ù. 1 
J.unc p.m. ou sur tendez-von~. 

Choue•·• Abd ou Matt Ile p1 étendait de 
son côté, qu'1l s'agissait là seulcn1ent 
d'un arrangement t ~t'li connu en Eg~ p~ 
te et même tol~l"é dans les milieux hip­
piques, ~Uivant lequel un C"nb·atneur 
prufesslonnet p1 end !:t sa cha11;-e l"en­
tretlen et l'en tt lllnernC'nt dun cheval 
moyennant. à titre Ù<' rétnbullon, une 
quote-pai t des pnx que rcmpoJ terrut 
éventuellement le cheval. 

L•s conventlonH de ce g-enre, soult­
~nn la Cour. étalent d'une nature tout 
à flilt spl>c1ale: la personnalité de !'u· 
ne des po.rt1es - l'PI'ltratncur ~ ap­
pat.lis~ait ic1 con1me un PU•ment 1m~ 
portant ct essen•1cl pour l'.tutrc pat­
tic, puisqu'Il s"ag-issn•t d'un !Ir ang-e­
ment privé et personnel enlr e cu x 

rt (>lait ùonc npparnnt. d•t In Cour, 
en l'abHPnce d'une stipulation fo•mel!c 
que ni l'une nt l'autre deH parties ne 
pouva1t modlflN· J'aJJttng"em~nt lllte-r­
Yenu snnH le t•ornwntt-1 mf:nt de l'.auh~~' 

partie, sl <'C n'élalt !'1.. ses p opres rb;­
QUP~, c'est -à-d 1re en s'C'xpo•;:t nt ù vot r 
d(•noncer l'artangemt•nt put l'nutte 
P>ll tte 

Duns lC" cas de l'PspPrC', Solomnnl­
dtA llvait vC'ndu A un tJf't'M, Rnns nv1~e1 
M~tltltc et sans a,·o•r ohlenu pr~alahle. 
mr-nt 1<' consentement de C<" del'lliC'I', 

l'mtt'•·èt qu'Il n\aJt dan~ Je .._!lC\'tll Je­
quel aurnlt con:-usté, Belon hn. dnn~ la 
proplf~l~ cnl!~rc de la moili~ d1• ce 
dPtlller t'C qui avait prC'\Oqué au­
tomatiquement la cnduc1té de In con­
vention tntcn>e nuc ent•·e lui ct M!lltlte 
Dan~ c<'s cnndlt10n:-~. Il devait l\h ~ 

con~1déré comtnP ayant perdu tous .:c~ 

droJts conventlonnelR en tl' qui ron­
t'f'l nuit lf':i pnx quf' g-ag-t'le nit ù. 1''1 IIC­
n 1 •A·vin 10t» t•t ml·mt• le droit cle les 
tnunnnyt•J 

11 •'•liAit cloll", ajouta la CtHII', quP so. 
lomnnidl~ en(• ~·~tait pas tonlportt• cJ'ti­
nu f.1c-;on loynlc nt m .. ·me tri·~ Rport!ve 
llnve1 ~ Mn t litPto. 

A11!iHI hlt-n, t'Il plt'··~r·ncP clc toufl lns 
~lt·mf'niR de fuH ct tl~ Llt oit, lU. (;OUI' 
c~~timn-l-t'lle (J\IP lroï 11 t•mfrlR jugP~ s'tL 
ful~nt lnHplJt~~ tiP~ lt'~·lt""' tlt'- 1'toqultt rt 
qu•• l''M~tH t.L ju te tlll~on qu'Il~ n 4 

'!i.IPnt l'untlaJ,H1t• Solmnnnldict t't lu •om­
nu• llP T g HiO vn IPUJ clt" 1~ mo tt If- rl1 • 
rht'\'11 \vl:ltm pa1 lnl sou~t1 dtr- 1\ 
ROll fii'OJH ,t'• tu il'fl. 

T .. ,.,i JtHu•ut·H du lu1 f. ct 11' rit olt •·h•11, 
CCitL ',tL'l OIÙ(' }lt.l lu! Ùl11l<'f1Cn1C"llt. 

(J ourna l des T•·•bu naux Mi xtes) 

L'abri de 
d'Egypte 

l'ambassade 
à Londres 

~o•--

Londres, 3.- (S.S. "Ahram ").­
Ccmmentant la srtuation du cotps 
diplomatique en regard des attaques 
acuennes, le rédacteur du " Datly 
Telegraph " srgnal · : 

" L J meilleur abn que j'ai vu juH· 
Cjii'ICi à Londres esl celui que Na­
chaat pacha, ambassadeur tl l!lgypte 
a amenagé au sous-sol de l'hôtel de 
l'umbu~sade. L"abu est pout vu d'une 
u••,tallattOn de lumièr", de vent1 a­
leurs; ses portes sont en 1er pour 
amort1r le choc des éclats de shrap­
nPlls cl conttcnt un Imcrop:wne re!1é 
à un haut-puri.ur mstalle dans le 
Jardm de 1" hôtel. Si le battment s'é­
ctoule les occupants L!e l 'abri pout-
1 a1ent ainsi demander des secours de 
l'extérieur 

NOUVELLES 
LOCAL S 

POUH. venu· en a!de aux ouvr1cr::; 
-en chômage ct a. leurs ialnlllcs, 

Il' dél•UL'lcrnent lld '.ft a\ atl a~a.t sug­
W té au rntniSttltc ues . .Afïatre~ ::;ocw.­
)('~ l'oUVL'tlUle d \.Ill crédit de L.P; 
r,o OvO tkstmc à t·a~ ~~· de~ a!luc::ttwns 
lt.. .. guher :s aux chômeut:i. 

Le ntlntslue alJiJIUU'a la suggestwn 
ct tlal''lnl~ Je JltlJct à ta pte~ denee 
du Cunsc1l. 

On annonce au)"UJ ù"hul que le créd1t 
ne sora pas 'oté !lu mo ms pour le 
nlorr!ent en a tt I JOaut Uc-3 circunstun­
ccs plus l'l\ u1ablt . 

DES plamtPs 3ont pat venu•s au ml 
nl~tt:te Uc l'ln Ll \ietlun lJubhlJUC 

Hll l:lUJt~t dU ~.}~tL'11lè lk paiCJllCHt dè~ 
dto ts S• olan·cs par '\L't~eml·nts nwn­
:::~~eb . NOU'-' avprencns que t.:e3 pl~1Il­
te3 ont fait. l'obJl t. d'un PX. nH"n , t· 
tentit ùe la putt de!>~ aul•Jtltc L'ulllp~ 
t ntcs 

L E Hou.:~~~cct.l.tau c d'Etat ~111 mut M­
tt·tl' de:i Cun.1n1un.C'nl.uns t't le dl· 

tl:cteur général adjo nt de l4l.<hnn,t 
ttatwn dc:-s Potis et Pha1c~ ont ptl~ié 
luet l .. t Jour né~ .. ·L Suez !JOUr ~ udi1•1" 
le ptojt·t d'agrandiS cn1cnt du 1 ! ... t•t 
~c rt~nùre (ompte lit;3 amt-llUlt&tlOnS 

q 11 y 011t clé dO:•;il. n pp01 técs. 

LA ntJaqute d~ l'Azhnr a teçu tou~ 

les nou' P'H•X tu pia c•on1mandés, R~­
lun !e dés a exr. m.: 1 ur Sa. llaje'3té 
lt.• Hut :--ur ~a Ccl • t.::lte pii\'ée. 

UN mouvement juùlc uu·, mixte est 
prfo\u putlr ... e t..t!Ollt du rnois de 

uuvernbte ;L la ..lllllo de la n1lsc à la 
1 etaitP, poux 1Jn11tt• ,4 à..;e, d .. Zakt he\· 
Ghali, v1ce-p1 éstdent ùu tnbunal n1 4 x· 
te du Caire Deux ~1ège~ de tnab -
trilts sont \a.canls à J'heuro actu Jle 
t.un~i 1ue le poste de cnPf du Parquet 
1111xte de Man"ourah. 

CREUSEE PAR LES PHARAONS 

Une grotte dans les environs 
du Caire protège les trésors­
de la ibliothèque ationale 

------------------------·.-----------------------
'\<nls a\ ons aur1nnc•t'• hl Pl" qnc 

S 1•: Jp Jllllll~lrc <IP l' l nsln1ctrol! 
l'nliiHJLl f' a\alt Yl><llé l•·s gmflcs 
f'II"S d11 Cain· nit IKO.OIH) cnrvta~Ps 
l"'"lll"l t.\ <le 1.1 B1lrlwthè<]UC natio­
wliP onl foté JJIJS a J'aton. 

La supr r fiere <le cri! l' "rnltc 
!111'1\1 lilt•tJS<' Pst tir 21J!KJ JJ~i>trcs 
ranes 1·.11<• f'I<"S<'JJt,· <·Pt H\iiJJtagc 
d\l\OII" t'·t•· falli6P IHll lrs f'h araoiJS 
tians ]P rnc f't cl"<'f 1c d'1111e sl•chc­
l"l'~SP "'"a fe JHllll" la couseJ vat1on 
tl<',.; ln 1 PS, 

On ~ a tlt"•pnscl 111i•s <1!' 180 000 
011\ ragps Îlll)ll tllti'S Pt IJIHilliSCI"lfS, 
rl<•s n·kü·s rf'in\PJJt:utr de tous 
J,·s 11111 ragc·s conlt•n11s tians la bi­
hlrofht•quP, tloJtf <"PliX <jiiÎ ll'Oilt pas 
,·.,l. l1:tl1 podt·s i1 ],, gtnlt<', rt les 
1/HJIJIIHH•s :lfH'Îf:'lllleS. 

LPs rtlll'irns E~~ )'ti!'ns s'Pn 
, • .. t'lit sc·r \ .~. Jlt'lltl.mt J,.s gnrrres, 
co111111f' l<'S Eg~ piH•ns <l'aujonr­
tl'hm, prur '""l'" 1\et l<•urs trésors 
fpg pJ11s )IIPI"IPIIX. 

Ctst Ir> minist(>rr <1•' l'Tn~trnc­
fi<>n f'llidl<fiJ<' q111 a rli~Cnn\t'J( ret ­
tl' g~tltlo• Pt 1':. l"l':tllu'•Jl:q . .(éP ))'a­
htOid li a Ir tf IIIIJlilm:lidf'lllf'IJI <1<· ­
'rnirL' fottS ft·~ ilt""l (ps pf Jl's )"[t\s 

<]Ill \ H\diPIIt (•failli ]t'Ill" lJli<LI"!JI'J" 
1.: • 1f•r..l Il a p•·lltl.tllf phl><l<'lll>' 
lt\lt'S l~tlt f1Jlll,g't'l" 1 JHII:-; a{'lt'l' j'jJI-

t,,l o• Il dP 1:• glotfl' Ensuit" 011 a 
" • ']llo ,, l•· 1'111 dl' la 1-:1 n11•• qui 

""t 11111, :1\ :111t t'·lt; l'nf'11\ J(' cl1• 
1 br•Jilllll'. Pt o11 n 111~tallt'• llltl' por­
tfl n rhi".Jd\ r·t nfcH<'t't-.. rlP hnrJt·'-' 

1 d :H"lt'r 1"( cl•· <"IJJ\"11', pnur l'Il holl­
t"ltlr l'•IId·<' Le> ]•lnfolltl a été tiPI-

Sayed Idriss 
el Senoussi visite 

les prisonniers de guerre 
1 libyens 

to~ é, rrulnit d'urH' matière spPcia­
lc) po111 I'Prrrpt't'IH•r· d<• s'pffntP.r et 
~o1t!erw JHll des étais. Le pl.•a­
drer, 1!11!' fois IPrmiué, a <•té snu­
poudré sur toute son étPuduc cl'u­
ne conche Jégere !If' naphtaline Pn 
poudte, af1n de rPrHlrc impossrble 
toutr JHJilV!'IIP inttlls·on des in­
ser-t.·s Et pour 1 P-nrlr c UII'Si dlffl· 
cilr• tolllt• mt rn sion de c,nltlhllo­
IPuts. 1111 dPlaelteltlrllt !le soldats 
de 1 ':~ nntie JHontr la gourde <'tl pcr­
JJJallf'IICP à l'entrée de la grotte. 

l!PJkal pacha s'est déclaré plci­
nrtllf"llt s:~trsf:ut des précautious 
q111 ont •·t é l" isc•s pour pro léger 
)C!; f J"I;SOI .~ f t\\ér,di!'S. 

Le nunrslr e p1 1t il' thé it la grot­
te ttiPJile el U\ant de cpr'tter les 
IH·ux il signa fe Li\ re d'Ur a\ cc 
1mr. wenfwu élog rPliSP ]>Uilr les ex­
perts q11t ont aru{'ll:tgtl l'abri. 

WWW\i\MI\I\I\IWW\MIV\1\IV\MMN\1\.V\1\MM"fi 

LE CAIRE, TEL 
QU'IL SE PORTE 

romparntiYPm<'nt i1 !';ln der­
nwr, la -autl· <lu r:ai t c est en 
, 1111-<ta nle Hlllt•l ioi at hm. En rffet, 
J,. hulldin sanrt:rire du mini:-~tèr~ 
dt• r lf.' glo•JIP PIII•Ûqtte -·~na le une 
r ""~'""~'"" t.ll•s c·a~ di• t\ plioJde, ù.;; 
d~ ~t·Jih 1 Ît' 1 tl"lllfhiCIJZ'l. 

\'"il"' ]ps ,.taltst"l'l •s pour la se· 
nain<· liuis~nnt le JO septcmbrP : 

< """ D•;cès 
1\ phnrtl~ :t.? n 
llq·htt: ,,,. '.!7 4 
Il\ ... c .. ,t,·r ie 17 4 
l'il('llflltllllt' ~>f) ~:l 
'luht•JI"tllll'<' Hl :.'1 

V' s~n 11·e f':t~<itairc :1 !'nr"gi~­
tn'• c·11 .. utre : ;! ,·as de \aric••llr. 
1 c.1s dP Ill'\"' r,·.";h t n ·.pii,af., 7 
cas d'lldltrPnza <illllt 1 morle!, 7 
ca~ d"ill"<'illnrr~, 1 ,•;1~ do• tl't:IIJO~, 

~,~ Ji ra, <l't·•~'~r'~'ll', .!(i rn~ cle mn· 
Lomltes, 3 - (S s." Ahram ") _ la• in "t !1!1 C''" il!' fri•v rl' dnur l'o· 

L'agence R·Juter a reçu une dépêche llt!llll' n"a pas 1·ll' d•"·tt•Jtniuée. 

1 
de son correspondant au ea1re an- D111!JI.t !.1 '-'Pfl' lino• <"•lllf~pon· 
r<mçant qu: Sayed Itlriss El Senous- c],JnlP, l'nll tl l' lllll' r. Ii ' .. ut · )0 LE projet du mouvement j· iic1alre 1 1 1 > 1 

h ,. · s1 leader d~s Senou~sttes résidant à c:1s d • t\ l'""ii e · '"'t ~ 11101 tr ", (' aMel n'a pas cté encore approtl\é. • ~ 
Jusqu" Id, les milieux du mmlst~re de F.u kal ct la tégwn nord ouest d'E- .:'C> rn~ dr dipht.:rtt· tlt111t JO mor· 
la Just1re n'ont n. ronflrmé ni dément! 1 ~}pte, a Iendu vislte aux pr1sonn1ers 11'1~. ? rn~ lli<~Jtt>l-< dr! n~trg-rol ', 12 
la nou,·elle ùes mod f1cat10ns appor•ees 

1

. ,•e guene libyens, qut sont pour Ja c,JS rl"Jufln''ll7a rt 1:! ,·a~ de rnu· 
au p1ojet. plü11art sénoussisLs, dans leur camp grnlr. ?0 e.Js <Il' .1.\ !'llll;JICl rlont 

Lt!' concenttat on . ~. '""' t•·ls, ~.0 ra< lt> ·ullt>rcnlo"" ON a nx,.,. au 8 !!:t'ptenlbre la réunion 1~ 
1 J.n]mnnnilr d11nt 1~ m<>rlr•ls, ::> 

ù~ ela comm SRIOn des éventuall- 1 Dès qu 11 ftt son apparition, les 
tes du mlni'tère de J'Hygiène ~ubh- ! prisonmers qut se tenatent au ga.Jtle- t·n~ d"t'•r \ ~;p;.J,. Pt 1 ~ rns <l e mala· 
qJ~. Cette romm sston cot chargee de i.·\·ous, JOmpltent les ran"s et s"em- 11:1 dL11rt 1 mt•Jtl'l. 
tH·evon· 1~> lllt,sUI es à prenùl c en 'ne J'H'SSèrent autour de lut ~n lui pt'O- T .~, ". to, t1" -1 t"(t\Je Clll ll l0\1\'e111ent d assu er la murch~ tlormulu des d1- 1 n.. ~ Il 

ve: s tll·pat temen ~ m mtsté11cls en ca 1 t· 'guant l~s mal ques de respect et de c1 é 111ogr:q d Ill] 11.; · lat s'e ton ion t s 
de danger. s.•mpathte nnr• grande tnnrge rn f::Y!'tH tlrs 

HIER, la. commlsRi>ln centrale de ta.- Sayetl ~ùr1s~ E!l Senoussi manlf~s- l!a~s~aiJ(·r.s.,, ~ 1 f'll~ l n11: la seJ~:IIHP. 
r1f1cat10n s'est ré·unw au mmistère 

1 

h sa satt~factron et ses remercte- <Jif,u.tt d11 _3 .tH .!1) \eptl'mbl !'. le 
du Commerce et tfe l"Indu"trie sous la n,fnts à 1 off1c1er commandant le j SCt\l~·e snn 1t:•tr !' till (.allo' :!, P n·:­
prés•dence ùe sr·; Abdel Rahman FI- cump pour les bons traitements ac- !Tr~tre l.l~L JWJ~SHih"L'S CL ~Hl de· 
k1 y be~. sou• sec• êta1re d Etat Elle a cordés aux pr1sonnters . ci:s. 
exa1n1né dh er:;e::~ qu~stlons a.} a nt t ult 
t\. l'appt'O'\ tswnnement. 

NOC::i croyons SU\'Olf qu'une sugges­
tion a été faite a\IX autolité~ con't­

peltmte~ proposant la réorganisatiOn ùu 
tnou\ ement des volontaire::; de la dé­
fense passive. Le projet est actuelle­
ment :wu!:i ttu.de. 

DA::"'<S une note adressée à !"admlms­
trauon ùe::; Doua .. ncs le ministère 

(.lt'::s F111anccs demande ùe' comrnun1quet 
uu c:Btn eau des Allcrna.nd::; et des Ita­
l ens la ll!ite dt:s 1mp n tatwns prove­
nant. des p~t~s cnnL·n11s ra tes par Itls 
cmnn1~1·çantli ég) ptlen!i ou t. tl·angct:=;, 
attn d'envi:-;ag:er lt• règlement ùcs crcun­
ces. 

LE mlnl•lère de• Trav11ux Publics a 
p1epu.1é u)1 ralJlh.H't ùétc.nllé ~ur la. 

pul1t1que qu'tl cntci.d l'l\11\ re du unt le 
proclHun exercice f1nanctL'r ~ 10Jll) ~.·n 
cc qu1 con cet ne le:-:~ grands projets ù'u·. 
rtgatwn. Le mtnistèrc ~st d avts Ùt:! 
rctat der JU~qu apl ès 19 n le pt l)]Ct ù~ 
cunsoltdatiun ùe~ bu ~ rag-es d'h>·n~h Le 
projet. des ~t:judd• et <.:dUt ùes l.Ja~t I 1.ge:s 
du la<.' AlUt.~tt, aux soutce::; du :\tl, l:lC­
runl t~g-alt.:mctH tcll\O)i•H 

ON s".tltc•ntl :1 ce qu~ le nombte ùes 
J unct10nn:Litl!s c.Je l' Al·aùtÎ'Inll' Fou~d 

lc1 cte langue ar,J..be svlt rcnJorce. Jo.. .. n 
out.L'C, un pt c\ mt un nwu' cmcnt ("S· 

treint dt: ttun8fl•tls pu.t n1l le pel ~on nd. 

LE atllllStcJC de l'.t\t•l'I'o\'b!H nneP1t:nt 
n. tt•<;U, tl y ~\ qtH•Iq\IC ll•tnp,, de 

non· hrcust:-:3 leUt c d L nttl'lJl erwUI.d 
ù' •n~ t .. 1.ll.tltollH snn1'au l~s, dnns le~ 
qt.ôellc:s ceux-ct KC pltug-Jll nt de lu. lhtu~­
~~ con:-Hth.·tabh.', L'l UlJHStlfl~tl, !'elon 
eux. t.iu pttX ùc~ tu:--n.ux l.'ll plonlb ùe 
f.,\brit'.lt.ion loca:<•, qu1, de L.l~. 34: a 
11th• nt le chJllte dL· L 1•.1 60 l .. l tonne. 

Pt,n·tnt t•n <.·on~tdt.tuttcn les ùoh..ll­
('l'~ d•':'i plnlgnnnts, Il' lfllll!~h~te a tur­
mé \lllt' COIIUUi~SlUil }JO\ll' l'l•XtliUCfl de 
cette <tUt" t10n t.l l'Lt thl ssemL·nL d'un 
J!liX I.Llsonn.thlt~ ln hPin'lontc avec le 
t oüt th produrtwn dt·~ tuyaux. 

L.L r:omtlli!ol~i,ln, cp1i { t fotH'I~P Ùl' 
f<'}ltl'St'lliHnls de la Dtnmnc, du lnlnia­
tul• du ComlllPlt'l' t•t dP llnduslril', d ~ 
ln Chumhrt· de <.'otnltll'tCl l~gypttentH" 
L't dè J'In~pl'ltC'LU o:lh'Xtlliltln du llll .. 
n1fli i·rt• dP l' AJtJH o\'ltolonnL•nH'fll, t-lC 
1 t'unit :t lunel! pr twhnin nu ,go tt'\ C"tlw· 

rat ct.'AlcxnndtiL' 

LT~ tl t pat tcmcnt cie !'Tndu•irlc nu mi­
n tt'•u.' du Cotnntf"tCC ct tlc l'ln· 

du:-.lJl<' a;,ant C'on~ttt,. que tf!:g)ptc 
lrnpotl"' t\nnut.~lh nwnt )>1 l'<s de 3 tntl­
llons de 1 1nlt•H \HieR pour d \Pts l'Il o­
thliiS ù rt•quis 1'1n~t1lut ("x.p 11111enL1l 
de l'tnduHt 1'1<' du ... ll'l <' de Jll'')c l>dPr :\ 
ch•S l' RHIS t.')l \\Il' dt~ l f'lll})htl:C'r C'l'l':l. 

lr.IpOJ tnt on~ pnt· l.t prodnct on hwnlc. 
C1·K N~~~~~~ Re ::;ont nvt>tl·~ snti~Lni­

•..-tnts Nou, ciO,UJlQ SHVOII. (pl'UIH' 
~o< lt•f{· :ll\')11\ Ill•' tlra <·nn l1hu'lp l'Il 
EgyptP pour t'xphlllt•r C't'tle lllllnE-:ttiP. 

.............................................. 

. r. A 
Spécialiste des maladies 

génito-urinctires 
et de la peau 

2, MIDAN KTIAZINDAR 
....................... 

.......................................... , .......................... ·······················~ 
·····································-.······························-.···························-·,.·.~. :· =· :: On dem.ande .~ :: 
·: ·: 
~ ~ 
•: dame ou demoiselle présentant bien, connaissant ~ • • 
:: l'arabe, le français et surtout l'anglais, expérience'$. 
:: commerciale et références exigées. Poste d'avenir. '$. 
.• S' d .• ._.• a resser au •• 

•• •• STUDIO WEINBERG .• .. ~ 
•: 165, rue Emad-El-Dine "• • ..................... ·.·······················································--.·--·············· ... ·.-. ... , .......................................... ,., ........................................... , 

Des gencives 

saignantes . ' 

peuvenr provoquer 

\Ja PYORRHÉE 

SAUVEZ vos DENTS PAR· FORHAN,'S 
CONSERVEZ vos dents le plus 

longtemps pos.ïùle! Prevenez 
le saignement de vos gencives qui 
do1t vous f.11re redouter la ternble 
pyorrhée. C"est c ho~ e facile 1 li 
suffit de frotrer vos gencives avec. 
Forhan's. le S!'ll/ dent1fnce conte­
nant l"astrin~ent spécial inventé 
par le Dr. R. J. Forhan el employé 
par tous les denlislf."s. Consultez 
votre denriste et suivez ses avis. 
Employez Forha n 's régulièrement. 
Vos dents brilleront - vos gencives 
jouiront d'une santé éclatante. 
Forban"s accompli t ces rieux miracles 
- if a lttl douù/e pouvoir. Essaye;r; 
Forhan's aujowcl'!wi 1 

40Fl 

Seul re uér 1/({b/e 
denlr{rice 

Forhcm's conl1<!llt 
1111 astringent 

spécial conlt ela 
(J!JOI rltée 1 



.. 
' 

Pour la ·femme 
,... - .. o.--

Ne 'IJOLI8 d uHI<ll/< Jcllit.lo_, quel-
l/ll-1 JU.•lft: q,,,{ tÙil U//UC, 1/itiUf 

à, r..'lo uttS U L-ull~ lftt. Ill t" • 'JilUiaf Je' 
tvudlf ttll 1..'11gt ju,'J, (.t:tll fu"~ le 
Jt•Ut, je mt: 1tiël.'EI~l 1 tl t lllh.Jik' }<JI':". 

f.;tl fr pu tT Ult Tû1 IIILl tlJiliC'. l/'' /til• 

1 1 1~ Uf'' ès f, ~ t, tJut' t''''~ .uyc.: 
1fJmle en (/tt:lt~tiJ, [JtJHit H tJ.ut tvtt.i 

tl'' rt"" Ull (t:TIIt-c- '/ 

i::ite '1 /IJJ;RA'Sl!} DE TI:11 EUs. 

1 
NOS DERNIÈRES 

L'importation des billets 
de la Banqu J 'Angl~terre 

LES ETUDIANTS 
EGYPTIENS 

A L'ETRANGER 
- •o-

LA ROUI"ISE EQYPTIENNI: 

NOUVELLES 
AFFAIRES 

COTONNIERES 

LOCALES 
TARIFICATION 

Certains produits 
pharmaceutiques 

1 

An ... ur tl <!otd"i<trKc:. 
T '1 , e 1 I~L~- ltH 1 b. plus po~ 

p1 lfltt~ ,jr s. nte~ jt: \'eu ~o.bit' rc-11~ 

h aque voyageur 
tt droit ù Lslg. 20 

On salt que t.lt:s pOUl pa tiers ont 
Un ~.oit que P"' "'d"tlll:tll<'P IIIÎ· t'té entaillés enlt·e 1 Eg.•ple et J"Ita-

Ja•.lllt.! JlluJntll~uve lt'tt'laalJII'Ill l l1t• par J'enllenuse de la légation de 
ltllll•urlo~'rull .J,., IJillt•ls dt• !.1 li:111 ~,t..is~e- chatg0e dt:s 1nLérèls ilallen~ 
tjur- d' ~llblt'lt"'tl t' 1 .... elit !1~, lh 1 t·~ ~ { n ggyptc .. t tle l 'alnbassad des 

Liste des experts 
par la commission 

nommés 
d'achat majorés de 20 ~lo 

1 rr 'rlusitlll flps ~llttdurts pll:ll'-
q,• t t "'t t~:f' b '"}ltl}J;~.ltne dr Ill'· 

i.lth Lit• tlJ\1 ë le"~ tr-ligluu • ~.litllt" 
;l'ht-l t r IJt: l' Jt,;hf ..tut ,J ~lt 

..,., Illt~ tJl .. dt:!Jilt":l ljtlt:~o(llt"''A JOUrS en~ ~~LI 111~. esl udt•rllllt' \'Il l•.t.P I"'""'· l'~lats~LTnJs à l{olne, charg·\e lies Jn-
tlHilt't:i 1~ lh tè.:duiJl .9. ,,r-et t"' 

O<'U\ t• p!!t\-.: •. P 1 t lll J li un 
1 • . t ltJ!IIth!J.~diUH dt•:-, dt!il,tllt''-' u tt l't1ts égyplit.1 Tl~, attn de pern1 ttre 
l.!1•11"'t tlt• luUit .. lul... l'''" d,., IIÏI'f... à 143 f>tudJ:.lllls égyptiens .S<' LrouvanL 

1 t Jl\1 t_4 )t Wt: Ul~ llc::IIJIH:'t." d311 uO 

atnh .pht ~~ û'f' \~~~~,t' ..... llal(!ltdlt", l1 
ttJt.t''~ ullP pflhll·llJ, \u\a ;J.t'il l"" ,,~- u c tut.•lle Jnént en F'ran<.:e tt en Espa-
ILJril dt-" l't'lt.JII~t·J t.:tr ~,,;JI J.Jrgp- gnt;l de tn1ns1lcr P ltaltc pour rentrer 

cor flJJh'~' d ~l'lUlti c:t d ~'lb.lllltul~ tùt.tl 
e.. C"'n il Ll û.:i. H :,a. Ill~ Ltl:'lll~tJidl:'~ 
(Qitl t•flt J 1LD1.-tlh l">. t:>LUl Hdc< ~ illt"­

C 'Il 

llil'lll 11111111". ~u1 Catte pat· vote de terre 
1 1 ·,,t pooll!cplut ~dtiillll,f:al•un Nous appr~nons t.le sour.ce aulort-

)tuw rna nt, cei t.a,n ...: parulr-" n,e Je. 
.. t':-,{ r rr.fil .-~..:~e dè dt>ruttttdt-" 1 ::.1 u s~,. P que les pourparlers se poursui-
IIOILI'I,.le Lk' 1• "'"Ill t'' ,,.. i 11 ,. 1 \tnt et qu il est fort probable qu't!s 

-.., 1 Pnn~ .tt .1uh?.S : \trnc t-t t..1..tt: tout 
t.lt' tuljt Aut,11-

lili ·111•11- ,i cel o')o!.lld. 1.~ Jiil'll'lt.- - al.oulissenl à un résultat sattsfat-
l~ H ft'[JlllJL1ll q1r'il f·tJ\1'-'I,t~t·:tal , , .. ..., s:.-ont. t't 4,lL~ \ \H• \ Oihll ~ 

ttn Cuhl'llent pvu!l \.1 l>l1 Je l .. td' 

la ft.P0'11t-' 1l t.n , t' 1 1L..Ic ~nH.hl ? 
Je ,..ii! 1acvnter.:l1 p~ ' ~~ ,.,~ dfl 

lh 1111 e 't ùU.:' le.: Üll .. 'S.!,~::. ln PJt··S 
pu.t elle '!ont ufr, nmhlel,t cJuy~tt:-nt::L 
Jt• \uUdt&H -implt:'H•t:'llt LJ,'p~ quc'llt:" 1~ 
ç )JI vn pl, e tout dU lvl1f ùt 1.-t kt-ttd~ 
dé ùfl J ~~,.a,, Pt:U à. }Jeu ct, ap}JJI:"nJ 
$1.. J~\eJ,tr tO\.tt' tetae, l1fic ~,lfaut. 
plciHt' 1.\'!,t~m 1 e SU}.oj.< ... It:tr.t "'c-c,_· U•·"-'· 

Ct> tU r~<. hti}.~t:'rtect .. uh~ \ ... 11~. cJH e~-
te, tg d~:fn,it.ùh ue ta 'J,ttLc: q11t" nvus 

tllf'"-tlft.., lJt:tt:.::-•·'~ttlt' .... ~ tt .. ~l t'"':.:trd 

Et, H\lt'lld;;arat '!ll'llttP dt···i-.JuJt dt' 
1111111\e .... at JJit:o,c-•, I':·Hirllllll .... tr.dltl,, 

de-.. IJ1 lU .. tJJI?~ ft 1 t"t'tl l' 11 d/'1' d P 

u'allft"ll j .. , .. ,. l'c-'tll t\'t" dt" .... lrd/el .... dt"' 
k1.laftll ~tll:_'ldl"' t'li /• g\jdt• fJIIt· 

i.J'HJ.. la Jll Uflld t Îtill dl1 .:!U 1 h ,, .. -.; 
f dl \'11\!.-lo..lt'l/l', 

On annonce, d'autre patl. que des 
11.stt t.t{;l!ons st>l'ont envo;é•.s aux lé­
~ :..ttons t.l'8gYJlle en Ft-ance el à Ma­
t>! 1d pour rassembler tous les élu 
•' :...nts <'n un sèul enut otl en Fra n ce. 
l l•'·' yu<> !'anlot isatton tla!tenn~ aura 
t::le :...c~ordée, les étudiants part.iratent 
ll.llll~diat<'nwnL. 

dut1 ne 19. nl"'t , i! Re: 1l1t~ 
("(JJfl!li~ on c:e ~rnt rechanfft? p3.r la 

t. ruu. t ue el au-.c.ur • l:l!n . .:il.~, llt; 
(•o• UtC.ùl q 1 trvu~t' t:'3 J.>dlvlt:!i (.C.U- POI~ICE ET TRIBUNAUX 
.$0 :tnt~ : l' ·.mpuit:::..til1 e:et .Je f.Uùe'l" - --·---
BUll l'UeUl à LJl,.•ll tt '-"'1>1 _t. Llo.it f-.1.I l.i- f ' 
pur"!'• \l hiHt.on I<JouU,d i! "lo>'{"• l' Cl"ffictun~ de b f~ 
jl.. m.::df'Tr Je .. ct, tes Cur.t.~u .. o::!: On 8 o.ltcn~.t !t L:c t.pt'ltHt,4 {JJJvnnan-
~;un U rue Tuut ... , -~ InHe dt: E::.. J 1 1 Ce fllllila.Jl'è StJJl pllLilcè l1~11::1 qut:l~ 
b t• e t.uUl ~;:-.pd€1 ... t!p.ot Il aa· \V 
]Oll"l' • fJ us f ... Itc? car .,..,I, c.t.t.ellt t1t> t.._l c'"i )ulll s COike! JL1.Ut l:l tel ntelur~ 
l>u·tt au ~nt q ... on tn t::J..crt 5. .ao;;~,.n.. ..1~ Lar ~ t't de J&la.asolt."'! dt- tokro.Ln<·t!, 

.Jl uez, Oil.oan.lt.olonél" loO' ~luukfl\< Ud• Ûppusiti00 rejet~e 
t~r ) ..::t-'-'t. 1 mcuLl.û-- n,oz "'t' .:;pd t1t11:'1-. L j 
6. t lU a. ... qul J..E clt T~-l>Uùl t; tl, .tt ...:a,)~ e li.":t' de3 U!JIJO:jltlUJlS CX:J.J11Jna 
p 11 ,.. API 1 -nJ1 ~ ue 1u1 Lùtnmeut 11 h ri Ir:~. 1 t'4lle-tc:- }JI c:-.-ic·nl"t'è a.u 8liJ~t de 
Sut '!.ùu .. _z 1r ~u Heu ùe ue~r:':.f.a.:rct d ll:i Jt"trtlltvn dil Sè't'lt'l::ttiP dt' l'ecole 

'lal.J. }JI. .. , 1er. l ull .. tnwd Ali IJit"Vt-'Il\1 d~ detourne-
:r dde à ce.,. rÈ-gle~ de con1.1nl e, Pile TiltiH et ll"' LLliX dan!i dt"S ducutnents 

c,_l' 8. ,_. cY'vLl~ 0;:5,lt-. UU JioLoj'~fl ):ouill U!IJt.id':! 

&:rz \er à la P~ re ... tlvn, jt: c. en Cùn 1 ~ li(J~)SJtiOn fUt Itjf'lt-e et la. dé 
a q. un ~ea1 : 1--.. n,our' AIU•el \,r,c 

• .~tte A. ti~ ers .Ültû. L t:=t -... rc~.tn 1 C'ht t,.luttull n1.tlntrnuc }JuUJ unf' nou\·elle 
\1 Lf }';a_ 1Ud t:t :[jaJ l51..olJ S,llii•Hd ltao J.1t llÙ\.Ï-= llc' 14 JUill :OC 

!ulm~. j e• ptu~ p.utaot; " 1' ~n- Ûïl prisuunÎcl' se jette 
L:t petite ~air,të, n-é \:ont J~t-n s;l•~ 

h l r cet amour comme !1 eor:;;t ;:ar ê. 
~ ,_ Ia&ür,~:\.J.X, soucie1.··· ü~ s.: rc-n .. .ue 

-~~,, t]f\'-'Ic du zêie O.::"' mc.?: . Il t~t 
g(- 1 r: 1s., aès.,ntéres~é t::l aeJ"~at.r 11e 

\ lttu ., 11 t rien tD. écnay,ge. 11 s'c}J:l~ 
:Dou o::~.n<! h. p atlqllt à~ tvute::.. te::: 
""Vt:r , 1.1. .. n~ tam .... ut du pr ...... L:un, la 
pr1 d~;>nct: 1 a ... ~..eptat..cn d~~ s .. hLth.J.n-

ce 
gt c·e•t peut ·Hre pou~ cette 1 al-on 

.q 1e Sa.nle 'fh.§rese e-t 1a ng~re t:l 
pl s rn.rJ.Clllt:U'::'e -\er~ qut 1 .:;.t "'u il\o· 

('ou rit }th; matin a~u-= : ... n 3..:~.C1Ltuoll C' 
d.e ChJuL ln les foui&~ ù.e luuk: l1..i ~ 
tJOn~. l.ic \vLllE;::: lcllgiu!•:; Jette:, 

- ~ - _,--

F~l\IPOt•'l'.EZ 
IJ•~s Pt.È<.Ji:s 
l)''lUEN'Ll'l'.E 

== 

~~ 

Etant Uûr•r,ê qu .t ert interJ,t 
aux ~ujcts .t ... tcfd el =tllc:toatalj. 

tfe 5e def.JI=tt:er th t 9Yt-itC' ~.o1t1:. 
cu.H ... rl _..t&wf& _,._,c ... ,~dt &J"1 9'-'UVr.f 

riUI at, u:: ... au,._ruès (..~~mflc:\ciJteii 

ont det:,;.~C: Uè rJI"""'ar ti.&J t" le:.:. r t.HI 

tP:S: LJe .t';Jeft(;; qw1 wflt âltt.~rj~ .. 

a ~Ç fc-f1U1 ~ ç~,~mf'lt" 'l""c le~ \d.t)'it. 

geur r.~ ..... r,l tJ~·~ llC'"' t:.uJct~S. \le~ 
f~UI-:>. o.Htt.:: a.,..c, lc-~t.\~IC'II"':. i't:.• 
9YfJtè à: 1 unlFI&.I Sc~ r'-- 1 ..&1aw05 Ul • 

pl•;rnaliL.ll.IC'S ...,tJ, bd:.. le .. v nt, qu•11:i 
!::IC: .unt ... urdüiiii~S .. HJ" 1 c~lcuu·nf•. 

et'l lgl-itll•. 
Dana :o cCind•tton!:, 11 ter:ot 

U\1 c, 1~;., ~ Uf vu J~~~:coemclltS, 
d'enii)VI ter !.leS FJIC\.~~ tf icJchtÎlc:. 

Ur1 fJ !'.~cpûrf, Un pd Hll~ dt." OU II 

du 1e uu twut ~ut' e dto~t..UNit:llt 
FlruliV:1flf que VCUS f1 c:tt:, f\1 tl.:;t 
lien, 111 aftt:rn •• nd l.c:c, vCJu:t év •· 
tt a urtf' j:lf:'fte Uc h~·m..,~ t:'l VoUD 

pêfiOéL\ti:i de J.IC.Uf-UIVIè ~~nB t'tl 

nu 9 votr~ 'l,ov) .. 1':le 
L~ gtJuvernuf .d d'Aiéxandrte :t il 

- _ d'~tttleur .JULII!r un \Oumrnunit.lUc: 
d~ns ce e l'io 

=~=~=- Le .. menLC' mesures 5'-"1"~11· 
qu~11l rl..ttUif!l 1emt:lll .ttJ C"ure ct 

-= aux iAlltLea partat~';I'Lle t'EgytJt~. 

t ~ 

BACCALAUREAT 
FRANÇAIS 

LP~ horaire- de:: c'tamen-o du bac­
<'al IJt' t 11aUC:rt1 "'~ o.ut elt Hau~..tJ­
f e , 1, C.l.lld.ctab ""l•l P' ,,.. ole 
,'illlttJllteJ tlr• Itu 1'~> .;.ttLX J,uJ>iÏtt''5 

Jilt's ri rlod 1\ tb),•, 'd"' ut litl 
tl 1 1 0!1 Il tl k l'lltf!Ct' olu 1 a le. 
'\."\.'\\\\\\\ \.\\\'\\.\\.'\\\'\..'\'\\\\"\.\. \\.\\\!\.\'\.\,..\ 

d;tn:.s le:: vide 
Ayant t'tc cvH\"'Jll" a11 Pa1quet 

pmu ttpCortul~ u ull Jêltt 4 111 vt:ll;J.tt 
. e l\IJ t'tl'e J cpl ucht-, lill J<'ltflt hom-

' 

me - Hat1a Ar . r.,uss"' ~ut11pu 
, gTI1e à, 1 ~~c'nt t.jUI ]:ill'UTllf.J~g-IH.ilt, 

c~u:a.bda 1 ~pJ.Jenwot lrs 1na1 eh.:s 4u1 

I
L.Onl..lul::.cnt à LJ. reJ r~3Sc J.u :s1cg .Ju 
.t-"i:iT"::tlt:t J.ll C:J.i1 c t:l :;e jcltt ll;;s.n:; le 

'\ <lè !utBcill Il ,,L le iJt:tve <liaulllt.'ll ~ 
à Sè3 U\J1.1!i, èS 

L,. [.olc\,-T>\1 fnt tr"nspone !i J'hû­
f.i!'l.:l.J r.~utH ...;cug.tlèl sc:~ Ul't'~.Sur ot:~ 

Ut1 individu poussait 

~a f-emme: à la d~b.wche 
tfue d:11f1~ f.Hc:-~\-Lllu lll-cJ lute tt:yuê 

tr- au ~;.11yuet dcluü.n~1ant 1 UU\t!dUr~ 
\..!un: utruaun:Llivn JUûldaitc contie 
!--\.1) 111::111 t.iUI J~ f.JUitRs-att "::1 la. dt>haLJ­
ClJè 

Jeu ne~ fille:. A marier 
Il dl ok:> JCOIHcS tJ!Iç3 q H IUUl (OUt 

ce q,t! c::>t "" tetll poll\1011 arm ct.: 
tluU V tl lin ffi a. li. i\-L.llltt:U J I.::\I!SCHH:nt, 

~lie~ ~nt suuvt"'nt !JI •se~ tl l~ut pro­
pte- Jt"U. 'J'é-uu.Jtf\ 1~ li:t.lt Stuva.ut : 

1 
1.~'1 f.Ju(IL~ v~e-Jit û :i!ltlet Ulll-' IJI:lrl­

ce ût:> IUt.:~ !!!JC:c,_l.J.Ii~t-::s ûu.H:S l c'X.fJ}Vl-
1 t:.d.Lull 1lt"!S !l:11H}llè!:i cJI tjUclc' Ût' 111:.1. 

\ r1s lJOUf leuJS !ille~ C;S Jualt<J.Jt~liJ ~ 
1 J'(L-t:\uJt:rtt ûe 1 :;:tr~t'n.l ct !ttt'mc: Je~ 

h4jvuX ~;:tL fol uiue-tL.J.ht h.UX pat t:JllS \h:S 
'• Jt:Ull,..S t"'H.S L1-glle.S de: lt:UJ s t'illts". 

e1tu1 ~llteillelll, li!! UIS)H•ra!SS<I.lèllt 
SitOt J co !ill U4Ht'Jié L:ùJI1II1isc. 

Lt:s t~""'~" sont actu.,!lt-Jllt'lll il. Ja 
\!J;,IJO~I! lU Il JU J-'-..tl4lll•l 

Une invitation mal venue 
.>t !:... suit,: .t'un d•trtrenJ, un Jeune 

1 hr.mme voulut se vt"n:;;e• d'un cant:J.­
l.Jtle JI l'1nv•tu u pH·ntlrt: lt: thé chez 
! lo 

L"lnv•tat•on rut :..ccq.Jtoée. M<J.ls 1 m­
Yth :1~!1t1t yUt'l4ue:1 ht:UI :1 plus tard 

l l~eb sy1Hptozu .. t-~ J eru[.JUisonntnae~t. 
1- .Jllllt." tlit Uc~UX(!co au ktSut dt' 1 Ez~ 

t1ddrli 

Une mauvaise affaire 
Alu1, qu t:l!e cht"lllln:.t.lt au 4ual-

1tet Je J'A'l.h:.t.r, une Jt:Ulle fille, bien 
Luit' ct JOli" tut al:L·ostée P"' unè 
\'.~lllr ff•aHIIW qni llr1 Ill lll.(:ll!lls <:Vnl­
J,.Lzu ... nl~ 9\11 !-ia tl,!.Je , aou fUll"'t' 21UX 

lt"\ Te-t t'L 1~ n l;o il 11 qt& 1 ell~ t:lllf"lu­

yalt. 

1 
L<> glace ét9.nt )Jr,s.:e, la femme 

dr n."nd" ~ b jrnne rllto: cte v•.n•r ltl. 
1 VOoT Il. Chutll..nd• Coll E-11~ t~ pl ,·~ell 

h Tli1l. à. ûc'S pt. r~nllt:'=i trt .. ~ dJsl!Il 
\!11o!~~ qui iul ,1urtnrl!u<'lll d-ux ti 
vre~ potor p<.~BS~J qu~lyll<'~ he111 r9 f-Il 
oa ( ulllp9 gnie. 

r .. Jeune ttlle fit mine •l'acc-pter 
la propu~ollon H prlt i aùn•ss;o ote \:.. 
" ~olle fenome A pe111e <'l'il • 1 par-

Elle avait h nte !•f' o·l\p '•~' t .... ndl\ a11 k•Sm rJII ~!le m-
. 0 fe ~m~ 1.: ms!un<ntr !le 'e 'l'" t-l"lt :il-

1 a~ les armes, apr<:s ~être t endu 
cUlJjJtè yue tout~ 1 ésist11.nce de leur 
purl st:Ittit tlt>~Oimats 1nUlJIE'. 

Qu<J.nt.l 1 s poli Cler s punont pénétrer 
duns rapr.mrtt:menl asstégé, tls opé-
1 <rent p!u;;t~·u rs arrestatiOns et Je 
l.r.g:..nd lbwhtm Hassan, qui avatt 
ÜL' blt:ssé sérieusement au cours Ju 
t·• mbat. tut tt·;J.n~porté à 1 hôpital. 

S 1! en 1 t'chappe tl alli a à répon­
<h è, til cft-hors d~s detL crtmes dont 
Il e:;l ac:cusé, d"uvott· rés1sté à mam 
~' mé~ à la torce publiyue. 

Les médecins prévenus 
de trafic de drogues 

Lt: lJ\11~.tll !'~ut r ·a l tl"tltitlllltaiiO!IS 
Ùt nar~ulltjllt•, a lPJIIIllle ~Ull ntp­
pull ~III' l"ui!:!Îtt' des onlt>IIlJ:lltCe 
lllt'tlintln dt•li\ lt'~' a Ut'S IOXll'll­
lll:.tllt"'~ . 

. (Jllnlll aux lner.Jel'in>< J.!Lé\elllts, 
,), 't' ! 1'1111\t•!IL lUIIJUlll';, Ù ]a di~· 
J~<"lllllll dtl l 'ar·quet. l.eur iuter-
• uga.lt.Ji 1 t" \ ,t tuJJJftlt-tllï'l' prut'ltu 1 
IJ t"' !Ur' Il ( 

Les faus:ses banknotes 
l.H police "''"11 tlvlt\e 1111 t•o­

l....tld~: eu JJu:o-.::.t-', .... iuu c.J tillt' 1all:...:--.e 
balll"\IIule d'!lllt' h\'Jt~. ltllerrugt· 

~lll' l'u! Î;,:lllt: tlt: ltt t"UIIJIIIIP, Je 110 
tai..It: tl•I 411"!1 la tlt:lell,IÎt d"ttlJ 
g:..tll'UU Ut' cal~ t:U jll'u\ IJJCfl. c~ 
tlt•JIIIt:l' lut tti'Jdé. ). t•llljllt't ... jJl'l'· 
1111! d el<:~ulll lflle J,.. ~<.llt,'OII ~;t\Uil 
t.jllé l:i Ul"lllkuute etdll fau~se et 
qu il ~ t-t1 t'lat LfpfJ;.II'I'.J~-.;{• 1 ~ous­
ei~lllliil"llt. Il ~st :ut ll~ll ... IIJCllt dt·· 
léUlJ :-..UII"\ J 'i tll'ltlp..t•IUJ/ d~ JalJ\­
liJLIIIIJa. \ tfgt' 

..:.~-.. 

~ utl!- a.}JJ.llt"llirll ... J·.!l aillr>ur·:- que 
la IJ•ucla.l s Hauh a d.,coulert une 
I:Jtl""'' bc~llkllu!p puii<Jut Il' IIU111éro 
711 l:j 1 \ :!~ l'l'Ill L'<f' f.Jll l' Ull CO!IJ­
JliPio,aul d · J•:udoaiJ~!J 

(<'llo' ''"ilfllll"t• e~t .1'11111! tle ~t:lles 
l<tlrnopt,..,., o•11 I}J:!I< paJ la lillllde 
F'ara.g. 

Arrestations 
Le gouvetnotat du Cane a p1ocedé 

t !"arrestation t.i'un r€SsortJssant 
étranger et de LI ois au t1 es p rsonnes 
ç:·1 ont eté jugés uangereux pour !:J. 
~è~urité ]JUbh<.J.ue. 

La pOllet: a tl ouvé ùes armes chez 
!~ pl emter prevenu 

Un pompier tué 
Ou lmllld" r.J,.. 1Je111 ~olle( tj U'uu 

1 '"'~•tt llll'rnd,,.. ,·r·sl tle .. laJ ~ 
U\dlll ldo•1 .111 depùl tl~ IUl.ILL'liall­
tlÏ~t·,. J,.. la g.ut' de lioot:lte. 

\n"J!ul ult•J t""• '"' jiUillfJ.el"S <.le 
la lut·<:~lil~ ,ll·tullrll r etJI t'tt tuute 
l1~1 Ir !"\Ill lt>::-. lil .. ll \ tll .. t1'"", t:rJ l'VIII S 

Lie lt.Hilt>, tliJ g1a\r- d1Tidt'll1 ~·c~st 
[J!Udttll -.;tir la J~illlt' agtJt:Oie : 

1 :JliiUIIIUl.Jtlt' dt .. :'>.! jJUIIJ~IIt4 /-.; lli .. lll la 
1111 a1IJ1 t' t·t 1111 !:l.gt•Jtt Ue la h11o ... ! 
J,· Slll'C Uiub<.i -..111 J~ l'Cil! p. 1) aut~t'::j 
dgt"llb t~ll :--ullt li l l' :t\f'l dl'S 

l'liliÏtl~lûli' c.:t Jt'..., t-gl.tiJgLlllt't''. 

Le "'"IJ,tllllt un J•,uqlld ... t lu 
pu!Jee dt Hetll • uutl Ullt p • ut'Ptlt! 
i:itl:\ I'UIJ~Iu.L:ttlllll:-; d'LI~.l~t' fJIIIS Ufll 

Ull\tl~ llllt" I"!Hplc:lt', 

IJLI,,ut :... l'll"'""dt<", 1l a Hé dt'illl 
et lt·.._ d ... g"'l~ lit' p.tl .. ll .... -.;a•Jd pas IJJI· 

J.oul !.till'. --- --
Le personnel italien de la 
Municipalité d'Alexandrie 

riv~. 

d Sa S•llhouelte L'üfflclPr lm ronseilln tl ·tre exuc- La r.oltllill''i"li .llllltlliÎ'traliv" rie 
te au t~rhiP7.'vou~ Mais pt.·u up1es 11 la \lllnicip.tliiP tl' \!t•\<111111 ip a le· 

K h l' 1 
JlO~t·ob!t à 11\P d~g(;f•!llt' eh~z lU Ill! llll'l' lill(• lf'lliiiOIII jililll diSJ"llll'J 

l"USC en a l'enr lle Svelte, \'léill· f<'mme qui J•t'•vt'•ta. t.!es tJO<:U- \" IJllt•slitoJI rl1•s (OIIII'Jitlllll:lll't'S ita­

bien pol tan le et plus a~;tive r.PiltH intl·~t•ss;~.nts : 200 at.lteHsrs lle lt~·lts. 
f• ).(•tiOllli:.t.Ïi'PS, dt• nolaiJJes, d~ fel\1- \plt's IIJJI• l0111g11(' dist"llSsÎtlll il 

r 't•ll•'•Olt ) nt t! Ir Jhlllu.tll Ill•· Hl'S <ill monde. l il dt·r·•olc "'' li!O'IItl'" l:t n•lt;lilt• 
sonf'ft \ont de Jo:!IJ, " 11 ' tl 1' 11 ' La vil'tllè 1 mme n'était qu'une IX l<>tlt"l O>IIJI.IIJ••s t":llilt';; .. t ""l't'Il 
' '1•· ,• frNJil• nP• 'nt d'mn· rn~·· • f~tû('lll'l'Use. \Il\ f'J' j1ll l'f'l llf'tl1 t•t :-illlllllc•llif•ltf :.>~ 
llO o•.o 1"1' I1 BJ Ptlll"••tlllPlll, il' 11'-1 f -Elle a été atrëtée et le rarquet •llll'illllri!HII'f' ltOJrs cndn• Pl 1:2 111 1 
11 d,• 'Jill H 1it 1111 IIJ:al g11<'·• it 1 
l
', 1 111 ,. t 1 n.i'ne une enquête. \rirr' 11a"11llan1 11 ln J••Jtrtd·1·. 

Ill.! If l."o t t o• tpiÏ ''"t 
fo ·,,.tl tl ,,. ,,1q do•,, 11 !1' 1111111 , A son premier lnterrogatotre, la l'arrni IP JH•rs .. 11111·! t:tdrr SI' [ 1,111 _ 

1 1 t ! Yieilll' lemme a déclaré qu'l'Ile était to•11i Ir· Ut. \ol,i:~lli. din·t"!t•ttr lill 
' l'( 1 :" 1 ,. Il lill nu, j'o ·l:li-; 

f•ttll!éf' jJ&/ rl~~ tfonl.•tll" rltllltl ,. 1 ne Jll:.t.l'l'USP ptoll'~stonnP!Ie. llllls(·r !-(l't'·•·o·rot ii!IÎII qui :t drtoil ~ 
t lllùll' Pt antteo J'tl\ai teltr 11 wut Un hri~and blessé l'" •·l.ts,~ :' ••1 \1. \1. 1::1\:~sl'" · du 
Plr 1 {• (jU~ J ;J.\".cl h•Jiote d Ill~ s.:riCllA~nlf'"l1t ~o•rJJ·l.lÎIP fi p ill \l1110io·ip t!l\l>, IJIIÎ 
"l ItOU t . J' lJ e· 'e- ,, lll!'llt •, • Jor·rt1f•" till fitl' te 1!P ! 1 f'I:J<o;oe ::l 

1 A A-~·OUt ].l. r.u]ICI' r-eu.erch!ilt dl'· T n t jo] l 0 01 \. r Il t ~ 
l!lo. ell'~U"e, ]< j 'au jonr 'Ott TZ.ùll J , J ., u" l • a]Ji' li~' Il' <>ll· 
rn 'î JfP J.ol;"l 11 t.lll ù~ 1 reud1·e •les pu;:: t·ï~e::;t~'1 5 1rnc•;.~m ~r ~raénùa·~e 1n11Pl- c1,,~ f ltrt!Om1niré tl t!irns de 
<;p hn uen. A]Jit a:c.lr pli· ro, c 1 '' n Ja~~a a cu~ • ÏH \lutJit• I• !lit<' d \IP\ftlitltl<' .,.,,,,,_ 
1\n ll 1 1 elida!!' .l'eu UP tPJttfJ \Oor corurno~ un s.~saR~Ili.lt et un~ \'ll<'!ll fi T F - .o·n l'" Hn 

t~pt. F.rte f,nlt par e~voit r. ... !1 Bi' · ' ' · · · 
lA Jl!IJ((,~t. lie 'l"\ •nt mc ott'! rlou-
1 (fCILit~; Oln"l une rn ti~ün lsûlt->P- 1 '101!1 -

n, 1 • Il•• 1 "' r ]Jill~ "llltte ~~ èe tollt vote.n:1ge et lUI nul n ... uralt l_E p r-LE R 1 NAGE 
j pPHil 1 ~at• lll'J 1ft' ~"• 1 e' J" C · o~P p~nH1er. 
n'\ " l' l JI 11rl jP •1·~ que JP L!t, Il ave~ tt in!!lRIIé 11::1 v?ri!ahlP M-
w ~"Il~ clt:.Hl\1>' i lllJ pin'-' Je1111e ~t ptl d"arm~q à. !PU .t oiP mun•tion>~. A LA MECQUE 
J.rl 1 ticll\e l o;"IIIO\lt:ltt: <;'p•' l•l a Il- ttr'fPndrP ftVPr• l'f!10!t• ttt• 'Il'" 1 

'\nns pni.Jions ci ap 1i·s la listr. 
tfp~ l'.\jH 1 Jf....,. dp...,Jg-lll'S pa l' IH ('fl ll l­

IIIISSillll d :ICitHI hrtlallllitji!P "lil" la 
IPt•nJif• dP C'tlton )'41111 P~\H/11/IJI'I' Pt 
rr'•g-il'r lrs d JIC'rt'lllb Jlllll\<1111 é\t'll­
tuPJIPilto'lll sn1gir r•nl1e lt·~ " frr­
tllr's clPirgllL'~S " ar·lwtanl pour 
!"11111 Jlll' d~ Ja COIIllliÎSsiOJI et Je ti 
\ r·nrlo·n 1" · 

C. \ IIPIII.llill, Il .. \ntonarn·, G. 
Alllunall". t:. dt• \lhl'rtlrd. r:. \n· 
!tHil li', l·. d A• gi, C. \ngetis, .\lrx. 
Ht>11achi, <:. F. liP\ ls, C. J.. Rlllc­
ldtaltll, \1. ~. ( E1~11111. Jr•a11 r.:~s<l­

' ''"· H. ( a~~ir, \, (Ï!tli"Îalopnuln, 
n. \. (.Îo'lll" ... '· .1. :..; ( IIPSliilJII. \\'. 
1 •. 1 l11·• iuglot•, Il. ("olhims, \ , lT. 
.lnhiiSitllr , Il . Jo:. ! :1111 1llr•ri, ::'11. <:ou­
l'\ .. \ t.alatti. :-;, Ll'l'liifllln, Il. \. 
llt~llllltttll . .J . ilttl.r•r, T<nrail Z<tk' 
ii<~IIIÎrl, Tf 1\nppPr. Il. I~nfl!J!.IItch, 
.Ioh11 t 1. 1\nllll't, 1\PIIP 1\nhl<'l, .l. 
l.ak<~h. l. l. P\,1, 1. C. \lnt·!:ti"PH, 
11. H. \f.tlrlo •it, G. \'. ::\fr ]\'all1. \ 
\l<tll'.tll ••n.tki, 1; \lnif·t·i. E \latl­
g-mw 1 is, .) 1) \tir11PIIPJ1Îi', 
\J. \li7.nth•. S \l.!fhHt·ltdis. \[o· 
h:IIIJPJ! Jl a~'<l Il. .\Jo1tid!l;o 1" r::l 
(,:untot:tl. E. T l 'o·o•l, P. P:liolt1s, P. 
PaJHI:-, J\. l'nnlo•ltrlis. r: Hoss.(IJO, 

\\·. S. JI,, .. 1'. \1. Snhrq..:n, .1 :-;,.. 
Jnnrl . <;. Tsmtt·atns, Z Trtiz.lkPIII, 
.J . \ rrrl elis, .r. \ "nlin:~kis ~~ U. \\"in 
f1elrl. 

Les gestes 
du Président 

du Wafd 
Ils n'ont aucun rapport avec 

la politique du parti 

l 11 jutllll<ll d" !augne a'"'"' ra­
l'tllllait 111<'1" qn"a11 Clllll's d'tllll' \Ï-
il~ cltez ~l111f' Zagltloul pacha, 

"\alt:.ts pat ha 1 ;1\ a il J'l'ltenulre 
:\ok•ucld p;;cllll. r .•. ,. deux holll-
111>'$ J.!ultll<JII~s SI' ><:lini>n·ut, !nais 
\ltliP Zngltl11ttl )'.tt'hf1 lt·llr d•'IIHIII­
da de .~'l'tllbrassrr Pl d~clara tjllf 
,,.. pi !IS grand jnltr U<' ~a lit· st'ralt 
,·,•ltti oi1 t•IIP \t' rt ait " tulls !p-. en­
fan\« d~ ~aud pal'ha nue !ob dt 
plil"'i 1111 " )1 

IYut!t'llll" vunlttrt•IJI illle• ptt'! er 
re ges!P Pt Je f,1ÎJ qm' '\"<illas pa­
l'ha au IPtHifiiWlll dt· «a stodie de 
lïitiptl;~J l.l\'111' n·tttlll IÎ"ilP :111 Dr. 
\1111Wof \f>1hoo1 )Htt•IJa. ltlllii!IP jp 

prr'·lnd•· d'1111E' tlllltlll 011 rl'lllil' lfP\"0 
e rtlrr lrs parti .. \\UrtthtP Pl ~fla· 
<ltslf. 

Le sP!'tPtHt'i:-d du \\ uld til pa­
Jaitr" hi<'l' 1111 l'tolltlllllllliJll<• claus 
'""tiPI J,. prr"·;Ïtft•lll du \\"a fd rE'­
grelte ÙP cousl.tlt•r que rPrlain,.; 
rll' SI'~< gest••s dP polil•·•sr 011 prmo­
qur•s par '" Jw,.tlll stolll eflttlllll"ll­
té;. Pt in!t-rp1 ,;tf.s fa u,sPIIIPllt. CP-< 
g<·,fr~. ajout,. Ir l'OIIIlll\lll:qne, 
n'nnt 11JH"l111 rappnrt r1 11<' l'it<tt• 
gPnt Pn rien la p11l1tirp1e tl11 JHU'I i 
"a frltste. 

DEVANT L.E MEHKEMEH 
CHA REl 

1 Nahas pa(·ha 
1 gagne un procès 

Jy ndnisl•'r<' tlt•s \\"ai-rs ;n:oit 
Îll tl vd lll ( Ill"'" 1'1 1\oll lll i ll"lil"t' t t'li­
" u.t :"t se J;lili' ll<tllsfè.t••r lu uni-

1 
Za l :tl " (;tdlilllti'l~<l(iori) d'till!' 

, gt'~L!Jdt• \\,tl ... tî,•ll LJllt' dil'lgPatt '\a-

l ''·'' Jlct<')l.l. 
ll l'''"'l'" en pt'o•lllter·e iltsl:iii<"P, 

1<· tll tll"t•·lt' '''ail i:tt( <lJIJi"l. \I<IÎ' 
Il• lill ltl\t'!liPlt l'il:llt'i SlljiCrl{'llr 
lt'!Jfltf 1111'1' SOli l..IIT•;,t (•lln!ÏI'lliHII( 

J'il' i•ltoPIII P( 'lilljol<'lll~llt lt• jngp-
1111'11( c!rt '"~hl"·""'" dt• li·re. ill­
t:-Jit''''· 

}--

DEVANT LE TRIBUNAL 
CORRECTIONNEL MIXTE 

L~IIISTOIICE 
DU CIIINOIS 
OJ•IO~IANE 

llr•\.tlll IP Ir lilllll·ll l'oili'N'(i.,llllPI 
JtJJ:"\tf' d' .. \IC',ê.llldl IP (.'IIIIIJl.t!':l 1'-o,.;.llt 

l';lllirr jolllr, lill lltlllllll•' po•ltl r: 
J~llllll', :Ill X ~PliX l'li ;:l!ltatH ic•, ol l:t 
r i'l'lf'illl'f' rrni1r. Il >t.t i[ Ht'r'lhP 
,J"a\flll" Pté nll'i\((• •'Il Jilll!f'\ tlt'l 11i"r 
'Ill llltOIII<'Ill 0\1 il .1\:Ji! f-lo "" J•n•­
SP""""iOII ;?1 glïiJlllllf'~ ft'nJIÎI/111 

1):•11:'. \':til l.o~<t. ,.·Ps( :11 11si qnr 
~':I!IJlf>llt' lt• p••l1l l .ili!l"i'. :!\ait 
t "il l tunt ciulllll' t ""''!" · 1>' Il<:<" 
'Jtl'l( iJol àlll <i!lt l tJllli pl~t\ jl:tc• 

'i!..IP d~ c, an• d~ ptl•nn 
J•.nl.tr ot en 11 '1• li , t )l' 11 e~t 

•nntPioJ! à lwr tl tl'nll raqtlt l,nt 
lrilllf;ui•, Otln·' \ 111 T.nn Jtwnnl'l 
ojll li 't.lit t'tlllllilt' '·· prlll.tt t J!,., 

1 
f'')IÎillih l!f'iiHII:liiP JI :l\'d it IJJt'/llr 

'1C'l11 tt l:t cifiJ!.ttln D_ \Ir \:JIIfi!'Ï& 

1 1"''!1' I' .T. 111 Il nr t•nnlj•I.IÏI rott!· 

1 J(tJUp am he té~ ~~ ,< 'Ill• I.Jl.-n pc•r~n\~ centre q lo~OToqtll' O':t•l ut •'· 
k.'rtru 1 q t• ,• ll 1 a\'ll-< r r 1 .mportuner. 

\ 

IPtrtPIII •·11 !r:liiqt~t•r '11.11< 1:~ dt·~ti· 

tWit :, ~nn Il''"~ P"''"Jlllo•l Il '" 
T P min. tt'rn o,, llntt-ItFllr a. clonn? !!''._rit p·ts fjll Il &'llliflllt~.t.til 1111 cl/• 

in 1r1J, \,,..,n ..ali" rt.H,f-l!Hri.t!f er !niJU IJit. f'aJ' cr':lfHt' J11i l'111,jllftl l' 1 
cl r E' IJ" lit' llit tJ.1Tt t .. nn:ldrt' le Hhrn~ hif"nf 11 :1nt . tllC:. c. ,)f11lfll "~ h YtP. 

IH Ul'! JI 1 r,nnr' 1 ) .lit pe-rnt • llllP 1 1'1· Il<. J'Ji! rnn111P. "l'lll 11':11"11) Prl 

c]t>m•tn.Je- r~om ,~,r t.,, ('Ftlt> unn1 ~~ l ~n 1 rrrr rt t:''l C''Jr t1', "'Fln n""qt:nt .. 
1<.:! r~ iE: nfJ. P aux , 11 ~ n.nta. mu ul- c · 
rnHn- ue tu •• r.cqu~. . .ctn\"'ll!lCll qn',t 1Yalf lP1·ant hl' 
Non ('"YOn<:!! n·, 11 r Q ct égard qn'ttn' nn npi0Tr1ttnt~ ft nn1 1111 11' tïrnt:1r1t 

Mrrntd t1 ,.t11lli 11 ,111 t ,111 lttf1--.l rlP din',.llPG 1•' trtl ltl.tl 1 1t1Llldf 1 
:Ht\'.tnll•f }P d!•p11l tiL'' n.t\'ltl'' dt• Î!lr111l 11 Pitl (""(HIIIIil f1:111o \l',lll f,r\1• 

St~r•?.. :ï, 1:} l'l, 2ti ùcct•uthteJ cl 8 j .. ln~ l ~P l1r 1 ll\ .1 il r•11 pt i-.:11 1 t],. 11 rai~ l" ~''t 
vwt· 1nuchalns. • jujJlei, il uniuuau sa lLitiXaLil•u. 

J pt. 'S " :.r.r lrPP -'.lillE' T <;. r .... Il' n 1 ~t 'le~ hml!.ero 1'0\ltin-
f l 1 ~JJ Il t ·t lill lltfi'lllll~ ldt<&J j tPTol nn Vf'J ,tt lh> ~Jt'"" qolo .llllfl non 

tz.ill~l>liiX q 1 e tiOll',Pru mo.n~ d" ù•n'" jonr~ d la. 'lrt du 
Pl:lhv lP •oHrc·~ t!'e'l•tx "'OU! e de pol.~iels qui ava.-nt ?Ir: 

l !"tu P li'C11' Il<> ~Jh •' 'lrpés 1. pro<~der à i'•irle'!t<~tlon 
•l• • rr fi j 1 Il .. 1 11011 ne nnmhtPIIV cnnp~ do• f ,,t flll~nt 

li '" 1110" tJ,. ri 1• 1 • 'l l'rll:ong(·~ olr p.• tl l'l ,J "t\1\IJ• .. t ri' nt• 
le .tliUJII.&ll::; lt\.1 q11 :1ptP~ dc·n·-: jc,ut.~ d'un .. v~·Jit:J­

IJ:c !Ju.U.I.llle '.J.ll•o le~ a~~1ê~;cs jclètcnt 

l lll:tt'PIIlltjiii'S, lr·co jill\ rlr•s dr•nreP' 
;;lirllt•Jt(:lilf'>< l'( dr·~ llltHiutls d•• 
Jllt'lltlf•l'f' III'O'I''-'l(P tllll ~11111 JlCll 

de r·lt:~ngo'llil'llh. 
Et1 l'IIPt, lu t'OIIIIIIÎ ....... ioll dt • t:-~ri­

fk;lll'lll a 111:tinlc1111 lt·'i tnri[s Pli 

'l!.!IIPIII d•'l'lll~ Ir i s•·piPiiibre .IPt'" 
lllf'l' :'l in11s IP~ prrJdult .... dt> r·o1J~ 

'-tllllttt:dicHt t'nl/l':tftlP pntJI' la ~e 

""'1111• all.t11i d11 ~' :nt li ndohrr 
1_:,.pr-11drnJt. Jps pnx d11 r.tle, rlu 

1!10•, "'' eil:ll·ll.,ll. ,JIJ ~Hl tlr~«rl nu 
, '"''· dr· l'l'hln ont r;ll' lr'g••rC'JIIPlll 

lillHiifrt\o;. 
Lf• lonJ il d'l'IAin lr·nrd~"n:Jurr· rl~ 

l,flns ). ~PJ;J \J..Jildtt 1 !0JC''I:l\H11t :J 
I .. K 16. 

1'•1111' IP ga7. r!it·"PI, ''' 11nx de ln 
lo11nl' a r;t ·. fi,;. .1 T> T. 7:10. :111 

l.nirP rt P.T. i:l'r i1 llt-lnn.lll L t• 
gaz nil !'PI;t 1P11rlrt PT. ~n~. 1:1 
\111111<' :111 \.nirr 1'1 '1 P.'l'. ~.j 1 "t fit\ · 
1" 11: Ill. 

L"" Jll"noluij, ph:trtll:ll·••il111Jilt'" 
t.o!.r Îojlli·, lnt·alf'tllf'lit 'l rnrPç;is-
fr·t•' :111 rnirJI-..IÏ'r~ dC' l"~l,ç_it'tll' P11 
lliqllo> «rrnnl 111:1 in1'1•o; llo' :!Cl n 'n 
o·.onq>:ornll\1'111''111 flll'\ !"'' l'li \'i­
gtH'IIJ :nnnt Ir :!.·, nnltt t!r::n Jlp 
1111111!11 f'll'-'PS :-tltfl'f'' pP{ ;~)jtp.,. rjp 

)lili\'' n:IIH'P f'fl'ctll~j.IP Ill f t•f,. lfl:l"' 
jnr·._;"~. 

AUX CHfMINS Of FfR 
Restrictions dans l'emoloi 

des wagons-salons 

L l'J11plu1 dt•::- \\ ri6Uin·· .. ...,n.Jun~ :--' 
l'd blllliUJ::, ;1 t'tHldllli':OO. l'• "'tiiCtJill\") 

1. 1·~ ::,Ug'gt:lslJUll!'\ du f'IIIIIIU' L'hU l'gt• 

tl"durl11•r J,, tjilf•,twu \ielltn•JII 
d'vin· aJ•Jil'ul \L'l':; 1•.rt :-; 1• •. Ta11al 
.\!1 IJe.l, dJJl't.:lLlil' gti!O ra) de J .zd 
Illllll::.trallull de:> Uw111 '' de 1• t• 
tle J'"l,tl. 

\v id Il-' J" upu-Jti"ll, l;ul•" : a 
Il ><t'ta illlPnlrt de JUtlldte uu '"' 
gt)ll h;IIUll d lili "t'X[III'"'S ~~ IlJUI11:00. 

d HIJt' Hlltttl'l~dlÏllll <Ll'l'LtJ'IIt'e ,.111 

ptt•.d:;ble JMI le dtu•t·lo ur du ser­
\ire du roul••ttH'IIl; lo 1 t·lllplul 

tl1•:-;. \~8g'II\IS·Si!IUIJS Stil':l lllllqllP­

IIIl'llt l'.;,el'lt' aliX ,tfluln·s de ~1'1"• 

'w~ dunt 1 e.xe<'IIIJ"'I dtue qud­
qu~, jour., .. ,. dlll.rnt qtiP J•U"l· 

1 IJ1P, il ).el a intenlit d 'tllJIJspr lo·s 
1 \\ <~gnn::.·:<lllutl' ~i le hatt1-f•Hll"llti11-
illllÎie Pli 10III'Ilé!' Cl"IIISflPdiutl SI• 

!l'toU 1 E' dall!' lille \'ille ut"1 ,e 1 rou­
'' lll rlP<; hôtPI: ol\1 llll rl'st-hUll'<' 
<"tlltfod,I!'Jie: d Ll's l!lltlllles de~ 

1 
~~~~'.t:< funclJOttll,tire, lit' JHlllTT<nd 
uttlJ...,t~l' le:-- \\ d~OJI:---:-;.aluns ~ nanns 
d'url!• l'lutons:dloll dP '-'.1•:. le dt­
ret'lt'lll" g'éllt'l"lli ou >-lill arl.Juillt. 

li'; tin·, n·•tJ tl"1iun sont prè· 
\ IIC:-- Pga]E'Hll'tlt. l~ll 1 applll't IIH'Il· 

llSnel sur hJ LliL"ltlntlOit ""' 11nguus 
:alou:s :->f'J',t !-iOllrtlls r~·gnlièi'PtliCltd 
<1 1 adlltÜt ,(re~! iuu ce Ill 1 ale 

Les recettes 
lt ~t·s~ort ri•·, rur11plL's d1 tulittls 

do• l';u]llllllhll ,IIJt.Jit des ( ht'lll!IIS 
d,• io'Pr pour l'c·\t•r-cic" ]!J:l'l/\0 lJIII' 

1 
]p lltoon1allt total Ut'" lt'l"t liPs 1"'1-
':n••s "t>IPit' il LE. ~~ ;,lli.lï 1 <il Pt" 

j tttte uliglllt'idatit.lll dt· L. E 1:1 >J 1 

1 

~~~ r le nJO•IIIa 11! pr61 u par les ~··r­
' H"<'s COllllll'lo•rJt~. 

1 Ps l'PCP((I'~ Se ll'Ji:trliS,_I'Ilt 
('t) lill li f' "li il: 

Tr:"'"port de 'n.\:1g'l'llt o 
1 D~:.?.n:Jn. 

L t::. 

llaii'JI"rt tic lttarcltaltdlst·~ L.E. 
3.:l:!O.!JG:Z. 

Tr;tt•~purl diHr~ LY. 11; :.'I~J 
1·~\plnit:ttruq de" lt!-(111'' d"alttn· 

bns (pail l"l'\Ptt:lllt ù I'E.S.H.). 
L K 17.;:,17. 

l>rnit dt> ji111ilre L F. (ok~. 
\l•OJ1!at1! ]il Pif'\ e ~Il;. lt•s ti mtr. 

Jr1e11ls <lt•:; !tlllt'tinnllain•s pPlll" la 
c.ttS:-{" dp t·••lr.lllr L.l·:. :~~t .j') l . 

l.o• JllO!l(ant ,;,,s tlt'•pPll"'' rf-
ft•dt\h lJ :tJtp Il( f..J'. \.:J\1 (;(If{ 1 

!lit l' tl lit' HllgltH'l11.11it•II rll' L.E 
!Xl :.'0~ Co•t\p <!llgliiPilt.t!lto!1 t ,-t 
)11"11\tiljiii'J' fi:tl' la han"''' rit'' ft:~i 
Ci"Pn!to•ltt'll, lu tiiHJtll':tfltill rln prix 
dt•s catlllll dl Ils l'( t~s rlt'jll'll't's n•'· 
('(l...,~itt~l's )J;ll' la }lllllt\( {hill COII1Jï' 

It~s f'f:ilfis ;.H•r·if'll~. 

6000 tonnes de charbon 
1. utlniÎtllsl r.drnn "" .-IIP!llin 

tlt' f<•r dl' 1 l•:l:t! \ 11"111. .! .. !l'l't'\ toi• 
six ruille (1111111'" tir 1 lw r hntt 
(1\Vr].._)),, ~I'ÙC'tl [1\1 l'illi\CIÎPPtl'llt 

"''" l,;t(P;Ill\ p.tr la flnllt• ilrrl:~n 
IIÎ'JIIf' 

l. ':"llilitlls!tntinn .r 1: tl l'~'"', , 

dr1 i• !:1 ''']"'''' itlon liP , """ 
q~t.nd:tr l'lillo' Jp,. .lilf'"S do•nM· 
qn 'PIIP possi•dr, t"OIIil•'l 1111'1111'111 :Ill\ 
llt'-frllt'(ltOIJ< tlll ltiÎIII'!~rt· rif• l' \p 
)il tl\ ll..,ILIJliii'IIIPitf te11d.'!d it llf' Jiil"' 

f rruu:• ~.Jsittt'f' df' :.! f"IIJfl l"'-.. q11:11lfl .. 
U·s tla11" 1111 sr·tll rll'pt'•t 

Tarifs réduits 
(ln ~ait 'l"'' l":tdllill ''t"llinn dr~ 

htlJriiJI'"'i dt • ft•l .,1 .tL'1 Il r!1• Ill\ 1'lJ JI' 
[ Il .. 1 l .. t j f 1 Lill 1 lt:a J 1 1 ' 1 1 t ..., 1 j t- j 1 ~ ( L 1 

r.?• <tlittlil. P!l \ Î Jt• rtll l' llliJh ol~ 
,·nnPPIItt at)nn 

_On \"iPIII rfp !PI'J!lillt'r l'i!11jll"l'~ 
"'litll i Ir-.... Ill il 1' f',l !lX ll!llt•1... f·t 

f•lllhl•. li f,..tlll t'ldl•'l.l 

'llf'llf ' Il \ Î••111 Il t. 

Des traverses en ciment 
011 ~ltil <Jllt•lto•s rli!lll"llilt·s (111 

I .. JII'Oll\t ' !\f'llll'llt•Jill'lll t'Il Eg\ /dl' 

f!OIIJ' ~t""' JliOt'lllt'I titi bn1o.:, \'n1l:'1 

}IOJII'quni l'.tdri!ÎIIislr:ditlll dr 1 ... 1 h••· 
r 1i1t dt• t'el' .t !1,·,•1(1,. d', lltdtf'' ], .. 
lOt til rJ, !>liljoldtcl Ir 
rlo> !Joie. 

Ail<'~ ~~~,· P ~ai rp1 ilnri.orPnt 
]O!i ldlljl" tlll <:'<' a11 \ti 'i )d l'Oil­
r·ltJJ,,II qllt' IP~ tJ.I\fJ'-• 1'-' Pli cJ-
11\f'lll :Il lt1/• }u rtl\" l1't1l 1 r1 liiJ!I 11 ~,.1' 
•·•·llo•s ~IL i•L'Îb c~ \lill[ (!tu dilop­
Ü'l'8, 
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es Les rela io s économi 
avec les pays orien aux 

·-----------------
:\ous a\ u11S au11ont t~ r écdllllltlllt 

I'HIJ'J\Pt· c·n Eg\ptP tl'uu lO.tq;:n 
tn•llspurltllli !ll's ~r.wks tl!' p:•t'"" 
d'(lbi"H'01"', dt• f111 l~ :-;r•('s, d'.tlllolll­

rlr•s, df' nol\, Pl all\lf•:-; Jlltlllllth 
fiOII( la C'tJII~IHlllli.JIIUII ;lltglltt:Jitf• 

illll':ltlt IP llttoio de ll:orn:~tl111 
(,o•~ Jll'lltllllfs illlJooii[PS d :-;\Ill' 

:-ol·roJit l'l'ila!tnc•s t nntn· df·~ t'('l'f'.t .. 

lt•...,, dll Sllr'l'f•, eb ., I'LIIItii/HIIdt ~ )'til' 

lt•s illl]lllllr•lf'llls s1 tii'IIS. (.'pst \111 
)Il f 1 11Jif'l' jl:ts \1 Y"!', l•t lr'JII Îst' rl '1111~· 
:rt'ilvile ,·., tlllUiliiiJII" )llll'lll:llo l'li­

ln· J"l.f.;',IJI\o> t'( ]ps p:l\8 dn l'r•wlt c­
OIICllt. 

L~ !111111 !l'l't' du r·,.,,ltnrn" :Jj•· 
pttl'lf' llllf' :Jifif ttl('( H ljo..;,f• :Pl\ l'X 

jlflflé-lfi'IIIS t'~\ pt IJif'! l'Il fai'Îil, 1Jt 

IPS Jllf!ll:l)j(p• lf''Jl! SI"S J>lllll" l't'X 
11(>ddin11 dr•s lli:Jll'li.lllllist s rot l'Il 
IPilf' 11I>IPtt:t1d l'n tJitH t~nl itnt ""''' ..... 

SHill' (10111' f'\flOifPI' ltltl)'!" Jilttrltll ~. 

1Pt !.1 Soit• "\ I"ÎI'Ilt1~ <jlll lllolllllU<lÎl 
snr J, IIJ.llL"ht· local. 

IJ 1111 .tnt 1 ,. '" "• """ cftot b fll­
I."l'llt do·plo}t·s ponr inlensilio1 les 
et'll.&tiJ.!."..., ••g\ pl'' 1Ht1P ... t't1Jen~. \c· 
lu••ll<••w•tll, 1,, l'al••sllne rrnp01te 
tlo jdll g~< 11tlo•, rpwuti(PS de U· 
l'If\ df• riz , ... d'nr•ufs. 

Lr· <"llllllllt'll"•' a\t'l" l'lzak l'Prie­
' II')J1 J'l'llSIH LI' g1 ril'f' il Ja I'Pg'lllrt­
J tl!'• du tmfir; lllanlttut' tl<tn la 
1111 ,. l'lili hl'. 

L'heure d'été 
, . , 

a econom1se au pays 
25.000 tonnes 

de pétrole 
.)usqii.IO'I, 1:~ tpwslttOil dt•s •·clta11 L'al plira!t 1011 ~~~ "lwmr> rJ6(,; a 

g"f's r·JJitt• l'Ego~ pl•· r.t la ~' f'Ïf' '-il 1 ~ 11 d 11 dtJ p:t\S d'dJlfllt''l,lble'; 'Pl' .. 
lwur,:~ll :tll prnltlernr dn I'II:Jil;..\"1'. \'!rl's 
1.1' 1111111~\o•J l' lill f:olllllll'l't'f' ln! !\nil~ n":Iiillli~ p. tf .J, I.IIJIPI' Tnll~ 
1!":11 ÎS tjllt' ('f' dtflt•l't lld JIOIIIII.tl( !1•~ ,[\"ol(l :tg-f'~ O'Olll,l't(t•s dili Jllt Ja 
;; n I"'tdlt l'li ad .. plant 1111 s• ste- 1111-t l'ft \ i!;tlt'ill tl• J hn1at 1c cl Pté 
1111' til 11tu. !.de" " lïnlt J\1'11· Ill. l' 11•11' 111011 ·r nt< .. t!fl"flll~ tl~ 
l'on dll ,·nJJo,.;,JJl cl'l·>•\ ptr ~~ HP\ ~igll.llt·t :1 rt•d!Jt·d ,H ~Pli ilrle de 
l'ntttlt, ll's :JllhllliP~ ~\ 1 lf'/lllf'o.; f'1 l;1 ('CIII""(Ifllfl):l l(HI do•~ l'~ll lill l'li JI 
l:llêlll~l'f'"" :lt't'Pjdt'IL'tlf 1:1 pt•'I"'SI "Il ~·J·tu""'nll Pt dn P''trofn t'Il pat·~ 
11011. On P(.tltlrl :dnr" 1111 •·egl~- tll'·dt"l" 
IIPIII jlt'ill" J ' I'X!JO>lloi'llll" r t Ir • 1 rs ~(ll!fll li;., I'<Jlllf'Pll' lÜ'~ ('q 1• 
llllpnrlnlllll '• t li "'' 1t• 1<111' oll!O"llll Ille ill :1 .• -, 1!1111 tomr . "' p~1f'tlo' 
t'lllllfllt• d11 t'II:IJigP l'ri\ trnll 1 p "lliHHllle- l'f'diJspe JPJJ-

\ ln slltiP "" r·o·l :tr·•·nnl. ,,., f"tJ!ll d:;11t l"s dPtl\ r11uis et demr que 
lllt'!UIIth Cf.(l JI irIS J'il l't'Ill lllljlP~ diol<! [ h• Ill'~ tl 1 ,·, . ....................................................... ···················· ................ .. 

OUI... si LEURS YEUX 
ont été · · examme~. 

Adressez-vous dès aujourd'hui à un bon opticien, qui 

$aura vous dtre SI votre enfant a besom de lunettes et 

QUELLES lunet!es il devra porter 

.......... , 

rue Madabegh Téléphone 53712 

DEVIS SUR DE ANDE MEILLEURS PR 
··········································"·································.,·············· 

.:;--
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1 fi i•' 1, ,. 1',, ,' ,· ~ ............... '""' ~ 

4 - VENDREDI 4 OCTOBRE. 1940 LA BOURSE EGYPTIENNE 

D" lundi 30 s~pt. au diman. 6 oct. 

Au m ême programme: 

Code of the Streets --
Du lu ndi 30 sept. a u diman. 6 oct. 

TYR O NE ;O,WER\ 
ALICE FAYE 
DON AMECH__!. 

O u lu nd ; 30 sept. au diman . 6 oct. 

WYNN 
WARREN HULL 
JACKIE MORAN 
CHA~LENE WYATT 

Au même programme: 

CaU the Musketeers 
l !!!f!±!f j!§! : ?! : ! e::: i 

Du Jeudi 3 au samecli 5 oct. 

LOCKWOOD 
K.C BOS 

/J.u mêm~ programme: 

HIS GIRL FRIDA Y 

1 REVUE DE LA PRESSE 1 

DE MM. RAISSI FRERES Théâtres 

Du mardi 1er au lundi 7 

SOUS LA D I RECT ION 1 

octobre 1 Le cinéma DIANA A~o~!:_z. -
P.eprise d'«AS et 

1 i~augure demain 
sa saison d'hiver -·-

Le Théntre des Ecrivains d'E· 
gypte d'Expre,sicn Fran~aise. 
fll.."'sentera1 demain soir, au théà­
tt·c- Rttz, une z·epri~e ù'«A~ et. 
PoèL· , la >pintuelle comédie en 
quatre actes de Mtre Emile Mes­
seri, jouée uvee succès e n a\·1·il 
dernier. 

· \1\1\1\. \ /V\.1\1\1\1\1\J\11\1\ J\'\1\1\J\1\1\1\1\I\I\M.I\J\I\ \ •1 

r;,~~. ~~~~~n~e ~~i~~: \;;11~ bn;;g~~-i 1 JOHN SHEFFIELD 
n'ayait pas vbtenu, ces dcrniër ·s 

années, les brlliants succès aux-~ sera a' nouveau Tarzan Jr. quels elle aurait pu prétendre, 
va connaitre une véritable ra­
naiss'ance: .alle inaugut·e, demain 
smr, sa not~~·elle sa•son sous la 1 On prépare actuellement aux 
d•rectlon de !llM. RaiS" Frères. studios ::\l.G ::\1 de Culver-Cit-

On p~ut fane confiance à ces · : . .:' 
directeurs aclifs et cLmpÇJ.cnts. à un llOUYeau film de Ia _~<ene 
ces animat<>urs incompll•·ables Tarzan. Le hl re cleflllltlf de 
auxquels nous de,·ons déjà quel- l'Ptte prodnction n'a pas en-

I ques-uns de" n1oi1l<urs cn11émas core été a rri'té . Rirhn rd Thor­
·-· ,.. de. la capitale. La prestig-ieuse pr en n·rigera ln n1i~f' en scè-

- -- ea1nère du "Roya b. du lllétro- 11 e Johny \\'eissmullcr sera 
pole> ou du Paro.d1s» nou s pe"- 1 . · ' ·' 

DE.r IAIN 
S~IEDI 

OCTOBRE 

RfOUVERTURE 
SENSATIONNEllE 

1 

met d'au~urcr pour 1 . ·Diana. ·Il :,d'ln:IIPilll.'llt larzan;\lauror11 
r.1u, ,.ient se ranger sous le même 0 SuJIJya n sera ~a c~mp<~gne 
payiJJo:>n. un destin éclatant. et Je Jelllle .fohllll Y ShPltJP]d. 

. . 1 si remarqué dans uTnrzan 

1 

. Qu_allté d.e~ hin~·.·. souci. mlnu- fincls a sonn, ~era à nou\cau 1 
tteux de 1 mganJ>ntwn, nrn ne Tat·zan <~j uniorn. 
"ra épargné pour dnnner à la · 
salle de la rue Elft bey le renom ''\.p\\1\.'\I\\I\IV\.d\l \IV\1\1\1\I\'\N\.M.!\".'\J\I\.'Vv\l\l\"-i 

qu'elle mérite. as e ma ri a 9 e 
I\~ous en avons une pr~u,~e dans 1 la production choisie pour Je 1 pour e moment 

grand gaJa de demain: « The 
t·o~.ring T'" enties .. , filtn Warner 
qu mterprètent avec leur maltri- C'!'sl la phrase pre~f]Ue iden­
se et leur brio habituels James tiqne !JUE' G·eorge Brent et 

1 C&g-ney et Priscilla Lane, entou- r .\lill t>hericlan. ont emj• IO\.·ée 
I'PS de Humphrey Bogart, Gla-
dys George et Jefrey Lynn. pour r épon dre à uue quc~l.ion 

JlosèP par un journali~te. La 
rumeur disait que George et 
/Inn comptaient, san~ bruit, 
s'enfu ' r et se marier, mais les 
deux acteurs protestent ave~ 
éuergie. 

Gag-eon~ que toute la société 
mondai ne s~ra. presente, demain 
soir, à l'inauguration du «Diana». 
et qu'elle se retro m ·era, de se­
maine en semaine, aux «pre ­
mières» de ce cinéma qui re­
prena enfin sa place au pre1ni er 
rang de nos spectacles . 

" Yra iment cette histoire fi­
nira par me rendre folle », tlit 
.\llli. « George et moi n'ayons 

'\\•\1\f\I\1\1\1\!Vvvvvv,N\.I\I\IVV\I\~1\1\1\1\N\N\1\.'\ J jan1ais pen é au ntariagP. Je 

QA ....... Lubitsch - Lesser 

premier duo 

ne veux pas me mari er main­
tenant et je sais qu'li est elu 
mf>mr avis. , 

Du lu nd i 30 sept. au d iman. 6 

Brent, sur une a ut r e scène 
où il tourne «The gentence», 
rti]lOIIcl aussi viye men t : 

1 
" .Te pu rie rai ee IJHe YOus 

Ernst Luhitsch a décidé pour Yourlriez que rlans trois mois 
oct . inaugurex son <Jssociation a,·ec l je suis encore célibataire. Ce 

1 Sol Lesser, rle commencer l'a- qui ne veut pas d·re (fU'Ann 
daptation c' né ma ographique li<' me pl ait pas. :--rais je vou­
de «Summer vacation» et «Di - ' drais d'abord terminer 111011 

vorc es». Plus t a rd, il espère l contrat cinématographirple a­
tourner «I\iss in the darkn, ··:wt Ü·' fairP d Ps pwjrts quel­
avec ::\l elY~ï t Douglas et :\1er- conques. Le mariage r~t exclu 
le Oberon clans les principaux · de mon programme jusqur Lt. 
rôles. J'a'me hien la compagnie 

Laclislau Foc! or, auteur de d' Alll1 et je He Y Ois pns pour­
«\'acation», prépare lui-même quoi je ne sortirai pa~ :wec 
le scénario c inérnatographi- elle et tiendrai compte, de tous 
que. ces potinr. 

- - 1 

AL CHARK FILMS 
présente 

actuellement 

Mlle Om Kalsoum 

dans 

DA IR 
-

Du jeudi 3 au mercredi 9 oct. 

2ème SEMAINE 

--
Du lundi 30 sept. au diman, 6 oct. 

Music-Ha Ils 
Casinos-Cabarets 

LES 2 RAYS 
attraction américai ne 

KAISSA ROBBA 
vedette d u ch ant 

MAGDA & JOHNNY 
attraction excent rique 

et acrobatique 

RENEE DA VELL Y 
diseuse parisien ne 

TJUO ALACAS 
chant et da nse 

PIRRY & ARY LAKY 
chan~euses et danse uses 

TERRY ET SHALLEY 
danseurs excentriq ues 

ILY PENTEK 
d.rtnseuse de genre 

AGA ET ST ASSIA 
danseuses classiques 

SIMONE SIM 
chant et danse 

Mlle Amina Mohamed 
danseuse orlentale 

FRAN CES CA ,et ITSA 
danseuses fantaisistes 

Madeleine SZEKELY 
danseuse de genre 

Dimanche, matinée à 6 h. p.m, 

R.C. 1602 

I l~ (ijtf!1 t] 1 q 1'1 
RODICA 

chanteuse fantaisiste 

FRANQUITA 
ET RAYMOND 

L'Italie et l'Islam 
Si la guerre a aujourct'hwi 

ér1argné les pays mu.snlmans, 
ces pays se prépa1 e••t d JWre 
face aux W'l'''éVUS, llit te " Bar 
layh " dans a11 édttorial : 
L'Italie a vait ptoml• qu'elle 

re specte rait I' E:gypte, la Grèce et 
1~ Tut quie. Et pourtant, elle me­
n:·J.<:e Ja. ûn~ce eL lul cheu:he qnc!­
relle. h:l1e t~.va.nce au désêtt occi­
dental de l'Eg;jllè. Elle a. occup<l 
cet'lains hameaux où ell~ es~aye 

de con::s:olider St!S positions. Elle 
u att•tqué 1es ports de la Palesti­
ne, ain~i quAden. Et elle prétend 
qu'elle ne vt:ut .Poi~"'t de mal aux. 
Arabes et aux Musulmans. Elle 
veut tout sintpl t! ment les ~a.ffran­
chir:t des mains d~s Anglais. Et 
cect nous rappelle cette réflexion 
du poète El Maarl: < Ces paro· 
les ont un autre sens: eH es veu­
lent dire que nous sommes sans 
cervelle :&o. 

En fait, pour être crue, l'Halle 
do1t comm~?i1cer par affranchir 
les M\l s ulmans de Libye. Quant 
(~ , l'Egyptc, le~ restrictions ron­
tenues cians le \traité d'alliance 
a vec l'Angleterre n'ont été inspi­
rées que par la prévision des am­
bllion,, Italiennes. 

L'Egypte est la clef de l' 0-
?'ient, dit la revue " R osa el 
Youssef " : 
Les chefs britanniques sont 

tranqu1lles quant à la situation 
actuP.lie. Ils sont sürs que leurs 
plans déjà tracés seront couron­
né~ de suecès. 

Cependant, la position des Ita­
liens dans le désert est de plus 
en plus préca.lr• par suite de 
l'(•loignem<>nt de" centres d'appro­
VlsiOilnement. 

D'llut•·e part, on dit que l'Alle­
magne - aprÔs l'échec essuyé 
~u r les côtes anglai::tes - cher­
che à s'occuper du front oriental 
Ma•s la flotte britannique empê­
chera tout 1 rans port de troupes 
allemandeR 

~>'P=~.,x,....,,..,== 

Le tournant dangereux 
Le " Balagh '' ne vo'it pas ce 

que l'axe allrait à gagner par 
une e;cten11i0n des chatltps de 
ùatuille : 
Le premier résu ltat du pacte 

ttipattile a, été de pet·suader les 
Etats · Unis qu~ la situation Hait 
lrêd sér,,w;e ~t qu'ils devaient 
a1der I'Angletetl'e le plus possi­
hle. Cepenrhnt, des escnd1·illes 

dan...,urs mondains au~ll·ahenne• ont étnl>ll d"" ba· 
BALLET l\-1EDGYESSY >es militairos aux lies malaises. 

L Ceci en Orient. En Occident, 
l\IISS BERY l'>~.xe ess>~.ye ù .. ntralner l'Espagne 
danseuse classique pour pouvoir prendt·e Gibraltar 

PEHRY GINGER et racil•ter l'accè• "' l'Atric1ue ctu 
Nord. Accè.> déjà préparé par la 

danseuse f~ntaislste vi"•te à Dal<ar de plusleura offl-
Mlle ARLETTE ciels allemands et Italiens. 

SI l'Espugne a de bonnes rat-
Vera àons pour vou!oir éviter la guerre, 
Sohar 11 semble d'autre part que l'Alle-! m&.gn~: et l'Italie sont en mesun! 

Dia111ant d'exet'cer un forte p•·es,.lon sur 
---------------- l'Espagne à l'alde de lems pru­

pres partisans. .. Le " Jllokattam" obset·ve · 
Au début. E iller voulait ~ne 

guel' r ~ ùe cot.:l te durêe. Et voici 
qu'ii veut auJOUrd'hui la prolon­
ge>. 

1 

N•Jus av,' ns déjà dit que la s i­
tuation économique et sociale de 
l'Espagne ne lui permet pas de 
subir un blocu!:\ de ses côtes par 
la flotte b"itanmque. 

ne. Tout ce que nous demandons, 
c 'est que personne ne nous atta .. 
que. ~ou~ n 'en voulons qu'à ceux. 
qut portent atteinte à nos droll." 
t:t tl. no'! libertés. 

Mais si nous voulons la paix 
nous de>\·u n ;), nous pr~pa.rer ù la. 
gtlel're. Nou.d lL'ignc. ron::; pas la 
fon de celui qui ne se ddenù pas. 

t<,ous ~ommes en m~~mr~ de 
nou~ pr&pa ter· à la gl..kll'e <'n lno­

hiltsant nos force;:, triot·alt:!:-o~, en 
formdnt un ~e111 bloc, en respec­
t.:~nt l~s lots. ~n as:slua.nt l'ordre, 
en pr Jpageu.nt 1~ &é \,·u rité, en ri>a­
li:;ttnt l'ét:onunHt: Ut~.n~ la fortune 
JH J.vee et Uan.::~ Ja t'UI·tune nationa.• 
le, 

la voix des partis 
D e son coté, 1-e " Mi8ri "' 

éc-rit : 
Il est tout xoaturel que Je con• 

cours des Egyptiens soit entière• 
ment orienté du côté de la dé­
n;ocratie. Parce que les Egyp­
tifmJ:t croient en ce régime. Il!l 
ont lutté dans ce ••P.s depuis 
l'aube de leur mouvement na.• 
tional. 

D'autre :part, les Egyptiens 
tiennent à t'e:ipect~r le traité et 
""" ep.gagement•. La nation égyp. 
tlenne est fi<lèle au pacte, cons­
cl tlle du fait que son appllca.· 
twn est dans l'llttérèt mutuel des 
deux pay~. 

Pa,sant ensaite aa dtf/érend. 
qui sépare les partis égyptiens 
le jo·11 n1<1l dit : ' 
I-• patr·iot•sme égyptien n'a pas 

besoln dé stnnulnnt. Il ne Je cède 
en rkn pmtr son enthousiasme et 
s.a. \'iYa. cité à n'importe 4.uel au­
tt·e peu pie. 

Il s'agit de savoir quand Il taut 
prenùre une décision déterminée. 

I ~a pali~ncd ne pr~sente aucun 
Inconvénient. Les belligtltants 
eux-me111es ont patienté. Ils ont 
avancé en temps opportun. Rlen 
de sm·prc·nant à ce que nous sni­
\ ions l'exemple des gens patients 
et ponder~s. 

Le " Dousto-11-r ", un organe 
saadist'6, écrit · 
Le oort! saadiste nglt mû seu· 

l~pnent pu l').téret patriotique. 
J;e . pa•tl o;aadi;te est composé de 
1 el te de.• pionniers du mou,•e­
ment natic.nal, àes militants de 
la prem •ère h~ure. Bien tOt on se 
rer.dra ·ompte du fait que les 
membr~s du VS.tll saadlste 
avaient une politique plus saine, 
une mt<thode plu• ~age et une 
pr~vo:r~n<·e perspicace dans l'ap· 
preuat10n des affaires. 

,_ 

les nuits du Ramadan 
Le mois de Ramadan est u" 

mois sucré. Autrefois les tri­
bus oùseq'(lient une 'trêpe ri­
grru?·euse pendant cette péno<le 
de jeûne. Goutnme tra<Litionnel­
le qui inspil·e cet appel à l'union 
luncé dans l'" Allrum ,. par le 
1·ecteur de l'Azhar · 

Pratiquons les ve~tus: la pa· 
tl<mce et la sobr1élé l'effort c-t 
l'aJ.p li~at:on, ln pi~té et recher­
chons l'union et la solldnrlt~. 

C'est de la piété que de se dé­
parlu· ùe J'égoisme ~:t de- s•inté .. 
resser au }Jien de la tnasse, à la. 
gloire de dleu et de In patrie. 

BASKET -B.I\LL VOLLEY-HALL 
Pont des Anglais - Guizeh 

Tél. 96250 
UN GRAND SKETCH 

D'ACTUALITE 

Le journal " Al Slwm.s "parle 
de la situation dans les Bal­
kans : 

Dans le même journal te 
Cheikh Abon/ Q•uyoun. gr~na 
uléma d' A le;candrie, demande 
au Président da Gt>nsei/ de pro-­
ntJûquer une ordonnance mili-­
taire ... Au même programme: 

THANK VOU JEEVES 
R.C' 27268 

Au même programme: 

LES A VENTURES DE 
SHERLOCK HOLMES 

Au mPm~ programme: 

Mutiny on the Blackhawk 

LA COUPE LELLO JAFFE 

L'horaire des matches prévus 
pc.ur d etnain soir au Hakoah a 
été mCKlifié cOJnme suit : 

A 7 h. p.m.: match amical fé­
minin: Union Helléniqua du Cai­
re v. Hakoah. 

1 A 8 h. p. m.: match valable 
pour la Coupe Le llo J affé : équipe 

1 :Massiah . .,. équipe z. Salama. 
Signalons i<.i que les n1atches 

1 
,-alables pour la Coupe L ello Jnf­
fé St: dîsputenl tous les samedis 
soirs au Ilnl .. oa.h, qu'ils sont ~ui­
Vl~ de sma:J-dance et ... que l'en­
trée est libra. 

U N GRAND MATCH 
INTER-VILLES: 

HELLENIC ( lbrahimieh) v, 
ARARAT (Caire) 

L'Ararat S.C. organi:;e cl erna in 
soir un grand Jnalch inter-\'illes 
de 13aoket-llall cntr;· son équ ipe 
et celle de J' t:nirrn Sport1ve Hel­
lénique d'Ihrnhimieh. 

L'Pquipe .cairotP a souvent in­
quiétld le:=: JnPiilPurs et rnêmf" ... 
battu shèremcnt le team a le­
XHnùrin J'an dcrni r, lors de 
l' Ec·ussnn BPlilos. 

_\Itt's I'IhrnhimlCh qui \·ient de 
perdre de jutjt~::~se lP tourno.i ln~ 
ter-club~ d'Alexandrh - face au 
Milon, reste un adversaire des 
plus dangereul'! 

:F;n lever de rideau, à 7 h. 30 
p.m.: U nion de la Jeunesse Hel­
l<inique cCaire) v. At·arat B. 

Contribution aux frais: P.T. 2. 

G.H.C. 

--
lundi ~0 •ert. au d•man. 6 oct. 

JOAN 

CRAWFORD 
JAMES STEWART 

~ 

Au mêm~ programme: 

JAMAICA INN 

LE TOURNOI DU Y.M.C.A, 

Résultats 

I.G.H. (B) bat Barc!ays Banl< 

2-0. 1 
National (Bl bat Maccabi (B} 

par forfait. 
Tewfik'eh (A) bat Near EaS"t 

2-0. 

AV IS IMPORTANT 

L 'horaire du calendrier des 
matches est modifié ainsi: 

Les parties precédées sur le 
progtamme par Je chiff t·e li) dé­
buteront à 5 h. 30 p.m., du chif­
fre (2) à 6 h. 30 p. m.; du chi(-~ 
fr~ f3) à 7 h. 30 p. m.; du chiffre 
(4) à 8 h. 30 p.m. 

LES PARTIES DE DEMAIN 

(1) M.W.U. (A) v. I.G.H. (A). 1 
(2) Ho lwah v. Punjab TJg-ers. 
Y.M.C.A. (Boys) v. N.S C. (13). 
13) Tcwfiltieh fB) v. Nuhar. 
(4) Velos v. N.E.R C. 

DA1~S LA ZONE DU CANAL 

IBIS GPOR1 INC CLUB b·<t 
le HIGHLANDER LIGHT 

I NFANTERY par 6 1 (1-0) 

(D' un correspondant) 

PIÈGES 
Maurice CHEVALIER 

Marie DEA 
Au même progra mme: 

GIBRALTAR 
R.C. 28730 

: : !!'!":!': 

Du lundi 30 sept. au diman. 6 oct. 

Edgar BERGEN 
Charhe 

1 

McCARTHY 1 

MORTI~t~ SNERD 
1 

ALERTE SUR 
LA VILLE! 

BADIA MASSABNI 
avec son ballet formé 

des meilleures danseuses 
orie.,tales 

TAHIA CARI OCA 
TRIO NESTEROFF 

EVA 
MARIKA 

MILLISKAJA 
ANY 

. :: :: =~ 

-~\'<.,.; THÉATRE , 

~~M~JEST:IC 
LA GRANDE TROUPE 
DE BEBA PRESENTE 

LA JALOUSIE 
Au même programme: 

Champs 

d'honneur 
Poursun·n.nt son entrainement fd'JDI~fE M _,l.'fti'JJV 

en vue des matches de Ja Ligue ·\ftllllJÎ 1'1(\fl lW, 1 aveo FATHIA MAHMOUO, 
qui débul.eront le U Octobre, , HUSSEIN MELIGU I, SOU· 
l'Ibis s.e. "' fait appel cc Di- 1 "EJrfYiuE RIA HELMI, NADIA AH -
manche à J'oxceilente équipe mi- ., ~\,IIY, I--MED et GAMALAT HASSAN 
htan·e écoss:dse de H.L.I. 1 

C'c~t pour _a troisiPme fois que 

La première (nis les maltuis ob- ' ~-~-!!!!!!'!~~!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!! 
les deux équipes He rencontraient 1 Au même programme: 

tinrent la vlctoir~ par 3· ·1, la. l! S~i __ ety Smuggler_s .. f 
~econde foi . .; les ECOHHilis prirent. ~ 
leur re,·nnch• pnr ~ 3, ln belle 
v~cnt d'être re1n1JUrté~ R\'~C le Roof • Garden 
storr de 6-1 par le~ premiC"rs 1 
nrmtnés. R 
n·.~c\'i ~:~~\~ .. s:::,~ ~~~·r~:\~in ~~~ estaurant [i.ltJ, Ill·' 1 .. , l f.'J-l'IbiR, en pt (~.séncn d'un grand f1 ~ l Ill~ 
r,ombre de? mll·tllh'Ps rt de qtwl .. 
qLe~ 5lympathJ:-:nnt~ d~ locaux. 

1 

R ·nforoée pat la prc,ence de G. 4 SANDYS GmLS 
Anopardl, l'excellent aili•·•· ~nu-
che de la Virlus et de- Cat·cmn·, '' 
autre bon '•iément cte ce m•''"" TO Troupe "Sphinx 
club, tous •lr'UX insc1'its 1t l'Ibis, US LES SOIRS les 4 célèbres acrobates 

, p9.r suite de la dis•olutlon rie Mlle Sevaskaya 
Jt>'quipe idallenne. 1~\quipe mal-
Uti"c exhiba un jeu plaisant el CONCERT . danseuse fantaisiste 
de bonne classe, g1·àr·e auqu~l Princesse Tabou 
elle s'impo9:t de façon deci~ivt!', vedette excentrique 
1'3urtout nprèa la l't:tniHe où il 
nou~ fut don n" d'a". J•ter à de & s Juan and Betty 
bellus phases de jeu <Je pa<t et 1 DAN E a.merlcan duo 
d'autre. ~ ...1. L 1 L d' 

B1en qu'à notre avis le score 1 OVe Y a 1e8 
ci-do~sus ne cefhlt~ ptls fidèle-~ AVEC LE F A:MEUX dan•euses amérloalneo 

1 
n·ent la phnlon• mt, de l!.t par- Hekrnat Fahmy 
t'e, les mlhhl.ites méJitaut mieux, danseuse orientale 

, l'~quipe cle l'Th, •. telle qu'elle ••. lAMBROU'S BAND ra compo•ée cette sni ·on. promet Helena Antonescu 
d'è1re bien melll~me que Jlllr Je Zehna Wrhrht 
pa f'! Pt par con~ {•qn,..nt un ncl\'E-t'- ~...--. 

Le génér!il Antonescu devrait 
savoir que le dépouillement des 
Ju ifs ne compen~era pas le dé­
membrement de la RoUJnanie au 
profit de la Russie, de la Hongrie 
et de la Bulga,ie. TQut dictateur 
ChN'che à ex~1 t'er s& force violen­
te dans l'a.gT~::i:sio n contre le!i !ai­
bles. 

r 

Des hommes décidés 
Le " Wafd el Musl'i " fait le 

ùilan d ' !tn mois 1le guerre aé-
rienne : 
L peuple 

plus fort et 
re à écra~-er 
r15n1e. 

britannique est sorti 
plus déterminé enco~ 

le l!l>Cisme et l'hillé-

L'admiration des Egypt1ens 
pour la générosité et le pati'IO­
tisme des Anglais inspire oes 
propos adressés à l"' Ahram " 
par nn lectenr : 
N ous sa.luon::; le patr totisn1e de 

v noble Anglais qui a offert 
.100.000 livres pour l'achat d'une 
es.::adrille de seize avions en renl-

1 placeznent d'a \'ions perdus. 
Cel exemple uen·ait Inspirer 

J,os ri~ he" J,;gj pli ens. 
La défense de la patrie est une 

~~al\·ega.rde de la fa mille, de la 
lib iH' té et de la gloit·e. Il n 'y a 
pas Jno:yen que cela se produise 
sans sacrifices. 

p 

Une nécessité de la défense 
M. Ali el Ghc1yati profite de 

l'occasion pou1· écl'i1·e dans l'é­
ditorial du " Minbm· el Cltark " 
(La Trib·lcne d' Orient) : 
Si le pauvre O!fi'e son sang, le 

riche doit génétt'lzsement offrir 
ses biens. Autre1nent, comment 
voulez-\'ous semer les germes du 
patriotisme dans des esprits é· 
prouYant l'amertume de l'injus­
tice ? Comment demander à des 
personnes pieds nus et dénu6es 
do tout de défendre avec foi et 
enthousiasme un Idéal qui ne 
leur rapporte rie:-t ? 

Il est inadmissible que dans 
cette Egypte fertile et généreu•• 
les aspects de la nlisèt•e et du 
dénuement contrastent avec les 
aspects de la richesse, de la pi'O­
cligalilé ~>t de l 'avari<'e. Il faul 
~lin1lner ces <·ontruùldions pour 
rapprocher la dista..Ttce clans .Jl. 

mesure du possible . Du nwment 
que nous sommt!s égaux devant 
lt.:' (!anger, du mom ent que no t "~ 

r"liglon est ct>lle de la charl tt',du 
ù len et de la véritable .têmocra­
tl~. 

F-

La rançon de la paix 
Si vous roule~ la paLr, pr{pa­

pnrez·t'Oil~ à ln guerre, dit 1m 
rit 11x dl eton qui i11spcre cet ~d1· 
tm·icl1 de 1'" A llram " : 
Tout •lP mrmde> sn tt que nous 

fi l!llOH'~ \lOC' nnt Ît) O 1HH'Î1Ïqn ~. ~:ure cligne cl'• Il"' pris en con. 1- R.C. 8118 1 R.C. 182 
dératlon par les plus fot·l ----------------:.< Nous 11e voulons attaquer pcr>on­

• C.TI, 

... Pour renforcer le contrOle de 
ceux qui ne ret:~p~ctent pas coin­
me il convient le caractère sacré 
dtt la religion et des bonnes 
moeu~s en. usant de rîgueur à 
ltu1· t~g-ard . De m.aniêre à sauve .. 
gn•·d~r le caract<'-re sacré de ce 
mois. 

Dans le même journal, cette 
anecdote : 

A ce déjeuner de fiançailles, on 
attenù:t en vain la dinde atL-.: 
pommes. Le domestique arriva du 
fuuz· voisln sans la dinde. L'ins .. 
pt.·cteur sanitaire l'avait rencontré 
et avait observé que la dinde au­
rait dO. étre couverte, par mesu .. 
re d'hygiène. Il prit aussltOt pos­
session de la dinde, l'écartella et 
la jeta. Mais Il laissa les pommes, 
sous prétexte que celles-ci étaient 
recou,·ertes par la dinde. 

On s'imagine aisément la tête 
de l'hOte et de ses Invités. 

Ghez les séquestres 
Le " lVafd el Ma.sri » rntï.­

que la man 1ère a t'ec laquelle 
les séquestres des biens emte­
mis conçoivent la mission qt~' 
leur est confiée : 
Le s~questre d'une compagnre 

d'assurance~ doit con1prendre que 
tout nouvel engagem~,nt contracté 
pour le compte d'une compagnie en 
nemie accentue ses • travaux et 
ses engagtnne,nts en diminuant 
les tnoventJ a\·ec lesquels il 
doit fa.!rè face aux événements 
prévus. 

La s~questratlon des biens €'11• 
nemis ne compl'end pas un déve­
loppement de leur actiYlté, à 
moins qu'il ne s'agisse de fabrl· 
ques produisant des articles né .. 
cessaires au pays. La tflcile du 
sl-qucstre est puren1ent admints ... 
trative. 

Manœuvres 
Le " ·wafd el Masri " trout-e 

que cel"laills exploite11t le fe1/afl 
é_qyptien e11 l'euyaf!Cant d t'Cil­

lire le coton rl Hn prl.r modi­
que. 
C'est ainsi que les profltelii'S et 

le~ spéeulateurs sèlH\1!1t la pnni­
que dan s l~t~ esprit!i ùes fellah~ 
en répandnnt des rumetn·~ ~ur In 
guet•re et ~ur son évolution. Ces 
mercanti s ont beau jeu, parce que 
le gouvernenlt!nt inst-...•ce- ce~ jour~­
<.:1 pour percevoir les 1mp ts,alor~ 
que les banques réclament leurs 
échi!nnce" "t que le Cro:dit Agri­
cole r éclame les avanc~s t:a:tes sur 
]es engrais. 

Le gouvernement devrait inter· 
wnlr rapidement et efficAcement 
po\Ir prot~ger les cultivate>urs en 
Imposa nt une applkution •nl<'!:'I'H · 
l t? t?t C'OtnplNe cie l'al'C'Ol'd COJh..'lU 
8.\'llC notl'è allt{-.f', afü\ l}Uù Jcs 
avec nulre alli~c. 

t 
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FONDS D'ETAT 
\Dette l'rhiiPgi•le !l 112 0 0 (qunntit\• _

1 
__ 

\de L:;t. ;)00 et au-do·~,_ll,) ......................... , ... .; .. P.E. (,l!)/.J exc n) 
B<~us uu 'J rP~or uu tiull\'. t~g. i. !/:? .................... *.. ...... l'.E. (0700 a) 
ET.'lJlr. :.\lunit'ipal d'.\I('X. ;; O. 0 t!ll!J ........... , ............ P.E. (!J~'ü;) exc n) 
['rtlfut ll'Egypte (J.:g~ pti;tn Trillutc) 3 1/:! 0/0 ""'" P.K (~:? J;) exc. 11.) 

BANQUES 
Crè(lit F ncicr E"' pli en Fond. 1110 .............................. P.E. (:H.iQ) 

'"· ' 0 d ,, J' ·><l' (')(li) ('li) ·><lf 016 \!7 Land JJunk of Lg~ pt, Act. r· ....... ;..... _. ···-~· ' .. , _ • ~ ~·. 1 ~., 
Land\ Uank or Egynt .. Act. Fond. P.h. 30o0 JO H Hi 30 ,O (.lOt- a) 
Lam!.\ Bank of E;;~ pt OIJI. :ll 2 0,0 ...... ...... .. ................ P.E. (13!2) 

SOCIETES IMMOBILIERES 
1 

Eg. Dl"lta Land Inw,_;tnlrut C_l' ............ , ..................... P.E. (77 ::t) 
:1\cw-J~, plian Cntnp;tuy Ltd ....................................... ,...... P.E. 6!) 
Sidi /i.t'clll (.'Y of Eg ... .' .............. , .......................... , ............ l'.E. (.~0 1') 
::rhe .\bouhir C~ Ltd ........................... , ..................... P.E. 18 -i-D Hl 4ll 

SOCIETES INDUSTRIELLES 
!l'he :.\Innnrc r.ompnny nf Egyjct, Act. .............................. P.E. (DG a) 
E"'Jlliau Salt and oda \.o. Url. ............................. , ... P.E. 2:30 :JO :H 
·sté' Gle. Sucrcl'ies ct Hnff. d'F.g-_1ptr, . \ rt. .............. , ......... P.E . :il~ 1 ~ 
Sté Gle. SnrrPri<'s et Haff. d'Eg~pt,l'r·i1· ............................ P.E. 1-I:J 1:i 
Filature alnualr d'l•:!-{.1)•1!• .. \l'l. llrd ......... , P.K (JJGO) ll:il fiG GO GO 
Ste An. dos Cin1cnb l'orll:lncl Tourah, <~tirr .................. P.E. 8!10 

SOCIETES D'HOTELS 
Egyptian liotcls Lttl., Act. Priv ........................ , ......... P.E. (780 Y) 

A J ... A DOIJilSE DE LONDRES 
Cours de Clôture communiqués par Reuter 

'Consolides britanniques 2 1/2 0/0 
Empruut ùe guerre britannique 3 
Em]JI'Uilt JJritnnnique de Conversio 
Emprunt allemand 7 O, 0 

1/2 0 0 

L e 3 Octobre HHO 
Lst. 74 

" 3 V2 OjO WUJ6l: )) 

101 l/2 
lOI 5j8 

5 1/2 " 
Achats tran5. 

~urkish 7 1/2 010 Bonds 
(;reck 5 0 '0 Loan 19H 
Gre~k 7 1/2 0 0 1D;H (Ref.) 
mzyptian Unitied 4 0.'0 

Lst. 718 
Ventes Dern. 

.. 1 1/8 
Il 9 13 
)) 13 15 

6() 
~::~ ptian Prcf. 3 1. 2 0 0 
E'f:yptian Triilute 3 1/2 0{0 
1\'atinnal Bank of Egypt 
Eg0yptinn Delta Light Rail-

» 
)) 

)) 

)) 

57 
77 
22 

Gl- 1 2 
51 l/2 

W::tYS (Pref.) 
Eg_1 ptian ~Iarkets 
Eg;ot,Pt!an Salt and Soda 
Egy~pt1an Delta Land 
Uniun Foncière d'Eg~·pte 
New \Egyptian Company 
Aboukir· Comp:\JlV 
~glo~Eg. Oilfields " B " 

s. 2/- 4/-

LE 

)) 2.·- nom. 
)) 37/6 
)) 7/6 
)) g 9 
)) '27/6 
)) (j 3 
)) 35/ -

8}- nom. 
42t6 

12/ 6 
11/3 
32/6 

8/9 
40/-

CHANGE A LONDRES 
Cours de Clôture communiqués par Reuter 

Le 3 Octobre 1940 
Achats \'entes 

NEW-YORK 
CONGO ;BELGE 
BERNE 
MADRID 

Dollars à Lst. 4.02 1/2 40.3 1/2 officieux 
Francs • » 1ï6.50 176.75 ., 

Francs n " 17.15 Jï.~~ï ., 

ATHE 'ES 
JAPON 

Pesetas n » - 37.70 ., 
Drachmes " " - :i?5 , 

INDES 
Pence » " 14 H 1/2 

Shilling R upee 1/5-31/32 1/6-1/32 officieiDC 

Clôt. du 3 Oct. Clôture prc'céd. 
Montréal sur Londres Dollars à Lst. 4. H 1 2 4. 76 3/8 
New-York sur Londres Dollars » ., 4.03 1/2 4.0:l J 2 
New-York sur Montreal Dollars » ., K> 8> :i18 
1Call Money à New-York n J> 1 0/0 1 0 0 
Or fin S. " s. 168/- 168/-
Argent " d. 23 7/16 23 3/8 
Esr.:ompte è:· 5 mois d'échéance 11/32 - 1 1/lG 0/0 1 1/32 1 1/16 0/ 0 

Les cotons à l'étranger 

Le 3 Octobre 1040 

Clôture de Liverpool 

AMERICAIN 

"'a:œ.-ier 
l\Iars 

7.33 '+ 6 
7.42 +. 5 

Ventes de Minet 
l\Iarché Fermé 

Communiqué par 

El Bassa! 

Costi Cozzika 
29, rue Malika Farida - Le Caire 

AU CAIRE 

Cours du Change, au Caire 
du 4 Octobre 1940 EGYf'TIEN : 

,Guizeh X ovemh re 
1 .,. Jau vier 

11.8G 
11.16 
lUS 
10.G2 

+ 
+ 
+ 
.+. 

1 ~ Cours pratiqués à 11 heures a.m, 
;Ashllliluni .\'ov. 8 Achats Ventes 

2 1 Livre Sterling !J7 1/4 '17 l ~ " Jan vier 

Clôture de New·York 

()ctobre 
)lars 

Clôture de 

.()ctobre 
~lars 

(),4() 
D.5:i 

Inchangé 

New-Orléans 
1 

fJ.58 - 11 
9.52 Inchangé 

Fraucs suisRes :J~>:!.11i7 j(J()_l);.>:J 
Dollars ti;.Oi2 ~4.:3144 --CHIFFRES INDEX DES PRIX 

DES MATJERES PREMIERES 

(Sur la base de la valeur 100 
au 18 septembre 1931) 

Le 3 Octobre 1!JIO 

Olôture de Bombay 1 
1\ujourd'hui 
IIi er 

li·L J. 
17U 
17U-
1GH.3 

~vril1 l1Iai lOG 1/-lt :+: 31 i JI y a quatre semaines 
l L'anac\e passée 

Le change à New-York 

;LI\' re Strrling 
:Frwtc suisse 

4.03 1/2 
23 

~~.,-.... ~~" .... ~ .... ,.~-
POUR VOS ACHATS 1 

ET VENTES D'OR 
adressez-voua à la Maison 

Abdel Wahed Frères~ 
SAGHA: TéL 56419-52491 

Or fin 
Lstg. 

achat 
89,5 

269 

vente 
90 

271,5 

_ _.,. __ 
Métaux précieux 

Le 3 Jctoi.Jre 1DW. 

rl;ltinc pur fnçonnP, 
Ar·gent fln, le\ l<ilo : 

P.T. 
Je grm.: 3.),­

:~}<5,­
!l20.­

~i0/'2i:! 
20~,,-

Xilr:ctr d'nrgrtd, Ir. kiln : 
l.iY!"(' ~tc-1·lin~-or, la pii·c·f': 
1\';tpo!(·mt~-,lr, ln pirre : 

Or ltngot - Achat 
f.on\'rrnr·m~ut, le dil'llPm : ï8,1 
l'laPP, Ir dithrlll : !I~J,.-, - DO 

lOIII'S I'Oilllllllniqlll'":; pnr ; 
THE SHEFFIELD SMELTINQ Co. 

Rocicltt> A nnnYme I•:C(''1'1 iPnne 
Vr•::-\TF.S ET ACIT.\T~ 

OR - AHCiF.NT - PLATINE 
Rirgr Sne in 1 rt lJsi lt P~ 

6, 1\i>an Ahon Ta.<ia (Sngha ) 
Dnrraux rle VrntPS 

~3. rne 1\Inlflkn Farida 
et Okrllr Gohn rgnia. (Sngha) 
'félf>phones : Jfl}:J8' _ Gi754 

......................... ····································· .............................. . 
œ.•.•.•.•.•.•.•.•.•.-.-.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.•.1 

ON Dl~MANDI~ 

deux ou trois réservoirs à mazout d'une capaç_ité 
totale de 150 à 200 tonne o;, 

Adressez les offre;; à la : 
SOCIETE MISR DE FILATURE ET ·r rSSAGE FIN, 

Usines de KAFR EL DAWAR. 

••••• •••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

~TATS-UNIS 

L'OPINION DE KNICKERBOCKER 

:-\••11'-1 <Wk. :l. (S.S. "\!-\li :-;riu) . 
- L r joul·nnl i. te a m~ri.'a in i>ien 
<'oH'IIII, ~l. 1\ui ckrl'l><H'Iu·r, 1irnt de 
J't'nlrrr de J ,ondn•s. 

1! a déclaré qu'il est certain que 
I'Arlemagne ne ga~nera pas la 
~;uerre. 11 a affirmé en outre que 
n'importe quel projet entrepris 
par les Allcmanas ser:~ voué a 
l ' échec. 

\f. 1\niekc•rhncl\t'r dticlarc en[itl 
qttL' les ,\u g-lai~ . nnt n~~rz C'OIII'<l· 
g-rux pour >'IIJ'POJ'll'r Irs (•preu,·es 
it's plu:; ditr!'"· 

UN DISCOURS DE M. W. WILKIE 

Cleveland (Oh'o). 3 (N.E.B.). - M. 
Wendell V/ill< ie, le candidat républi­
cain à la Presidence, a exprimé de 
nouveau sa. ùétennintt.tion de cmainte­
nir l'Am~riquè en paix~ au cout·s d'un 
Kt'anct, dlst·ou ':i ~h~dtu·u.l :i\1 sujt•i des 
affait·e:i t-t ~·~n~t-rt"s, 

~ tmgt\~t>-ant a iltnër la < :rs.ttut"·o' e­
t agne mo•me 9.11X d~l><ll~ t111 propt·~ re­
armem~nl de~ t,;lat•-llnl~. 111. Wendell 
\Villüe tt d;.<'la.ré rpt'll p011 ~~ni v rn ses 
effot·t~ pour !lider J·ht-J·oiqutt population 
brih1nnique, nh•me si r-eoltl devait sl­
Knif'it:E' tm cer·C;lln !':tt.<•rifh•e de la ra­
pidité tl :lM 1~ ~OoRt nwllon de hl pro­
pl·e flutlt' des F:talx-thtlx. oa1· 1~ plus 
hmglt-mps lrl.. Gt·andt:-13ret:\~IH~ tit~Iulru. 
e1 plu~ les _gtaf~ .. lJni~ atu·nnt du lt•mp~ 
p11Ur ~e p ·?ptt.rt"r t"\1X-mt'-mt;':;\, 

M. Wtlkf~ -~ déels.•·a en r!i\'eur de la 
coordination des d~f~n!i~S de~ Ela.t~­
Unis et d1t Co.ll!iÙil t'l d'une eollaiJora­
Unn écouom iqne S.Vt:'(' l'Am~riqnP La­
Une, 

Remarqu'l.nt que l'Allemagne, l'lt.alie 
cl le Japon .parlent dès Etats-Unis en 
vensant à une guerre•. il d<!<·l!u· .. que 
lt:~ t héot·ie:i t:'t les a.n"'bition!'l 
polit iqnes d'un })èlil nomhrt" de per­
::;onnes ont expoH~ Je:; l~ltt.ts-Unl:i à. une 
agression. 

CRANDE.BRETAGNE 

UN YACHT COULE: 
Lonù•·e~. ~ (HI'uler). - L'Amh•auté 

annonce qu~ le yacht de la flolle 
.,.sappho cComrnandl~r· '"· Irclanù, 
R.N.R.) a ét~ <'OUI~, pl'Obablement par 
une mine ennemie. Les pnr~nts des 
victimer-; en ont L::.té in!orm&s 

LA TAXE SUR LES ACHATS 
Londres, 3 (Reuter). Ln. luxe "Ut' 

les ne hat:-; entre ~a en vigueur le 21 oc­
tobre. A cet effet, la 'l'r~~or~ric a éla­
boré un ordre qui sera .soumt~ à l'np­
probation du Parlement, conCormément 
aux termes de l'Acte rel a. tir ~ ux Finan­
ces. 

JAPON 

A ~ETAT-MAJOR GENERAL 
Toltio, 3 (Reuter). - Le g~néral Su­

giyama., ancien ministre de la Guerre, 
a été nom mé chef de l'état -major g-é­
néral. Il succède au maréchal P-in•e 
Kanin, tiénli::ssionnatrc. 

CANADA 

Ottawa. 3 !Reuter). - ,r. :MacDonald 
mlnlstn: de la :Marine, a annoncé que 
quinzl' gt·Hnds yurhtR onl t-t{• achetés 
pa· la mar-ine rnnndienne. Il!-1 \•ont t>lrc 
tra.n!=\rnt mt>!i ~n JJ!.l t!·ouilll~urs pour- corn .. 
baltn., le-H Row~-tnarins. 

PLUS DE CUIVRE POUR LE JAPON 

Nèw-Yo•·l<, 3 <Rente~) - Un embnr­
go ~tu· lP~ ~xpt·ditiot):s d<' CUJ\'l'C C'nna­
dit=n uu Japon t..~!it (·onsi<il:,,-. comme 
pr~.'ique Ct'rlain l't la. suitP du. fuit que 
le Japon s'est rangé aux côté~ tles 
Puis~ttllC'e~ de l'Axe, s~lnn Hn messag-e 
d'Otttt.wu. au ... Nt•w- Yor·l< •l'lttW:) », qui 
ajout~ : . D~R rrltiques ont été f'Ol·rnu­
lée~ depuis de.~ 1110i~ contr·c l'exp'di­
tion de la lll01tl.' de la produ.c!ion de 
la. Colombie nnglaise au Japon. Le scn-
1tment fon f:tvt~ur d'un embar·go t .;t 
tellt:Hnt"nt prununré (}U'i\ men:l.<'C d'f•m­
b.:Jr ·u!isël' lt..~ g-OU\'t.'l'nemcnt, si la qu.·s­
tion n'l:'st pas tf'ancht>e. 

FRANCE 

SACRE D'EVEQUE 
l3ayonne, <1 (llavaH). - Hiet· matin 

à la cathédrale de Uayonne s'est dé­
roulée dans tout HOn éclat la liturgie 
du. sarre de Mgr. [Jhtao, évêque de 
Montauban. 

Da n!i J'(•glise t·ichement décorée, on 
remarquait de nomb ·euses personnali­
tés bo..von na ha.• li. 

LES FILES DEVANT LES 
MAGASINS 

Vichy, 4 (Havas). - Au Conseil de 
Cabinet, le Re Tétalr d'Etat au minis­
tère du Ravltalllemenl, a rendu compte 
de ses entretiellS t'éCÇI'ltS a.vec les Jlfé­
fcts de la Seine et la Police. I1 a 
précisé l'ensemble des mesures propres 
à améliorer le t·églme des files d'at­
tente devant les magasins d'alimenta­
tion. 

Les textes réglant cette matière pa­
raltront incessamme11t. 

LA VIE A PARIS 
New-York, 3 IN.RB. ). - Un corres­

pondant de l'agence américaine de la 
P1·esse Assvri~e donne une image lugu.­
bre de la vie il. Paris sous la botte al­
lemaudf'. 

Les vivrE.'s ~ont s'rl!"teJnent ration­
nl·H mai:; nli:"Jlle les 1·u.t1onx auxquelles 
it>s hu.hih.tnt:i ont Ûl'tl(t sont t.rt-~ dif­
fi<'iles it obtt•nh·. 1.~~ l~gume.< ~t les 
fruits sont fJt'ati ... jutment inobtt"nables. 
L(.ls gn.tndcs mu.l~on:-~ de moU s ont l"Ou­

V~l·t Jeu1·s pm·tt•s nu-ds elit~~ sont pd­
vées de ~todis t-t t'lies n'ont guère de 
}Je ·:;pe<.:tives ù'~n rel•t:voh·. Les U."iines 
dans Je.'i cnvh·onH <.J~ Pari~ sont en ar­
J"l:t. 

On ne volt pas ct•antomobiles prh•ées 
C'ii'C'Ult:·r ùtl.n .. c; le:i rue~ en 'raison de la 
pt-nurit! U'e!"st'nre, dH-il. La population 
~e ùéplal'e soit en bicyclett~. soit en 
mt-tl'o. 

Les aulori'.és allemande•, ajoute-t­
il. ont ùépluyé tuus leurs effort8 en 
vue de prive· PuriM de tout contact, 
avec rutra.nget· mals les nm.J,velles re­
latives aux succt-s ùe la R.A.F. sont 
propagées dam~ toute Ja. ville avec 1Jn 
effet des plus r~c<>nfortunls. 

BELGIQUE 

den1andc mon~.eur connaissant 
les travaux d'u;>lique ainsi quo 
jeune l1omme au tourant de l.a 
vente cie~ .utlt'les d'opti(]UC. Ecn­
rc a «Opllcs , J~.P. 4GQ, Le Co.irè. 

<No. 21458) 

de 
PltOF~SSEIJR (hom1ne ou 
ttanB) est demandé pour l'école 
"'~"' ' ielll'c des jeunes filles de la 
Commun"ut~ Hellénique du Cai­
J'( ... Les demand :.s à.vec copie des 
diplômes doh·ent Hre adre""és à 
J.f. le président de la Communau­
té Helléniqu> du Caire, B.P. 
1008 jusqu'au 10 courant au plus 
tard. (No. 21465) 

F HJILLf.l ~gy pt lenne, au Cal­
. \J rj re, désire eng-a~;cr 

gouvernante instruite po_ur pren­
dre soin de tillettes. Ecr1re: <Fil.­
mille égyptienne•, B.P. ~65, Le 
Caire. (No. 21460) 

Co'IPl''RLE dlplùmé et spé-
·' l\ '.J cîalisé, sa char­

ge de tout travail comptable, or­
g ... uisatlon de comptabil>tés, •renue 
de Livres, Mise à jour, Bilan, Vé­
rif>cations, Impôt sur le Revenu, 
etc., etc., F:xé~ulion rapide et soi­
gnée. Conditions avantageuses et 
à forfait. Ecrire: cA.H.>, B.P. 
JG~2, La Cuire. (No. 21451) 

1'0\fPT·'IJI E correspondant, t !\,HJ t, sténo-dactylo-
graphe. granùe expérience, na­
tionalité égyptienne, connaissant 

~ frnnçai~. anglais, arabe, cherche 
. place s.;,•ieu"e. Ecrire: c Compta­

ble , D.P. ()24, Alexandrie. 
(No. 6811) 

, 1.1(1\L' JfO\Jlll.' très instru•t 
4 r_, ~ , rj . J fl conmUS:)ant 
hlen les langues du pays, ayant 
tn\s bonnes 1 éfërence.s, cherche 
emploi, de }Jr~!Orenc au Sou­
dan Ec1·ire: Eliucated>, E.P. i65 
L<" 'cai•·e. (No. 211û7) 

I)Ol1R l'!\[ P1\ l·~ liO-
I ~I'S'I'~'( j'accepterai situation 
J ~ I'J Cau c nu province. S~­
rieuse expê. Comm. Adm. ~t HO­
tcliè~e. Vendeur, ocganlsateur, 

t•ETITI~ F \ mLtE <1~~~~~ 
t•lwteh~.• p011r 2 mois, 2 cl1amhn!S 
bien m.,ubl(•t•!i, Rail~ de bnin, jar­
tlin. uvee pc-n:;ion, dan~ les envi­
JUil~ d•• CuL:·~IITh, Zamuft..>l;:, Gar­
d• n-C1ty. I\Ie:1tt•urcss rt\f(·r:-ncf:l~. 
}~.:T'f,.c SOU'!; cJnrdin., fl.P. 4Gj, Le 
('aire. 1:'\o. 2H57l 

UK\l1X \PP.\RTEUE. TS 
ÏL lt~ta•r, j"Jiiment. rlCc·t~ .. ~s, sr,a­
clcux, aéra :ion ct écln h age par­
faitE, avec Uell<'s f'.allcs de bain, 
tout t:on(ort, loyers moclér~s. pou­
vant scr\'n• pour hab·tatwn ou 
bureau, de ::!, 4. ü, 6, ct 1 pil..-ces. 
(Abri pol'" 1 •s lvcatalt'<>R). S'ath es · 
scr t'our le:; v~~itcr, au con<-icrg-e 
de l'immeuble 18'{ rue Emad-ei­
Dinc, esc. 3. ' (Xo. 21-111) 

.l J 0{1VD rue Chawarby pa­
l\ j r~l1 cha, 2 chambres 
communicantes, en' rée indépen­
dante, pour bureau où clinique, 
1er etage Enorc à. •Bureau•, B.P. 
465. Le Caire. (No. 2H!î9) 

ON UÉSIIŒ ae~~~~e u~t:a~:.~ 
bt'mol) en p<nfait état à prLx mo· 
dérés et vendH· t:n S,J.Xophone so­
prano (si bémol) r-n très b'Jn état. 
L'une ou J'au r.., rtcs olfres rlnt­
,·ent être pt·é~l'ntc:-·cs ;\ «I.B.:. (Mu­
::,iqu<') B.P. 1G~, Le Ca.rc 

1 X o. 73î8) 

r~(R I/{'1'1Ü ,. d'un pntmag;e dé­
.J rl lJ,' !·ure acheter à 
rrix j'occasit>n 300 paires de pa­

tins neuves ou U.<-Jagérs. Ecr1re: 
.. Pnllna~;e , RP. 465, Le Cntre . 

!No. 2H68l 
~~~~,~~~~~~~\\\\~~~\\VV~'~vv 

AVIS 

Administration 
des Domaines de l'Etat 

L'ncl1uini~trnlinn 1lrs Domaine~ 

~~~--------------------~----------------------~----~ 
i...ES M 1 N 1 STFl ES BELGES 

A LA RADIO 

pui,Jicit:tlre, a•sur~nees, che t 
comptable-, ma1n courant!er, chef 
de réception, etc. 7 tangues on 
travaux ·mnptables à forfait. 
Ec1 ire: V N.>. B. P. 465. Le Cal­
r.e (No. 21408) 

dr J'Etnt lllf't Pli I'PIIlt• il tPI'IIlf' et 
:wx <'IIC'Iti•rrs puhliqn s :tl'rc· rtli~P 
ù ]>rix do• 1.. E. !I.IK~J tlllP maison 
(IPIT:IÎit f·t. rnn!'1rurlinn1 d'nnr !'<11-
l"'rfic:,. do• J .:!:!7 111:.', si~r· 1 Il~> Ilod 
Eil:ti>:lll i\•'. '2, r1 (;nn!l'n <:ih·, th1-

1rdu1· " l'Etat do• l.t snrrr>-sion rh 
So11 \Hess<' la pri!WI'sse Faika 
llalll'lll lzzc•t l'f dt; S.l·:. ~InhaiH­
HI:Jcl Tzzrt J•arli:'l. 

LE CONTE DE " LA BOURSE EGYPTIENNE " f.orulr~s, :1. rT!.O.P.,. Deux 
;\linistn·s ~c sout 'tdrt>-<~és pat 

EN SOUVENIR 
'''· t:.t;.c. :--11r Jt>:-- un~IP ... nHtliueu­
l<~i<'s a11 !"'"Pic lwl;-:1', _io·udi ~oir. 
(''P!:dc Ill .\1. (;utl, IIIÎJit.-lre tlPS 

i•'iii:IIIC'•'-' 1 l(lli ('UI'Ja t'Il ii'<IIH,':ti~ Cl 
.\J. dr• \ )P(bl'II~III\\O·t·, •jlli jl<ll'h etl 
f!:ttJJ'lllll. 

('Ofi{'PTS appartements meu­
U Jr, , blés, deux et trois 

]>lèces, salle de bain complète, 
d1aut"te·ba!n, cuisine, hall. S'a­
dresser au portier: 14, rue Dn.­
ramo.ttl. (No. 738•1) 

La st•nnrt• d'ruchi•r·r._ so•rn tenue 
an SH·gP <le l'a<ltninbtratinn ries 
llo>lll<tiltt·<; dr J'Etat )p il'tl!li 17 OC· 
tohn' J!IIO di' JO hPnrrs :\ midi. 

J.rs r<'IIS<'ig-m•IJJPtl!s Jll'lll·rnl Ptre 
ol>t<'lllls fll!X l>un•:oux cl•• J'acltllillis­
t rn lion dr~ Dutuaine" cl•· l'Etat, 1.-,, 
nte :.\lau:<nllr, Jn·ès d11 ntinistèn.' 
clPs F'nallc:Ps, oa uu Tefticlte de' 
irnnwuhles du Caite, Sll, rue I\asr 
el .\ini. - :'\o. ï:l:t;. 

L'homme fuyait sur la route au 
vclant d'une auto. Nul n'aurait su 
dire, à moins de le bien connaitre, 
s'il fuyait les paysans ou s'il fuyait 
lui-méme. P.:ut-étre ne ch·~rchuit-ll 
qu'un phJ.isir 61éntt•ntaire, tnmsposi­
ttOn, pat· le mo.1en d'un engin per­
fectionné, ue '"' joie !ll'illlltive cie 
courir el d'èxerct!t' la puissance de 
ses muscles et 1,. sùr~té tl~ son coup 
d'oeil. S'il •· poussait " ~n p:l.lier·, ce 
n'était peul-H!'e que par le besoin 
<t'all~r urolt devttnt sot ou bien pour 
r éaliser la ligne uroite, qui est le 
plus court che111in d 'u n point à un 
t·.utre, pour la réaliser à la fols t1ans 
:'t:spacè et dans le lémps, pour join­
dre entt·e eux - toujours au ctelà -
des points cie la route, ks )>Oints 
d'une sorte de 1 out< idGale où ht voi­
ture tlevient souple comme l:J. pen­
sée ù 'une route idéale sur quot tout 
glisse et rien n 'appuie, ~t que tes 
troncs cl'arbt es <tHinisst>nt. Peut­
Hre aussi, quand la route set·pen­
tait et qu'il prenait les virages à la 
co rue, s'abandonnait-il slmplem -nt à 
\.ne joie comparable à celle du pa­
t•neu r qui dessine des figures ou du 
danseur qui soudain se sent en état 
de gr·A.c.l et libéré des lOis de la pe­
santeur. 

L'homme avalt absor·hé bien des 
paysages. En vitesse, avec quelque 
gloutonnerie. Des paysages en bord 
dr ravin dont il avait détourné l~s 
yeux, pat· peur du vertige. Il gar­
dait le vague souvenir de s'être cal­
leté avec une uescente, dans un che­
min l"d.viné. On n e sait qu :l invisi­
ble adversait e tentait de l'entraîne•·, 
<0e l'attirer à lui et le menaçait, aux 
v:rages <Je l' cogner à lu roche- ou 
de le " basculer " dans le pr·éciptce. 
Puis il avait rettouvé uni! belle route 
de m ontagne , bien uess:née, dont il 
pouvait épouser les méandres avec 
v1rtuosité. TI se souv,nalt d'un lac 
N d'uni! lumière savoyarde trop lai­
teuse, tle verùures ripolinées et de 
façades blanches de palaces. Apres 
q uoi, 11 avait pris plaisir à se dtW­
\Ter d'un pittoresque trop obsédant, 
ole montagn~s (J'Op hautes dont l'é­
Yi<ience et colossa le grandeur lui 
G<•nnait le même sentiment de mé­
luncolie qu: J'exhibition d'un forain. 
Ce fut pour lui comme un rafraî­
chissement quand il traversa des 
•allées moins célèbres, négligées par 
les géogra,ohes, les poètes et les hô­
teliers. La chaleur, d'ailleurs, y 
était moins spécifiquement monta­
gnarde. 

Il rou lait quanù, au crois ment 
d' une l'Oule, il lut sur un poteau la 
110m d'une petite ville où il avait 
fait, bien a-o-ant la guerre, une an­
née de service militaire. Jamais il 
r.e l'tl.Valt revue. li fit un rap;de cal­
ru!. D~puis J'époque où il franchis­
~ait, en short, la grille du quartier, 
quelque chose comme un quar-t tle 
siccle s'était (•coul(•. Cela se passait 
,:ans des temps très anciens. Il mé­
dita sur .fe temps et la coul~ur des 
siècles Vingt lcilomètres encore le 
sl'paraient c!c la pt'tite ville. Il fit 
un autre calcul. Et, org-ueilleuse­
Jnent, 11 sc dit : " Vingt minutes, st 
ILl route est droite ... " 

Pendant longtemps, le souvenir de 
111. netlte ville s'était confondu en 
lul avec le souvenir d'une caserne. 
It avait, comme tout le monde, con­
té des histoil'<'s tl chumhrée. Et, peu 
à peu, Il avait oublié ce hourg où à 
reine avait-Il connu qu•lques civils. 
F:t voici que, soudain, l'Image de la 
caserne s'E>sl ompa. CP bourg auquel 
il n'avait jamais plus pPnsé, il com­
prit que mille !lens l'y attachaient, 
mme liens qnl lé tenaient sans qu'il 
le sOt, mille lien~ q11'1l découvrait 
llOtulaln. 

C'l' f11t a11 détour d'une route sur­
plombée par une roche qu'il fit C'et­
tl' découve1 te. En quoi ce tout nant 
clf' route ae dlst1ng;ta1t-t1 d'lm a ut re 
t"urnant, de ml!lf' anti'Cs tour­
r.:mts? .. Il eut ét(• bien cmilarr·assé 
<le Je elire. C<'pcndant, il le recon­
l'Ut. Il l'identifia. Ce fut un point 

jJill" 

l>•'·c!.ttunt qn'ils pnrlnit·nt de ln 
rnclio li!Jrr llttll Jlt'ltplo• lil~t·c, IC's 
lililli~lrt .. ~ JII'J~·fl.':i rlir•nt. : 

.:\1. en:·rre Lot, .Prt"n"'ier ministre bel­
de la tene qui ne se confondit pour Ir''• 1,fu·hutt t·n F'•·•wt·e le ll juillet, a 
]tti avec aU('Un. Le règin1ent faisait Ut-1ini l](Jll'e IJU:iiliun, tnai:i Uit:n que 
la pause. C'était là qu'JI s'éta,t t·.tt~ vositiou soit dt.' lu plvs haute 
Hen1tu à meme le sol, contre un tas lm]otn·tame pour lu. populu.tion belgè, 
de eallluux. Mais ces dél:iils comp- le gvu1·,•rne1nent t·ançaos a retus~ suit 

de la. r·ut.iiudilfu!i~r, sott dt· l::t commu­
taient bi•n peu. Ce n'était point par nlqner à la pn·sse. 11 était in~vitH.ùl"· 
eux qu,il élait ému. C~s détails, ce- }mui"suh·ii·ent lt':s 1 ,1 lnis:r~s. , 1 u·apr~s 
J ~ndant, avaient suftl à évoqu~r un quane r•H•i:-; d~ .s~var::ttton, etL~-m~mt!~ 
rersonnagt> di,paru auquel il ne pt>n- et l<t I><>PUI:<tlon belge pouvaient ne 
::.ait guère : lui t~H~ule A vingt ans., ptlint penst.·r de la. n1c:mt Ju.çun sut· t~u~ 
It lul fut donn<· de revoir ce to111- 1•·~ '"'"lt", m<ios il ' .. qt>.~I'J"'" prm­
nant de rOUle tel qu'l( l'!ivail VU à t•ipes, Ojlli sont <'l>IH)Jl'Ïo dans '" p.·o· 
vingt ans et de se l't'voir lui~mt!IH"'I grnnunt' du buuvei'IH·mt:r\l hcl~t:!, :!Ur 

!L .. squt'l:o-; lunt lt.' rnondt! set·ail d'aecorù tet qu'il était à vingt ans. Cela l'ut 

tli's href. Il n'aut•tüt pas su dt'tin1r llll' 1,., llliltl~tn·~ d,•,·Jan-n·r 11 : 1 
.\lll't·:-;. ::t\ttir d~tnll··· (''' prttgr~·.lu 

ce qu'il y avait de mag.que dans 1:a Ùcl~;iquc est oct·u 1,_,., par le: ar­
une telle ré~unection, Il reconnut mècs tdlcnuuHlcs, et le ttut est pd"vn­
la couleur, hl saveur, l'od .. ur des nieL Nous .su1nmt>s te S'!LII gouvcrne­
cllos~s t~ll<'s qu'il les percevait mtnt uetg-e légal, le~ """ls mini~l•·e• 
quand il tl\'ait vingt ans. Il revéCtlt tHHnmcs pat· lt Hol. Nuu" voulons une 
quelques sec·ondes, qui n'etait plus Bc•l!(ique liiH·c el un Roi libr•. Nou• 
lui-tnêlne. lt>~ voulons eornplt.•lemt!nt entil!o ·~m~nt 

lihres, t·umm~ ils l't-ta.ient avant le 4 
Le bourg lut fut cher, le bourg ttuut 1914 , comme 11 , l'étaient avant le 

lui fillt préci.ux, parce qu'Il était le: 10 '"''' 194o . .Pom· a.tteinùrc ce but, 
lieu d'extraordinaires souvenirs tlont >HH>s lutterons côte à l'ôte avec !H. 
il ne connaissait en lui ni l'impor- c 1anùe-Uretal{nc jl'-~lJu'it la victoire fi­
tance, ni la valeur ni même l'exis- nale. 
tence.lls sont dispersés sur une mer Le 10 mal 1910, ta Belgique attaquée • 
d'oubli. C'est une vLille place tle d'une f>tç<>n inju"tlfiable prit les ar-

'l · mes el fit appel à se• garants. Depuis 
la ville, une vieille place SI enc1euse 1 cette dttle ta Belgique n'a signé au· 
au crépuscule, où l'on I'Oyait un ca-, cune convention d'armisti<'e, et moins 
C.:ran solaire avec l'mscription : encor" un traité de paix. Légalement et 
u Vulnerant omnes, ultin1a. nea.t ". effecth·cment, eUe e~t en gue1·re cont ·e 
li se souvknt de sa tristesse de jeu- , t·AIIcma~ne, qui. dans le territoire bel­
nt. homme, ce soir-là. Comme la • ~e. est en ru.it en train d'appliq,~er des 
vieille place l'accueillit ! comme la mcsul'"~ de guene. 
mélancolie t!e la vieille place con- T.t•s ntinistro•s ont dit. dnns le\~t· 
sola sa ll'istessc d~ jeune homme, cliso·otlts, qu'ib p:~_ri:IÎI'IIt_ dPpUI~ 
cette tristesse toute oonflée d'espè- J' \it_c>;let••J'I'(' nil " d,:; ~JI-;~Irllt C'l1' 
J·ance ! Comme il croyait peu à cet-,rrt;us , ,,lliltl<' dr•s lr,-.res, ''> I'Oelll'~ 
te heure dernière qu'annonçait te l>atlt•nt it l'illll""'"l tl•·.~.!tolrP:-; 0 11 
cadmn ! F:t sa tristesse soudain, se '""' s,>ldats JWlltt .. ltl di'J'I la g-tnlP, 
transforma en un imi11ense senti- oot't ll(h ltttditt'il'll'i ;,Yi:do•urs 011t 
ment de puissance. Il connut unt> de 1 "lonl:1 irrnt•'ltl arcept(• <1<' prPtt 
ces mlnut s où les jeunes gens d'a- d1·r 1<'111' pnrt clP glo1ir,.. •hm; 1:t h:t­
lot·s se sentaient à la fois Goethe taillr tltt cit·l nux cùl\·s clrs chant-
e Napoléon. pio111s de la lilu•rt~ l'l dt• ln justi_cr». 

Et cette jeune fille qu'il rencon- T.c·~ milti~lt·o•!< lu•lg•'s ,Jtortarnu.•nt. 
trait, parfois, le dimanche, sur le "llssi · 
mail, à 1 'heur • où jouait la musique '' Nous' vous pn>·ions du. centre de Lon­
du régiment. Plusieurs fois ils dres, de Londrc• <JUe vous pouvez crot­
fchan!!crcnt un imperceptible souri- I'C un monrcntu de :·utnes.Et les minis-

~.. tl't.11S J'a(·ontaient comment ils t'irculent 
re. Cc fut tout. Mais comnte Il em- librement dttns les qua•·licrs de ln ville 
portait alors en lui l'image de la peut-dre un peu assourdis po.· le va­
_-:,.une fille ! Il croyait lui-rn(lm•, ,. 1 u·m~ de la dHense anti-tulrienne,mals 
p€ut-être, qu'il vivait une vi• de sans ,.,.,1,·ont•·er d'obstacle,, "ans sen­
soldat de deu.·ii•mo classe. Il ne sa- tir de ,. sqm•s. 
''ait pas à quel point sa vie était lb dirrn1 rnrnt'P : 
r~mplie d ~ la mélancolie de la vieil- L'<eln10sphi••·~ ici ~st ePile d'une ln· 
Je nlace <'l elu sourirr <le ltt jeune tense acl.i,•ilé. d'une inflexible réso-
fillé. Il vivait alors dans un avenir lution une confiance résolue. L'épreuve 

1 t'sl d~on•. L>t (;rande-B ·etaf.,'lle nujour-
ilnrt~· iné qu'li fai.Jriquait selon les l- d'hui, pusse pHr l'épreuve que lA. Bel-
vres. Et la puissance des Imag-es gique connut 11 y a 2~ ans et pou•· les 
qu'il Lecvait du monde, il ne s'en deux pays. l'enjeu est le mëmc . l'in­
étonnait pas, ni ne s'en réjouissttit; dépendance à sauv~r ct à resttturer. 
parce qu'il ne savait pas qu'un jour 
elles devaient s'affaiblir. SUEDE Il entra dans la ville, mals n'en 
retrouva ras le plan. E'lc n'était 1 

point s_cmblable. ll_:tl sou~rnir qu'il Stocl<holm. 3 (R~uter). - Le ~:ouver-
ava.t mlll'l, n lut, a son msu. Il n~ 1 nrmcnt n. demandé plus de deux mil­
distingua rien que la som.ptuosttc lions de linos sterling- d . crédits sup-~ 
(~un salon de COiffure et d un ma- j pl~mc;1lalrcs pour les beso:ns de la <16-
gasin d'ustensiles de ménage. rcnsc. 

I~Tl 'lli\~T .J.\PO\\IS 
<'h,.rch. chambre meublée en fa­
lnille. Pension complète. Quartier 
tranquille. Ecnre: «Japonais •, 
B.P. 465, Le Caire. (No. 21464) 

......................................................................................... ,., 

Au m4m• P'ogremme; 

INAUGURATION 
SENSATIONNELLE 
OE LA SAISON D'HIVER 

U'~de 
~ 
~ 

Les Co utes dernières nou.velles 
Les dix anf\ées tumultueuses d ·apres-guerre, 
résumees d'une façon soisiuante, dans une 
paulonnante intrigue qui e-nglobe la prohi· 
billon, Je gangslèriame, le Jazz Jou, les Jupc:s 
courtea ... Un grand fi!m spectaculaire dont 
l'lntenùtè dramatique vous empol9nero 1 

BRITISH 
MOVIETONE NEWS 

Arrivees par Avaon 

N. B.- Tous les lundis, changement de programme 1 
AVIS IIVIPORTANT: Ouran1 1~ •:nots de RAMADAN. les hot,..ltu d~3 

spe('lnclcs SUJ)fJit."looenl.-ues se ront les snl\lanfs: 

~ •. , LUNDI, JEUDI. SAMEDI et DIMANCHE â 3 b. 15 p.m. 

VENDREDI et DIMANCHE, malln~e a 10 b 30 a.m., A PRIX RtDUJTS. 
MARDI , MERCREDI el VENDREDI â 2 Il. 15 pm . 1 

AU CINÉMA 0 JAN PALACE 
(Propriétaires RAISSI FRtRES) 

location anllcipée: T6l. 47069 - lGcatlon du soir marne; Hl. 47068 
LA LOCATION EST OUVERTE: 

, ................................... ........ 111 Il lill 111111111111111111 Il 1111111111111111111 11 Ill 111 Il Il Ill 111111111 lllllllllllllllllllllllllll llllllllllllllllllll llllllllllllllllllllll 

de 
P1•êt 

'"têt(? 
pic1ls UIIX 

fiOIII' l'écule 

Pour des chaussures solides 

JACK 1 s SHOE 
44, rue Kasr-el-Nil, Le Caire 

R C. F. Klein, 279. 
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{Nos ~ernÏères nouvelles de I,étrangCr 1 
FRANCO ((BLUFFE-T-IL 

L'AXE? Le désert occidental, LE REMANIEMENT 
· MINISTÉRIEL EN 
fiRANDE ·BRETAGNE 

L~ESPAGNE camp retranché 
ne veut p~s 
de la guerre 

J\Iad r id , ::l (Heu ter) . Des 
mr~~agcs de sou r cc espagnole de 
Berllll contiuucnt à expnmcr la 
cnunc!llln que I'Espa(\ne ne 
ptcndr a pas unr part ar:th·e à Il'\ 
guer r r. P ou r ce tte rai on. rl rt u rl 
to r r~~po n dant, re r t,lliJS pa~ s dl' 
1'.\nwr·ique r•rntrule qut dcm.nr 
dent fll l PrésHient l1oosu1 clt d 'tn­
terwmr fllllHÏ>~ riu géner·a l Fran­
co pour q u e l 'E png-rre resle e rl 
d PilO rs rlu conflrt " ne fon t q ue 
"I ll\ r r Je cou rant, car le g(lné r a l 
rr:IIICO FP tient à l'écart de son 
p•oprc gré ~. 

l.onr !J r~. :l. (S S «Al ;\ !1 rin). -
On r r·o rt de pltlS en p lus que J'Es­
pagnr u 'Pntr·c r·::t pas en gue r r·p 
Le~ nhsr1 1 at rn r~ ;1en 'ie n t que 

le grntl r a l Frnnrn Pst rn tr ai n de 
«lJ lnffP r'n les J>lll~'anreg ri P l'nxr 
et qu'i l :;~ l'intent ton rie ''&loigne t' 
de tou t ce q u t pon rTa it l 'en gager 
à l'Ttal tr ou à l'.tlll ema;:\'ne. 

M. Sunner quitte Rome 
demain 

Rome, 3. - (HPntr r) Con-
t n u remrnt aux tnformatrons p ré­
cérlPn(P~ . ~I StllliiCr ne pnl' t pas 
auJOIIrriÏ1111 d'Irt pou r Madrid 
L 'aA"r nct> o ffic rt> ll e d'mformation 
" fe !a n i q n i donne cette nou ve lle 
a10111e IJIH' ~! .·nnnl' r' n. 'stl' r rt 
aujourci' hui à un déjeuner et à 
llll diliPI JH II PS, ici . 

no rrle . :l { HPII(P r ) - L 'ngr-ncr> 
ù' w fo r mnt 1un ttn/ rpnne dflr la r e 
q ue ~1 St lllllP r· quit te ! 'E~pagne 
sarPrrlr Sa I J~ t lr offici elle. ce ­
peudant, ~est tprmtnée hier. 

--- -- .. --·-------
UN DISCOURS 
DEM. DALTON 

LES EFFETS 
DU BLOCUS SUR 
L~ALLEMAGNE 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 
Des lnform at10ns parvenues ici e:on­

flrme nt que les trou pes avancées Ita ­
liennes n 'ont pas bougé de Sldi-Bar ·a nt 
mais qu'elles ont lancé des pétrou ilies 
ver.3 le sud, dans le désert, ma ntfcs ­
temeut dans Je bu l de ptévemr toute 
atlaque-surpr tse sur lem flanc drOJt. 

L'ennemi procède activement è. la 
construction d'une bonne route vers 

; l'ouest, pa ·tant de S J di~Ba.rtani , mais 
j nos bomba rd iers et les canons de ~a. 

flolle ont sé lieusemenl endommagé les 
travaux et l'on confirme de façon jé­
flme que Graziani a perdu un nombre 
constdérable de t ra nsports mécanisés 
et qu't l a demandé des renforts à R o­
me. 

En venant !ct, j 'ai cons taté des Indi­
ces certa1 ns d'un renfo'"cement cons t­
déi able è. tous les points de vue des 
troupes chargées de défend re I'Egypte 
Tout le long des 200 milles qw s' n­
terposent o n n e peut trouver une 
inf tme pa r tte du désert qu i ne sot t pas 
activement occupée par les lloupes E t 
l'Image d'un vaste camp armé do nne 
une v ave tm pt cssion de pu issance 

Camouflage 
J 'ai également été p:ofondément • ur­

pris par les progrès accomplis (Rn s 
l'art du camoufage A en JUger par ce 
que J'a.t vu en Somahe et ICt ll sembie 
qu• nous avons por té le camouflage c.lu 
dé•ert au niveau d'un véritable ._, t 

Nos troupes lu ent nettement proftt 
non seu lement des parttcula ilés topo-

' 

graphiques mais aussr de la fl ore et 
les effets d"tlluRion optique obtenus 

1 
sont tout stmplement extt·aordt na.Jres 
par ia façon don t Ils dis•imulent 1' , -
dentité de la position camouflée. 

E n déptt d'une longue pér tode d at­
tente, l e mora l est pat tout excell~:1l 
Les troupes se trouve nt êlr" toutes 
dans leu r me1lleure fo ·m e et selon l'ex­
presstorf d'un officter supérteur elles 
sont im patientes de se mesu rer avec 
les Italiens à qui tls sont convaincus 
d'êlt e en mesure d' infliger une bonne 
défaite. 

Sur mer 
Londres, 3 (B.O P .) . l'n 

commumqué de l'Ami t auté décla­
Ie: 

Le commandant en chef en Médtter­
ranée a rapporté que 1es forces nav a.­
l~s sous son commanden1ent ont con· 
tmué è. ratrsser la Méditerranée Or ten­
tule et Centrale, deputs le 29 septem ­
tre au 2 octobre .. , u coms de cette 
longue pér iOde, .le pui ssantes for ces 
JJavales Pnnemtes furent a perçues par 
r.os avion s de reconna issance. Ces 
forces ernemtes étaient à une distan­
ce de l OO mtlleR de notre flotte et fi­
l&••nt déJà à •oute vapeur vers leu rs 
bases. tl ne fut donc poin t possible 
c''obltger l' ennemt à l'actiOn. Notre flot­
te fut attaquée par des avtons enne · 
n:is à 1 r01s occasiOns, au cours de ces 
opératton~. 

·---------------
Aucun dommage ne fut subi par nos 

JJâ.vire3, au cours de ces attaques, 
1na1~ des pertes !urent 1nfhgées à 
t'ennemi 1 

Dan• ra mati née du 29 septembre, un 
a.v ton en nemi qu1 SUi vai t notre f lotte 
fut répo!ré. Il fut abattu par un de 
nos avtons de chasse. P lus tard danR 
la Journée, u n a utre avion enn em i qui 
nous plslRit, fut ahattu par les cha• ­
seurs de la flotte . P eu de temps après 
des att;a.ques aénennes eurent li eu nu 
tours desquelles un avion ennemi tut 
nbat tt; par notre wu anli-aér1en Un 
oua.tr ième avion ennemi fut S:battu 
par les chasseurs de la fl otte le 1er 
octobre. 

Dans les airs 
L e Cat r e, .'3 - (R euter) Le 

qnartier-général dr ln R oYal Ail' 
ForcP dan.~ le 1\Iol'rn-OrierJt com­
l! ntniqne mtjourd'hui : 

Dans le désert occidenta l, des raids 
ont été exécutés su r B uq-Buq et le ré­
servoir d'eau a. été e.ndommagé. 

E n Aft·ique Ot ientale Ita lienne, une 
attaque cou ron née de succès a été exé­
cutée sut• Mai Adaga, Ptès d'Asma ra 
et è. la sutte du bombardement Qn a 
pu voi r s•é tever un e gr~ande col o~n e de 
fu m ée notre Malg r·é un e intense oppo­
sition de la D C A. et de la chasse, l'at­
taque fu t menée avec persistance 

Un chass.,ur en,n emi CR 42 fu aper­
~u pendant qu' il tomba. tt en vrtll e,aya nt 
sem ble·t-11, perdu tout contrôle, è. moins 
de 300 mètres du sol. Un de nos bom­
bard ters s'es t écr·a.sé en f la mmes 

Quatre ratds fUJen t exécutés sur As­
sab. L es casernes navales, les réservoirs 
de pét role la jetée et les bâtiments sur 
le quai votsl n fu ren t bombardés avec 
succès. Un coup direct fu t enregist ré· 
sur un e caser ne navale. 

Le Caire, 
muruqué : 

Sur terre 
3. - (Re uter). - Corn-

Rten d' importan t à signaler. 

Une réalité: 
La flotte britannique 

L o nd r e<. :l. (S.S. «Al ;\fr s Ji ,.) 
L e JOil lll:t l «SLl r " a pn blt é u r 

nr!lcle son ~ le tr t1·e « .vlu s o lm i 
r!Pf re le <lesh n ». Il rxr liquP lrs 
cll ffrcnltt>s .ll txquP II I'S r heu r·te­
rn n t !Ps Ttnliens <ln ns lr nr tenta­
t ll't' d' i!llasion de i'Egvrne. 

L ' hr s ton e Pl l' expé ri once, dit Il' 
jou r na l, 011l dém ontré q u e ·elni 
q11i convoitt' l'occupnJion d e l'E ­
g"lptP doit anpa1a1"!1nt ,>tendre ~a 
snprémHt rr sn r· la '\ItlditerrHnPP. 

L ::t propagnn rl e l la lt rnne repORP 
:'1 prP"~'"t. qnr drs chi mi> res. Qu ant 
fiiiX réahtP~, elles se n>sumPnt en 
r!Pnx mots : " La flotte bn ta nni-
qne "· 

Lo ndres , :J. (Hentct). 1\I 
C.:ha m bet lam a drrmsswuné rJ lu 
p r és tde nce tlu ]J<t 1 tt r:on~e1 valeu r. 
lL ne fa tt d e doute pour vcrsori ne 
que c'est 1\1. Chu rch tl l qui lui 
succède ra. 

L um.lles, 3 (Reuter) . Bren 
q ue le g r a n ù ren ra n ienr ent III IIIJS­
t etiel d 'allJ OUtd 'hut a tt conl pu t té 
des c hangements impo rta n ts, la 
dn ection des t r ois .;er v tees de 
conJhat ne s ubit aucune morlt fJ­
catLon. On voLt la un tndtce de la 
s:ü rs lact.JOn qu'épro u ve ~1. Ch ur­
c lll ll p our la mnt llèt e dou t est 
poussé l'effort de guerre. 

Dan~ le Cabi net de guen e -
qm compte ln u t membres an lieu 
de SIX rf ep tll S l'i li Clt i ~IO!l de :VI. 
Bev rn rt de Si r Kt ngs l ~\' ' Yoorl ~ 
i l v a ma rntena11t r IIHJ ro nse r ,·a­
ten r s pour t r o ts travatl!i,(rs 

n n'\ u pa~ rfp rai~on lllfllll te­
nant riP !''nttrndre à d'aut r·es 
clw.ngements go n vernemen taux 
dan. un aven ir p ruch.'lJn. 

A la Chambre des Lords 
Lond res, 3. - (Heuter) . - A )a 

su1te de la n on11 natto n de lor d 
Caldecot t' c·om ntr lor cl chit>f .fil str­
ee, lo rd H alrfax se ra maiulruaut 
Je leadr r· de la Car n bte des Lotds. 

Lo rd Hal ifax SPra secondé par 
lord S ne ll (tl anl. tl liste), q111 con­
tulne t·a à exe rcer les ïonct rons de 
lea d er-adjoint de la Ch::11nhre des 
L or ds. 

DÉMARCHES 
AMERICAINES 

A MOSCOU 
... pour persuader l'U.R.S.S. 
de ne pas adhérer au pacte 

nippo-italo-allemand 

W a lungton, 3. - (S. Spéc crAl 
Misti"). - On npp rPnd que les 
Etats-l.Jrlls essment de petsuadet 
l 'l.jn ion S01 iétiq ue rJe ne pas adhé­
rer a u pacte ù'allranl'e nippu-ita­
lo·a lleru aud. 

Londres, <1 !Reuter) - La pénur ie 
de cun en Allemagne est mamtenant 
telle que re$ hom mes des sections d'as­
saut dotve nt fa ire le pas de l'ole avec 
des chaussu res de bors C'est lê. l'un 
des peti ts exemples du manque de ma­
tières prem1ères en Allemagne ctlés 
par le Dr Hugh Dalton, mlntstre de 
la Guerre Econop~ique, dans un dis ­
cours prononcé a u jou ·d'hm à Londres 
D'autres exemples se rapportent au pé­
trole (cqm n'est pourtant pas aussi 
rare que j'aurars almé ). aux alliages 
de fe r, au caoutchouc, au plomb, au 
cutvre et a ux tex t1les T ous ces pro ­
du its manquent de plus en plus 

L~es merveilleux résultats 
Les e!Io!ls des· Etats-Uuis se con­

crétrSel tt pa1 les J!Oll t parle rs offt­
cte u x errtamés à présent à Moscou 
entr e 1 'an tbassadt>u r aménca: u et 
~1. ;\Iolotov, contmi . aJI·e aux Af­
fau·es Etra nger •s . 

' 

de l'effort de guerre impérial 
Le Dr Da lton a montré un bout de 

f il élect ·ique prts sur un avion alle ­
mand Le fil étall ISOlé grè.ce à un pro­
cédé laborieux avec des perles de ver­
re. et te système est moms efficace 
que si 1 Isolant avait été du caoutchouc 
SI l'Allemagne en avait 

Les nazts, on en a la preuve, ont 
prattquement épUisé déJè. tout le pé­
trole qu'Ils avatent pillé dans les ter­
rtlotres occupés et 1ls en sont mainte ­
nant au même point qu'avant, avec 
cette différence désava nlageu.ae po ur 
eux qu'ils dOivent, dans une certaine 
mesu "e, approv1s1onner les pays enva ­
hts pour empêcher que cesse leur v1e 
économique L'Aliemagne dott 1 ur 
fourntr du pétrole de ses propres ins ­
t allations synthéttques après que la 
Royal Air Force ait bapttsé celles-ct 
ou en obtenant du pH1·ole de Russte 
ou de Roumante d'où elie en reçOit 
moins qu'elle n'avan espéré. 

La pénu ·te de pétrole due au blocus 
du S) slème des transports allemands 
pou.rratt d'un moment è. l'autre provo­
quer l'écroulement catastrophique de 
tout l'orgamsme complexe értgé par les 
n azts. 

Le Dr. Dalton a ajouté qu'li était 
tout-à-Call assuré, après une Hude des 
fa tls, qu'en E u -ope, dans l'ensemble, 
Il n'y auratt pas de Camtne eette an­
née. 11 y a assez de v1vrefi pour tous, 
è. eondtlton qu'ris sorent convenable­
ment partagés Des famtnes locallsées 
n'auront lieu que "' l~s Aliemands sott 
volent les vlv t·es, soit refusent de lais­
ser impo!ler des vivre" d'endroits peu 
éloignés par le mécantsme de distr t­
butlon ordtnai·e. 

Quant à la proposition que la Gran­
de -Bretagne relè.che le blocus peur 
empêcher la famme dans les pays oc­
cupés, le Dr. Dalton a dit qu'étant don­
né la brutalité, la mauvaise foi et les 
autres caractértstiques perverRes des 
dirigeants nazis, aucun S}Stème ne 
5au ·ait être établi pour empêcher ces 
vivres d'arr1ver à des estomacs nazis. 

ON DEMANDE 
DES DIAMANTS 

Londres, 3. (B O. P.) 
L 'rffort de guen·e de l 'Em-
pire britanniq<te a ngmente 
d'une man1è1e Jllcessa11te \ PI S 
la frn de sept'!'mbre, 50.000 à 60.000 
volon tai r es de la m 1lrce avaient 
te1'mmé leur ent r aînemrnt au Ca­
nada et au GOurs de 1941, près de 
3uO.OOO autrf's Sf'ront entraînés. 

Le Canada 
De p lus, on rst tt ne officieusement 

que le total cl es t1 oupes ('anacl ien ­
nc, qni se trouvent actuellement 
ert Anglete t•r e dépasse 1,6 ()00 hom­
Jnrs A insi qu' ri avatt été annoncé 
les fo1ces aé ri enn rs ca n adt enn e~ 
do ivr• n t cout p r r n dr e, c• u ce lli O­
TII Pl JI, 26 :)()() uff tf' Jf' rS Pt h0111111es 
ri'Prp11pnge, duu t J(j 000 on! éfé en­
tnlillés sP!on If' plan de I' J•:nrpue. 

Dr, m?rne q ue pour lrs a ntres 
pa r'ttPs dl' I'E lll pJLe, lrs r esson r ­
rrs du Canada 1 P f ii'P~entent un fac­
t~ur extr êmrmPilt impo1tant. La 
T'Pcolte hahit11elle de hlé est estt­
mée par IP!~ bn t eaux drs statJsli­
fJIIP~ des Dom inions à Sfi! mrlltons 
dr_ Jrorssra11x, re q ui I'J']J r·f\srnte 5 
lllr!JrOIIS SP1ll erllellt de 11 10111~ qne 
IP farnPuv rf'c•nrd cie la r (·coite de 
Hl2X Les r~coltPs cl':l\'OillP d'or­
ge, dl' gminPs dP !rn ~ont e~tinrt'Ps 
de !JPanronp snpéde111 es à cei iPs de 
l'année p~s ée. 

En ne11f mois, le Canada a achP­
fé ries Bons de Guerre pour 130 
millions de livres. 

L'Australie et la Nouvelle­
Zélande 

D'autre pal t, rn Anstralie, la 
nonwlle école d'entrainrmenl ponr 
off t(' ter~ pou r r a fou rn 1 r près de 
2 000 offiC1PJ s ch nque année -
nomb re rrquis pour l'Auslr~fian 
Impe na 1 Forer. 
ne~ pl~n~ sont rifablrR pour une 

gra nr!P rxtrnsion rlPs forces aérien-

' 

11Ps rlans 1'.\ustralie d u no rd.est· 
r·r's plans prhment la r!épense d~ 

Londres, J !Reuter) La de- phlSJPll r's mrlltnns de livres flOU!' 
mande de diamant• tndustrlelJS a con - les étahlrssermmts aéronautlques 
fidérablement augmenté aux Etats- el Je pt>rsonne f. 
Unts à la su1t~ deo commandes de y 
guetre, y comprrs les commandes d'a- ,a force AP r iPnne f'}ne l 'on se 
v1ons. propo::;p dr fo r·mrr rlort atteindre 

ces tliamants •ont uttli•és o.u tréfi- au rnoins R.rli'JO officiers Pt hommrs. 
lage, ùans l>s outils de précision, au ~Pp( rhanfiPrs navals rn 1\ustra-
polls<u;e, etc. lt r sont Pn t rn in de cmrs( 111l re .')0 

!..es autorit~s 1e New-York ont prts pair ~lllillenr~ f\11 r les plans de ln 
leur. .iiRp'>sltions pour l'achat de dia- :11ar,llf' Ving-t rl'Pnt 1·e r 11 x son! 
:mant• induslriel• pour uno valeur de r l f'~filiPS :) l'ArnirnntP. 
~:"~t~~k500000 livres, pour !Pur servir C:hnqne nal ire srra équipé d'Ans-

D'autre pll.rt, on signale qu'une des tralren Pt porte1a le nom d'une 
lJlus grandes soc!Hés pour l'extraetion \Jill' fliiStr·n l enne. 
~t le ··ommen·e "~" ùiHmants -'l en Den x dp::;j 1'01 Pl s dr la rla~sll 
fOI n•al irm liu x L'luts-trnh, avec une aT 11Lr:tl", ::trt llf•llt'ment en ron'lh·nc­
<·i~er.tlon amfricalne, pour la bille, le t,ion Pll At.l'ltralie , porteront, ave~ 
(<:.mmerce et la die tt lbution dts dia- 1 b 
rrant• de l'Afrique du eud. f"ette ru-

1 
~fJpro a<1on dn Ro!, IP'> noms 

DI•ur a t·t~ 'lll•e fn rlrr•u13tl n ~ <a t " -\Ill !If an et dl' '"li ll <lllUTigan, 
fn tr• <lu IO\~Y• rlt !';, F.tnP t Op•in- nor"' clP dPI!\ !rthn~ abnJi!ll>nP•. 
),enn• 1, Jllt"""''rt th• la Snrii·li• tle l f.rr td'llllllllnn\\'P tilh \itrr·ntl r:nr 
BN•JJC, ; f'\Pw York IHII:JIICI)Iu fi ll' fHÎ!=i !Ill g'Oli\PI'fll"~ 
~h J':rtrt"t •er:t Ù retour en Afdque Jrlf'llt flliSfr:tltell ]r ('1'1Jlr/•1Ji~ avion 

du Sud è. la ptemJcre occaaroJJ. u\\'itral\a) "• un an seulement 

ap1/>s l a p roduct ion du p1emi e r 
Ap pa r ei l. Cela s igmf1c une pro­

d nchon d'une valeur d'tm mi llion 
de lil'l'es d'Avions pour la premiè­
' r a nnée 

Les n temh res des 15 000 g r·onpe­
mrnts «d'épa rgne de guen·en At­
f rignent le nombre de 1 250 000 
re qm r ep résente le sixième de 1~ 
popu lation 

Tl v a artne ll Pment 1.000 N Po­
!-é l:md n rs rlans la R A. F . - R.204 
)Pllnes g-ens ont o ffe rt IPU I'S ser­
VIC'rs volontnires pon r l'aviation 
nr>o-7.é landaise, rt 8. 189 pour le 
pt>rsonnel terh niqne. 

L'Afrique du Sud 

En .'\f r 1q11e rln sml , ln production 
d'or rln T rnw>van] a hnttn le mo ts 
rl'aot)t, tom lrs r rro r ris ~ n attr i­
gllflllt 1 200 000 o nrrs rl 'o r fin 

L'nviat ron r!P l'Af riq11r rln ·~md 
rontnlnP à prrnrh r pal'! à de nom­
hrrnx J·airls rom on nés de sHccès 
ronb·e lrs hases italiPnnes en Af ri ­
f!liP L'Psr·arlre rh orl rsiPnnp dP la 
RA F ll vrr t'>ga l r ll JPnt rlrs n tt nq n rs 
!'0111 Oll)li;PS rlP i'lllf'<'PS 

T.' I IlrÎn~t r tr rl r I'P~trartion rl P 
l'o r• Pn nhorlrl• rP. r]n ~llr] a atteint 
sa plus l1n 11 te pro rlt ll'i'on rl rp11i s 
~1 fl li S, an !'onr~ rl n mo is d'aotJt 

Les Indes 
Anx Tnrlrs. Ir~ demAndes rl 'rn­

rô!PmPnt rlnns l'aviation indit>nn P 
!\Ont reçuP• il nn rvth ml' rle 1 000 
fi 2.fr00 pPrsonnrs r h nq nr jonr. En 
rr fJ ili ronr~>r·ne l rs in rl nqt ri rs rl P 
!!rll'llf'. l'Tnrll' nrorln1t prl>~ rl p ?O 
mill!' arl1rlrs diffp r·rnt~ Tl sp pa~~!' 
ra n:ment rlf' jou r s sans qu 'unp iln­
l~a1IOn gPnrr·rlrSP so it rlo nntle P-" r 
q n t>l rp1; rhrf in di rn pour l'aclt at 
drs a 1·1ons rlp chassP 

Jl nns 1~ 1\rn\::J, 1illl nonr rPnl tlr 
l,r popul:t t inn rna !\CIIline, en état 
r!r nrPnril~' IP~ nnuPs, est aclue ll e­
·nont mohi!lsfl, 
D~ rmis lPs rlPpPn~P~ de guerr P ri re 

120 11111linn" dr liYrPs ponr l e C: :t ­
nRcla . dP[lnis le mois rle sentPm­
h r P 193!1, à ln donntion rlr 60 lwres 
ePs 1Prmter.~ rlrs TIPs Fal\lands, rl r ­
pllis 1eR r n rôlPmrnts dr 11 9.1,~0 
P~'rsnnnrs rlnns fes Forces Jmptl­
rialrs A •~tr,l'irnnrs, jnsqn'an rion 
rl'nne fllllh.rlnnrr rles 1ll's Sel•rhPI­
Ir•. - font I'F.mpirP llllit SPS pf­
fotls gtn{• r rn·, dans · le hut de ln 
v rct.J; r ~ 

, . 
amencams pour Tanks 

1a Grande-Bretagne 
Wind~cr (Ontar ioJ, ~ CP.euter) 

En\ Iron un~ 'tE-ni aine él~ tanks amt'~ 
J'lf: , ! n~~ tt·JH,~HrnlHllL lt p1' m ler envol 
to.Ur 200 tnn l<!i moyt nH qul vont. ~tlt' 
tournis A IR. GNtndepRT(>lstgne, ont 
tt'&\ ersé la frontière canadienne, 

Ces pou r ]J:lJ IPrs ont COilllllencé 
apr ès qu' Il a rt UJ!pallt que les né­
gociatiou s qu1 se déroulatent à 
" 'ashiugton entre M. Sumner \\'el­
les et l'aurbassadeur des So ' iets 
a 'ab outJraif'llt !JUs Ù lill Iésuftat 
sal isfu isa n t. 

On e rott savoi r que l'anrlra~~a­
deu r atul> r icain a Moscou a Jnfot­
mé sou gOII I'Ctnr rnrnt qu'un pre­
mier pas I' ICrlt d'êt re fral!Cht da11s 
ce d.or naine. 

Les nr ilt eux gonvt>rne rueu taux 
ne nou t rissent qu'un fa t ble espoi r 
quant à une collaborauon effrcti­
ve de la Hussie a \ ec l<>s Puissan­
ce q u i veulent comlJalt1e lr vl­
sées m il ita ir es et d ' pl o mat rqni'S 
d u Japon, de L'Jtal rt> et de 1'.\ lle­
n ragu e JI reste, tontef01s, possible 
de petsuader la R ussie de ne pas 
wterveni t dans le coufltt en Extrê­
me-Orient. 

Où va le Japon? 
LonùrPS, 3 - (B.O.P ). - Le 

J a pon, d 'a)Jri>s le uTime .. , se 
trouve en ce l!IOtli PII I a u so rnm et 
de la pt> n te g lt ssun le q ui co ndu it à 
l 'ag1·ess10 n Le JOurn a l ajon tr · 

Il faut reconna ll!e è. regret mamte­
na nt que la prudence. caractéristique 
de la politique extérieure japonaise 
dans le passé, a été aband011née Le 
pays o(r le pacte a Hé reçu av~c la 
~a.ti ~f.ttctiun la plus v lv~ esl enco re la 
Chint don t les d t rlge~Ln t•, qui voient 
loi n, out comp1 is que le Japon, hn re­
chet <"ha nl délibérément l·ho•lliité de 
l'Empu·e bt·•tann tqu e et des Etals-Unrs 
a hypothéqué son ave nt1• et sera com­
pt·om is dans la défaite prochai ne de 
I'Aiiemagne. 

PAR PERMISSION 
SPECIALE DE HITLER 

Les Français de France 
' s envoyer pourront 

des cartes postales 
" , ,. , preparees 

VIchy, 3 (Havas), - Lea relations 
entre les deux zones, qui étaient sus­
pendues deputs la fm du mols de juil­
let, vont reprendre 

Les au tot !lés allemandes viennent 
d'admeltr e l'envol de cu. te• postales, 
dites cartes famlliaJres, entre les deux 
zone• Ce• eartes. éditées par les 
P 1' T, sont d'un type unitorme et sont 
vendueH exclusivement par les bureaux 
des po•.tes au prix de 90 centlmPH, la 
taxe d'a!rra nchls~emenl comp1 Ise. El· 
h~H compot•te ut une séne d'md icu.Uons 
Imposées, do nt chacune pour ·a être 
complétée è. la. main dans les cblanc"» 
réser vés à cel effet. 

La date de mise en vente de ces car. 
tes a étê fixée au 2Q orlobre pour les 
d~parl em~nt~ de la s~lne, de Seille 
~t 0••• •t de Seine ~t Mat•ne. En <'e 
qnl concetn~ les alllrn ùopartenH•JJt8, 
elles sero11t mi•es en clrcnla.tlon dana 
les premier• jo;u -s d octobre 

Toute Cllrte qui ne ••ra. pas du mo­
dèle ofttciel ou dont le libèll~ ne r~­
!)[)llÙI'a pa" """ l'<Jlldlliuns indltpt~t·~. 
nt:. .'iPI'A pu~ Hdmi~e A. J'rant·hl r ln JfgnE' 
dP t1PmRH'AIIon entre IR J!"'rAnce occu­
pée et la. Fra.nce 11 011 occupee. 

' · ' 

TRAFIC INTENSE ENTRE 
LES BALKANS ET L'ORIENT 

LA GRANDE~BRETAGNE 
---------------·--------------

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Si l'Italie envahit 
la Yougoslavie? 

Lisbonne, 3 (S S «Al Alu·am >). 
D 'après un diplomate neutre qui vie nt 
d'arnver des Ball<ans, le nouveau. pacte 
Axe-Japon, semble étre dû è. la crainte 
que si l'Italie envahtt la Yougoslavte, 
con1me certains le cro1ent poSSible, a­
lors la Russie pourrait mte ven ir pour 
défendre ses po•rlions. L'Axe a prévu 
que la. Yougoslavie poUl tait, tôt ou 
tard, s'allier è. la Grande-Bretagne el 
c est ce qu'li veut empêchel' 

Le pacte, donc. sUJvanl le dtplomate, 
e t destine à détourner l'attention de 
la Rus::~1e ve1 s l'Exl ·ème-Orient en me­
naçant les positions russes de ce côté 
dans le ca.• où I'U R S S. se lournetait 
contre l'Axe à. titLvers la Yougoslavl~. 

La Russte a fait nettement savoir 
qu'elie s'intéresse aux affaires ùanu­
btonnes et elle a avrsé Betlin et Rome 
que la. bande de 130 kilomètres de ler­
ntolre ro u.main nouvellement acqu1s, 
pat· elle, ne sera occupés que st les 
circonstances !·exigent. Or, ii apparatt 
que la Russie est de nouveau en train 
de mns"er de" troupes è. la fronttère 
rournatne La RuHsie ne veut pas ac­
ceplel· la. proposition de l'Axe qui 1'1!'1-
vile à envah1 • la Tuxquie sous le pré­
texte que ce dernier pays est en état 
d'anal'l·hte et dans l'tmposstbiltlé de H 
d~fenùre. 

Quant au pacte Berlin-Rome-Tol<io, 
11 ne se1 t en réa li lé que les rntérèts 
britanniques et, comme Mosrou !•u. bren 
romplis, il a vl•é :\ tenir Je, Sovrets 
au!-I~H loJn que pos~uble du "mare nos­
tl·um> Mats il e•t Improbable que 
l'URSS renonce à ses ambitions mé­
dite ·ranéen nes, ambitions qui restent 
un obstacle è. ia g1ande offenstve sur 
I'Egypte projetée par l'Axe. 

Le général Antonescu et les 
sujets britanniques molestés 

Londres, 3 (BOP). - Malgré les 
assm ances données par le général An-

Le Patriarche maronite 

et les autorités françaises 

du Liban 
( SU ITE DE LA PAGE 1 1 

Le Patriarche a dernièrement ma­
nifesté son mécontentement de votr 
1a Commlss;;ion Italienne de l'armist·­
ee s'tnstaller il demeure è. Beyrouth, 
N ses cramtes quant au préjudice qu t 
pourl'ait resulter pour le L ban de 
l'a.ctivJté de la dite Commission. 

Let~ ''Françat!i semblent avoir com­
pris que l'exagétat!On des Italiens 
dans leurs exigences, l'attitude pas­
sive des autorités françaises, les a­
li!H's"rons 1éttérées de la part de la 
populalton contre l"s membres de la 
Commi!ot~Jon tout cela pourrait avoir 
de~ rons~que-nces g1aves 

Devant cette situation inquiélantP, 
il~ Cht'r chrnt rraaintt>nant à calmer 
' tl'e\·v.,Rcence de la population, et 

con1mencent par agu· au pt ès des mt­
, ,ux r-E' l gieux et en premier lieu de 
Mgr. Arida, Patriarche Matontte. Ils 
v'ennent eu efft't de présenter au 
Patr•arche l~s excuses du gouverne­
ment de Vtchy par la. voix du Maré-
chal Pétain, pour l'attitude précé-
demment adoptée par les autorités 
lranc;al~es au Liban dans un procès 
de <1 "ce, relevant de la seule com­
péteru.:e des tnbunaux ecclésiastiques 
Il s'agrt de l'atrau·e rc>nnue sous le 
nom d affaire cA boo Hamad», où lea 
autoJ•!tés fran ça·~es avaient mécon nu 
les pr·érogaltves ct le droit du Pa­
ti larche Ma ·on rte 

Mats l'opmton publique au Liban 
estime que toutes ces démarches de 
la part des Françats ct emeut et ont stl>­
rlies, tant que la Commtssion rta. 
liennP restera au Liban et tant que 
1 'attitude des autorités françatses 
laissera c la!rement Yotr qu'elles pré­
parent le terrain à une mainmise Ita­
li enne sur le pays. 

La commission d'armistice 
italienne 

Jérusalem, 3 (NE B J - Selon des 
tnror rnu.twns pat venues de Palestine, 
les ùrfftcultés auxquelles la Commts­
ston Italienne d'tumiStice en Syrie se 
heurte devtennent de plus en plus 
gt·andes 

Les membres de la Commiss•on ma­
ntfeslent ouve1·tement leur méconten­
tement et leu· colère du cher du mé· 
pr·ts dont tls sont p1atlquement l'objet 
d~ la pat t de toute la population. 

tonescu è. la suite des énerg1ques re­
présentatrons adressées par Lor d t'a­
!ifax au Chargé d'affaires roumam à 
Londres, les cinq sujets brttannlqJ~s 
arrêtés à Bucarest sont toujours c:P­
tenus et nulle satisfacl!on n'a été te­
çue qua nt è. leu traitement. 

E ntre-temps,ll se con firm e qu'un JI\t· 
trc ressortissant brttann tque, M A 
Mtller, a été emprisonné par des pt r­
sonnes en clvtl, sOrement des memb ..... as 
de Ja Garde de F er et la police rJ•J­
mame dil tout igno·er - et peut-~tre 
est ·elle sincère - de so n sort. 

Le: m m latre br1ta nn1 que pour!iui t 
constamme nt son enquête et n'a. pe:-Uu 
aucune occasion d'exposer la gra.v1té 
&.\ eC' laquelle le gouvernement brtt:tn­
n.que envlsa.ge cette série d'Jnc1J::!nts 
intolérables entre pays civiiis~s 

I. resle è. voir JUSqu'où Je ;,é~~ al 
Antonescu pout ra ou voudra con tt Oler 
l~i achvltés des membres irrespo"l.-Ja­
ble, de la Garde de Fer qui sem>' · lt 
êlre mûs unrquement par le désir d't­
mite les méthodes nazies 

Nouvel enlèvement 
Bucarest, 3 CReu te·) - Un autre 

sujet br•tannrque a élé enlevé M Per­
cy Clark. A.gé de 60 ans et cher d'une 
firme d'ingénieurs angla.ts à Ploestt, a 
été emmené de sa chambre, dan!-! un 
hOI el de Buea1 est, par trots jeunes 
gen•. qut l'ont oblrgé è. les accompa­
gner vers une de~tinal1on inconnue 

Amnistie en Bulgarie 
Sofia, 3 (Reuter). - A l'occasion de 

l'anniversaire de la déclaratiOn de l'in­
dépendance bulgare, le Roi Boris a 
amnrstié aujourd'hui plus de 3 000 per­
~onne!:S emp1 uwnnees pout• ùtver !ie~ m­
fraclions. 

Parmi elles se trouve le colonel Da­
m.na Vellcht•ff, considété autrefois 
comme <l'homme fort> et qui rut eon­
damné à mort en 1936 pour avoir, pa­
rait-ri, organisé un complot en vue de 
renverser le gouvecnement et obliger le 
Ro1 Borts è. abdtquer. 

D'APRES 
UN JOURNALISTE 

AMERICAIN 

LE REICH DONNE 
DES SIGNES 

DE FAIBLESSE 
Les Allemands se plaignent 
du fardeau que sont pour 

eux les Italiens 

Londres, 3 (N E B ) - Selon des ln­
formations parvenues en Amér~que et 
émanant de correspondants de jou-­
naux améncatns en Allemagne, les vi· 
vres quo1que strictement ratio nnés sont 
de mauvaise qualité et difficiles è. 
obtent r. Ce fat! est révélé par le cor­
respondant à New-York du «Datly Te­
legraph~ qut déclare que le jourqaltste 
amé 1Cam Richard Boyer, rentré ré· 
cemment d'Allemagne, rapporte que les 
médecms de l'a t·mée allemande révè­
lent l' état phystque déftctent des nou­
velles recrues 

M Bo; er 1 apporte en outr e le mau­
vais état des relations italo-alleman­
des Au cours d'une v1s1te en Italie, 11 
entendit des résidents allemands msul­
ta.nt les Italiens et déclara nt que rita­
lit est un tat deau pow le Reic h -
un fardeau qul avec le temps devtendl a 
de plus en plus lourd 

Le corre:-;pondnnt américai n d1t plus 
loin qu'un des llatts les plus catactê­
risllques de ia vte d'a.ujou t·ù'llut en Al­
lemagne est la dépressiOn et l'apa.thte 
témoignées par la populatiOn ces 
symptômes qut étaient apparents en 
F ·ance avant son effondrement, ont 
contam tné l'Allemagne comme une épi ­
démie déclat·e-t-11 Ainsi ceux qut sont 
co nva;n cu:-; qn'avec le temps 1 Alle ma­
gne sera vaincue deviennent de plu:-~ 
en plus nom breux 

cSi des me-slu·es ne ~ont pas ptiRe~ 
en vue d'•mpérher la ptopagation de 
c~s 1dees1 déclare M Boye1. cil eRt 
certain que l'Allemagne s'effondrem 
comme ce rut le cas pour la France.» 

Le journaliste amé '!Cain termtne son 
article en parlant de la tristesse qui 
oppresse la nation allemande et qu'ti 
a. personnellement dtscernée. Il dit qu tl 
constdérait son dépar t d'Allemagne, 
comme le fait d'avoir échappé à une 
prison terr !liante. 

--------------·--------------
Arrestations en mer 

Le •entiment anti-fasciste dont la 
population syrienne fait preuve - les 
Chrétiens au8st bren que Iea Musul­
mans - gagne en Intensité et en é­
tendue LM Syriens è. quelque classe 
sociRie qu'tls appartiennent expriment 
ouvertement leur haine des Italien•. Madrtd, 4 (Router) - On rapporte 

Quoique les milieux o!ftciels fr .. 'l-~ que le na\'lre espagnol Domlne• a été 
çai~. tant militaires que cn•tls ont it arrêté par un cro~eeur anglais qui iu! 
·enconlrer lu Italiens et pron- rtonna l'ordre de se d' riger vers Fr•e­
dre connaissance de leurs demandes et tl'wn, où un cert.aln nombre de fem­
revendicalionR Mn~ cesse s;tandlsHn- mes allemande• et deux italiens furent 
tes, leurs véritables sentiments rie • ù- déharquês Le cDonme• avait quitté 
lhe el de mépris sont à petne votlss. FernR.ndo-Po et était en route pou t· 
Lea hauts fonchonnalres du gouvo .. nc- 1'ér,énffe. 
ment sont eux· mêmes connus pour 1 t r­
ta.,el' ces sent iments. 

En •·aison de ~elte hoslllité déclat'·'~ 
:'1. lelll éga1d, la tA.che deR membres de 
ia Commission Italienne d'armistice de­
VIent de jour en )Our plus ardue. 

La Syrie et Mussolini 
Lon dt es, 3 (S S. «Al Mis ri ). - Dans 

un article publié dans ie cDa!ly Mail • 
sur la politique étrangère, il est dil 
que la Sy rie a rejeté les demandes de 
M. Mu!iHOIInl. 

A i'henl'~ aolnelie, la Syrie .figure 
souvent dans 1•• n~uvelies ~lrangères 
car ~lie tl~nl lèt• à Mussolini 'on 
importance ira en g~andl~!ant dan• un 
p1 oc he a' en ir car ce pa) o e t le ber­
ceau du ns.ttona.H'!rne arabe D•aHtre 
pa t, la S\ l'le a dtoH vohun!i vJI{iiRnt~ 

'" 'l'lll'lflli ••. 1'11'111, la Pul~sl im• t•t ia 
Tr·nn~Jo•dnmr qui ~ont connu~ pHr 
leu • sympathies pour la Gmnde-Bre­
tagne, 

·------------·---------------
Dans l'enseignement 

soviétique --
MORCOU, 4 (Reuter). - De 800 000 à 

\ln million de }.er::;onnr$ vont subir 
chaque année r.ne pét-iode d'enlla.lne­
ment dan~ J,C'S l•coleR prote~slonnelle.s, 
t=n vertu de nonveû.u:>: d{otrtH~ }.)l'Omlil· 
~uéos 'ltet•, '' OYIC'~·t n!lnt lt: nHliO · ù'oeu\ te 

1Jn nott\ eoau d-r:.c Jet a}:opcrtc' ùe~ chan· 
{: ttmentS~ dan~ le sy'it~nt~ d en'!elgne­
ment. 

Jn qu'le!, to1.1tes les études, y com­
J .. rl~ 11-'S Mudes nnive-rr.;,i ntr~~. étafpnt 
g1 IIUil t.!:-. , 1n 1,.., t•n ,.,.>1t11 tin nouvcntt 
(.ft\~J'('t lu g"lH(ult~ H ApJ)\Iquf"rR A('\lit'· 
ment ~ux •Ppl premières années d'élu-
dM prhna.ires. · 

·. 

Le maréehal 
GŒRING 
( SUITE DE LA PAGE 1 } 

Les raids sur la Grande­
Bretagne 

Londre_s, :J. (HeutPr). U n 
commun 1q ne ùu m ir11stère d~ 
l' Air, pa~sant en 1 ev ue les atta­
CJUE'S cl'auJOU t d'hu t, d'après le'! 
r appOt ts r cçus JUSIJn'à. H~ heures , 
drt que plu~rr>urs mat ons ont etP. 
rléntoltPS rians les f[Ual \IeJ s de 
LondrPS, Tlln lS on ne pr•nse uas. 
ljllC Je nombre des VtCltmes soit 
mt portant 

Le communiqué continue : 

Atlleurs, des bombes furent lè.chées 
en dive1 s endroits de la vallée de la. 
Tamise, de l'Es~ex, du Kent et del 
Cornouailles, mais aucun dommage 
grave ni VICtime mortelle ne sont si­
gnalés dan• aucune de ces régton~ 

Plusleui ~ victimes, dont quelques­
une~ mortellement, furent causées dana 
une vrlle deo M1idiands tt dan8 1.1ne au­
t re petr le vtlle de la même contrée où 
plusieur~ mat~on~ ru t:nt démolies A 
patl cela, on signale peu d'autres dom­
mages 

Un train fut mitraillé et quelques 
personnes l~gèremtnt blessées 

Un avion enneml i•olé fut abattu 
pends.nt 1.1ne attaque sur une ville C:es 
environs de Londres où plusieurs per­
sonne:-J furent tuees ou gr1èvement 
blessées pur des bombes ou des balles 
de mlt Rlll~use 

r.milrP~, :l. (RPllfPr) . - Dr~ ap­
jl<ll r• rl s BIPflhPil1lR rie_ l_H ~ertron 
rùt i~n·, anllonrr le mtnr«ti>J !' de 
1'.\ 11 • o11t d?truit hrPr un horn­
h;~rdJPI' en11E'n1i qui 'lvnit nttAqné 
~a 11 ~ ~11rcr-.~ un de nos convnis 
On njnnte one !!) nnit demi/>re, 
nn :11 tt•n ITtrrl~tllt a ahattn un 
hnmlr.ll clirr Pllllf'flri ,Jan'< la ml'r. 

Les communications 
ferroviaires britanniques 

ne sont pas affectées 

J,o•1dreq, ~ (NF. R ). - Dans 
mw in!rrvic'W dnunrr par le chef 
de (Y:lJ'P cl'nrlf' rle~ plns lmpnrlnn­
tes "~tatton~ trrnr\Jm~ de J.ondrrs, 
il P~t 1 (>,-,;!tl comhien p!'u lt>s 
ronm1nnir:1lron~ frrTOI i 1ire~ dans 
la ca pit~ Ir> fnrf'nt 'lffectr"P.~ rlu 
cl1ef dns , ~id~ efft>rtnts~ co nstam· 
ment pr11· l' nv1a t rnn n~ zie. 

\ l'i«,ue rl'nn rlr• nin!" granrls 
rl'l;rl« rie J'aYrntion rnnr>mie, rlé­
r!fll n-t-r l , Ir '~'"ire <lf'~ trains a 
f•1nrltonnrl 1101 ma Jpment toute l a 
J011rnriP rln lrnrlrmnin. 10R hain>; 
•ollt pm·tr~ tlr rl'!te gnre pour OPS 
trajpto tl!' lOll!!;lle ni<;t:lllCP et 110 
fllliJ'P, fi rlpstrnHfinn rJe la hnn­
]ÏPlH' 0Pn"X trnins pleins rl'en­
innt• cl1nrnP« f]ln!tPnt filiOtirlirn­
nrmellt lr1 «tntion, nionh-t-il 

Tl a <;nnligncl le conrngp ~wr. 
lrqnP! Jrq ~ümnlt>nrs rr•tPnt ;\ 
lcmq nn«tes mrmP p11r lrs rnirl~ 
Jp~ pi n s Yinlt>nl• 11.:; on t nmétw g? 
dnn, rhnqnP rnhinP il signan"'\ nn 
prtrt nhti Pn nrir r· poln-nnt ronfp­
nir 1111 ornl hommP , pour ~·'" 1 ri · 
fngiPr lm ~qne le •ianger rst trop 
!!f'~ n cl 

T. P t'hP ( d t> gare a reh té le en~ 
rl'nn •ignalt>nr qni put le~ p i ~'rl " 
nmmttr'~ nnr lill rlcl"'t re hn!'llrP, 
mniq oni refnqn rl''lhanrlomlf'r 
~on ''''~tr 

" f. rq rhrminq rlP fP r lnnrlonrrn<; 
n'on t nns an·Nt> ri e rnn l rt· nrn­
rlnnt :>i jom·~ Pt mnt~ rl~ rairl, "t 
1l• rn1•linnrrnnt il le filire n, rlit-il 
en rnnrhwnt. 

Nuit calme a Londres 

Lonùt es, 4 (Reuter) - Lond r·es 

1 

a passé la nuit la plus tranquirle 
depms le comutenrement du uhlrtz­
krir"'" 

L e
0 

• tgnal de fin cl'alerte a Eité 
donné à denx repri~es pendant la 
lllllt. C'est la pr Pllnèr e fots qur C'e 
signal a ~tt> 0nte11th1 drnx foi pPn-

1 d.lnt ln mnt dep111s qne cnnuucn­
j cè r r?nt lrs longs r m t! ~ de nmt 

Au emus cil' la dPttxJème aler tc, 
la 1 égion centr·nle de Londres n eté 
tJ anqmllr pendmtt de long- iut er-
' alles Pt plnsteu r s hrn rr. a1 .tnt 
J'nnhp o n ne stgn::ila1t plus tl'a-
''ion . . 

Luncl r·es, '• (R1'11tPr'). -Le com­
muJttqttt' offtf'IP! c·,•n<'PI'Il,\llt les 
rards dï1iPt' StHI', puhli(• par· lt• llll ­

ll l ~tè r e de l' Au ct lt' lllllll~tère lie 
la Sét.:tllrlé ·uliona le, est le plus 
COll l t (jill ait étt> pubflé depUIS qu!'[. 
que temp~. Le cummumqué dit t]ue 
l'actl\Ite aénenne de l'ennemi nu­
dessus de ce pays hter <nr s'est 
exercfle ~u t ' une plus petite échelle 
qu'au Ct'll rs de ces derntets temps. 
Les cun<htions aunosphértqucs 
étarent tt0s déf,l\tltallfrs. 

Les attaque ont été presque tou­
tes dn igées u r la 1ég10n de Lon­
d l es, mais quc lquPs hombes ont Pté 
Pga!Pmcnt làch~es rians d'nut1·es 
parties rln surl-c::;t de 1'.\ngiE'terre, 
ainsi fJll' en deux pnmts dans le 
surl-oue t de l'Angleterre. Dan les 
locahtés affectees, on a signale 
peu de dégà t et très peu de ncti­
mcs. 

Le ministre de la Défense 
du Canada 

Ottawa, 4. (1\rult•r cr On n~ 
dtnut J•as lt pr P't'nt quP la Graw 
dr-Hr+•tHgue vn ètl'f' ern t]IJt: t'rtte 
nnnPP, '' {arn.u" r>ll,• dnrt l't'tt "• 
a dt•r"nfl• ;\[. ~ln<'l,rnzrr Ktug 

JI a .1nnoneé qu · '" n1:n1 ·tr•' •le 
la Delcn~c du Canada v·1 sc 1 rw 
dre en . \ n~lell'nc .tfm de cnnf<'­
H' r lllt'<' ]f's autnrdt•• !'t·has ~ur 
IPs qn~strons inlt0•JI•ssunt la tlf .. lpn­
se, t]Ut• tqne temt•s Hlunt que le 
l'arl emE'IIt ne ~e lollflb~l' 

Il a e!!lalement annoncé que ]<• 
nmu-lle rie l'~gnrul:ure \a '<e 
1 eJHire p1 orlwiiJI'm~nt Pn AngJ,.­
t,, ,,~ :t1111 dr• rJr, Ctlll'r ln IJIIhllllll 
l4lflf 't' l llol!lt dC' 1111\1\('iltl\. Pll\01~ fiP. 
1" r ,,, du c 'a """" :r .tl'· twalton ùe 
la Glaltde-Btelague. 
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